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LA REPUBLIQUE TURQUE
| FILLE DELA FRANCE

(Presse Associée)

PARIS, 25—'‘La république turque est fille de la France”
a déclaré aujourd”hui le premier ministre Herriot, quand la cham-

 

M bre commença la discussion du traité de Lausanne. Le protocole
de Lausanne comprend la question des minorités de races du trai-
té de Sèvres signé en 1920.

Herriot a recommandé la ratification du traité, et d’autres
orateurs l’ont appuyé, disant qu’une telle action était nécessaire

dansles intérêts du commerce français et de l’oeuvre éducative et

religieuse française dans les territoires affectés.
pere y
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UN IMMENSE LAC ARTIFICIEL
ST-GALL, Suisse, 25.—On vient de commencer l'accumulation des

eaux du Weaggital, canton de St-Gall, Suisse, destinées à former le

; grand lac artificiel qui contiendra 140 millions de mètres cubes d'eau.

L’ARMENIEN LANGUE OFFICIELLE
ANGORA, 25.—La langue arménienne a été adoptée comme lan-

   

  

gue officielle en Arménie.
comme langues auxiliaires.

Les langues russe et turque sont admises

M. J.-B. FAVIER EST MORT :
PARIS, 25.—M. J.-B. Favier, qui fut administrateur de l'Agence

Havas” de 1879 à 1919, vient de mourir à Paris à l'âge de 87 ans.

EN SOUVENIR DES HEROS DE CHAMPAGNE
PARIS, 253—L'inauguration du monument aux morts de l'armée

d« Champagne aura lieu le 28 septembre et scra présidée par !2 gé-
Enéral Gouraud, gouverneur militaire de Paris.

dupr

) tien.
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ROME,

paration de l’année sainte.

avec des jeunes filles.

cas.

: mineurs.

POUR LAVER AUTOMATIQUEMENT LA VAISSELLE
(Presse Associée)

GEARARDS CROSS, Angleterre, 25.—Mme Mary Bolton a in-
enté un wagonnet A desservir qui lave automatiquement les plats

p endant qu’on les transporte à la cuisine. Mme Bolton est la fille d'un
nventenr et la petite-nièce de sir Humphry Davy,quiainvents Ia
lampe de sûreté Davy en usage dans les mines.

' [ —eeme

UNE NOUVELLE MINE DE CH/

UNE STATUE A BERNADETTE SOUBIROUS
LOURDES, 25.—S. G. Mgr Schoepfer, évêque de Tarbes «

a des, a prescrit des prières et a ouvert une souscription pour élever une
statue en l’honneur de la vénérable Bernadette Soubirous, à l'occasion

ochain examen des miracles présentés pour sa cause de béatifica-

LES PREPARATIFS DE L'ANNEE SAINTE
25.-—Le pape Pie XI surveille activement les travaux de

réparation et de décoration qui se font actuellement au Vatican en pré-

Tours

400 ACCUSATIONS D'ENLEVEMENT
(Presse Associée)

MEXICO, 25.—D'’après les statistiques données par le départe-
ment de la justice, quatre cents accusations d'enlèvements ont été por-
tées par des parentsirrités contre des jeunes gens qui se sont sauvés

Ce total serait plus considérable, disent les au-
torités, si les classes pauvres prenaient la pcine de les avertir en pareil

Quatre-vingt-cinq pour cent des jeunes gens en question sont des

“OIT
(De l'agence Ruter)

WELLINGTON, N. Z., 25.—On a appris avec satisfaction, surtout

epuis qu’on sait qu’une ligne de chemin de fer se rendra bientôt jus-
qu'à la côte occidentale de l’île du sud, qu'ont vient de découvrir une!
riche mine de charbon dans ces parages.
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Election le 7 octobre
dans Northumberland
Les brefs électoraux pour

l'élection complémentaire de
Northumberland (N. B.) ont
été émis samedi. L'élection
aura lieu le 7 octobre pro-

- chain et la mise en nomina-
tion le 23 septembre. Ce
comté est vacant par suite
de la mort de M. John Mor-

| rissey qui avait été lu dépu- té libéral cn 1621.

OWEN YOUNG
AGENT GENERAL
TEMPORAIRE
—_

e collaborateur de Dawes
administrera les répara-
tions de guerre et un
gent général permanent
“era nommé dans trois
mois — Le droit de vote
d'un Américain a la Com-
mission.

PARKER GILBERT
rs

(Presse Associée)
PARIS, 25. — Owen D. Young

est nommé temporairement agent-

 
   
 

 

 

rénérai des réparations d'après le
les trois

il
et durant

occupera ce poste
pian Dawes,
mois qu’il

frendra à eon service personnel

u'il lui faut, pour laisser un bu-

Mreau organisé à son successeur per-

Mmanent.

 

   
  
    

  

  

1] sera aidé dans son tra-

‘ail par deux experts américains
qui ont travaillé au plan Dawes.
On parle de Parker Gilbert, des

Etats-Unis, comme agent-général,
nais cette nomination n'aurait rien

Nd’officiel.
La commission des réparations

Bioit s'occuper demain de cette no-
mination qui a été pratiquement dé-
idée à Londres, Mais il se peut
nue la commission remette sa séan-

fo à plus tard, après ja signatur:
81 l'entente de Landres, par exem-

   

  

ie.
Le sénat français votera sur l'a-

UNE MAJORITÉ
DE 132 VOIX
POUR HERRIOT

La Chambredes

dé

des députés ap-
prouve la conduite du
premier ministre à Lon-
dres — “La France doit
faire ce qui est juste”—
Foch en cause — Herriot
le défend.

—_—
Presse Associée

PARIS, 25. — La Chambre des dé-
putés a donné son approbation aux
méthodes de la conférence de londres
pour mettre le plan Dawes en vi-
gueur et elle a donné au gouverne-
ment Herriot un vote de confiance
de 336 voix contre 204, ce qui est 26
voix de plus que sa majorité norma-
le. Le débat durait depuis jeudi a-
près-midi et s'est terminé dans la
matinée de dimanche, à 4 h. 30.
À part les quelques manifestations

turbulentes des communistes, dès les
premières heures du débat, on n'a cu
à enregistrer aucun autre trouble sé-
rieux et les discussions se sont pour-
suivies avec vigueur tout le reste du
temps.
Le premier ministre Herriot, A la

fin, a répondu deux heures durant a
ses critiques, et contrairement à ce
qu'on attendait, ses paroles ont été
marquées au coin d'un calme qui a
duré tout le long de ces observati-
ons, groupées autour de cette phra-
se: ‘La France doit faire ce qui est
juste.”
M. Herriot déclarait franchement

qu'il apportait de Londres les pre-
mières espérances réelles de la paix
véritable, Il a dit que n'importe
quel député de France n'aurait pas
agi, à Londres, autrement qu'il n'a
fait. Dans l'esprit de M. Poincaré
lut-même l'occupation de la Ruhr
n’était pas militaire, mais clie était
tout au plus une mesure de protec-
tion pour la mission économique, et
puisque cette mission a été retirée,
cette occupation: n’avait pius sa rai-
son d'exis‘er. Et je ne pouvais ba-
lancer un moment dès l'instant qu'il
s'agissait d'une affaire de justice. On
va me juger, mais je garantis à ceux
qui porteront contre moi un juge-
ment défavorable que je ne leur gar-
deral pas rancune.
Le député ‘Schmidt a mis le maré-

chal Foch en cause dans ce débat,
lui faisant dire que la. “politique d't-
sofement est détestable”, et lui fai-
sant partager les vues de M. Her-
  

 

 

STATISTIQUES
SUR LES DEUX
TRAINS DU DEVOIR
  

2048 milles parcourus par cha-
que train, (soit environ un peu
moins qu'un onzième du réseau
national et la moitié de la distan-
ce entre Halifax et Vancouver).

Chaque train a donné environ
2,162,688 tours de roue.
Jes locomotives ont consom-

mé environ 105 tonnes de char-
bon.
Les voyageurs ont consommé

environ 10 tonnes de nourriture.
Le service des wagons-reslau-

rants a serti 4,700 repas aux vo-
yageurs ct 1140 aux employés.

Il y avait 55 employés de wa-
gons-lits et wagons-restaurants
sur les deux trains.
En route, 140 conducteurs, scr-

refreins et mécaniciens ont pas-

sé‘sur les trains.
Consommation de glaëe, 27 1-2

tonnes.
ll y eut pour le voyage 5100

menus et 7160 billets imprimés.
Les deux trains ont employé

28 locomotives en cours du voya-
ge.
Chaque train mesurait 720

pieds sans lécomotive. Les loco-
motives type 6000 qui ont été at-
telées au train de Riv. du Loup
à Montréal mesurent 89 picds et

3 pouces.
175 milles en auto,

a,tatertt

UN BEBE DE SIX MOIS
QUI N’A JAMAIS ETE
RECLAME A WEMBLEY

———

LONDRES, 25— Un bébé de six

mois laissé à la crèche des en-

fants à Wembley pendant que sa

mère visitaïit probablement l’ex-

position n'a jamais été réclamé.

L'enfant a été transporté dans

une institution voisine pour les

pauvres.
Les gardiens de l'exposition font

chaque soin à huit heures une tour-

née pour voir à ce que les compar-

timents soient fermés. S'ils en

trouvent ils sont autorisés à enle-

ver les couvertures. La fermetu-

re avant dix heures est une viola-
tion des contrats des exposants,
mais plusieurs d’entre eux ont fer-

mé avant l'heure convenue.
Un visiteur de l’exposition se di-

sant malade et craignant mourir
est entré au bureau de poste et a
déclaré au maitre de poste qu'il
voulait faire son testament. Il
fit ce qu'il désirait et le maître

|de poste s'gna comme témoin, ain-
‘si qu’un des’ assistants. L'homme
en question déclara qu’il avait
avalé une balle il y a deux ans.

srre rte

: LECANADA DOIT
AVOIR UNE MARINE

L'AMIRAL FIELD INSINUE A
TORONTO QUE NOUS DE-
VRIONS CONTRIBUER A LA
DEFENSE IMPERIALE.
POUR ALLEGER LE FAR-
DEAU DE L'ANGLETERRE.

TORONTO,25

 

lpn

(De la Presse
canadienne).—La présence de l'a-
miral Sir Frederick Field a attiré
une foule de 82,500 personnes à

l'exposition de Toronto qui s’est
ouverte officiellement samedi.

Parlant au déjeuner qui a été don-
né en son honneur l’amira!l a dé-
claré que le Canada ““doit avoir
sa marine’. Il a mis toutefois une
sourdine à ses déclarations en di-
sant que c'est au Canada de déci-
der de cette question’. Je crois
qu’il serait tout à fait impertinent
de venir ici vous dire ce que le
Canada doit faire en matière de
défense navale mais, d’autre part,
j'ai constaté au cours de mon voya-
ge en ce pays qu’il y existait un
sentiment en faveur de relations
plus étroites avec l’Empire’, dit-
il. “L'Empire est unis par les che-
mins de fer, comme certains di-
sent, mais le trait d'union essen-
tiel-est la marine. Un jour viendra
où l’Empire britannique se suffi-
ra À lui-même et pour assurer la
réalisation de cet état de chose
fl faut une marine pour protéger
notre commerce inter-impérial.
Toute dépense que les Dominions
consentiront à faire pour la mari-
ne allègera le fardeau de la me-
re-patrie où l'on dépense $150 par
tête annuellement”.

DES TEMPETES
DESASTREUSES
A

Presse Associée
BRUXELLES, 25.—Les ‘orages

qui ese sont abattues sur la Belgi-
que sont presque un désastre pour
le blé et l’avoine du pays, vu sur-
tout qu’il est presque certain que
la récolte de blé sera peu abon-
dante. D'après les statistiques du
ministère de l’agriculture, les se-
ménces cette année ne représen-
tent qu ele tiers de la quantité
semée en 1922.

FRAPPE PAR UN AUTO
ET BLESSE GRIEVEMENT

Presse Canadienne
WINDSOR, Ont. 25. — Victor Ha-

milton, 8 ans, a été renversé et bles-
sé grièvement hier soir par un auto
conduit par Edgar Teahan, de Sand-
wich. Les médecins disent que le
bambin ne pourra pas survivre a ses
blessures. Il souffre de fractures à
deux côtés et autres contusions gra-
ves. Teahan n'a pas été arrêté. Ii
a déclaré à la police que le garçonnet
descendit en courant du trottoir et

 

 
vint se jeter devant son Auto qui ne {[

‘puite àla5ème, col,1ère À Lu Suite à la Gème, çol,1ère za,Toulaitqu'àune petiteallure.y -
 

OTTAWA, LUNDI, LE 25 AOUT, 1924

   

 

It

ANTONIO LOCA-
TELLI, aviateur tourdumondis-
te italien, perdu depuis jeudi
dernier a été retrouvé hier soir.

LE LIEUTENANT
LOCATELLIA
ÊTÉ RETROUVÉ

L'aviateur tourdumondiste
disparu depuis jeudi der-
nier, retrouvé à 125 mil-
les du Cap des Adieux—
Locatellier et ses compa-
gnons sont en bonne san-
té —L'aéroplane détruit.

SAIN ET SAUF
msieeeen

(De la Presse Associée)
WASHINGTON, 25.—Le lieute-

nant Locatelli, aviateur tourdu-
mondiste italen, disparu depuis
son départ. de Reykjavik, Islandé
a été retrouvé,

Le message annonçant cette
heureuse nouvelle a été transmi-
se par le croiseur Raleigh' et dit
‘’Locatelli trouvé par le Raleigh
a 24:23 (11 heures 24 p.  m. di-
manche), lattitude 59:56, longitu-
de 39.48. Passagers

Tous bien”. La position donnée
dans le message, intercepté à 7
heures ce matin par le secrétariat
de la marine est à environ 80 mil-
les à l’est du Cap des Adieux. Le
croiseur américain Richmond a
sauvé le lieutenant Locatelli, a

11 heures 35 hier soir. Il étfit à
environ 125 milles du cap des
Adieux.

Les aviateurs n'étaient aucune-
ment blessés, mais épuisés de fa-
tigue. Le moteur de l'avion fonc-
tionnant mal a forcé le lieutenant
Locatelli a amerrir, II n'a pu s’en-
voler de nouveau, et a été entraf-
né à la dérive, sur‘une distance
de 100 milles.

Locatelli a demandé qu’on dé-
truise son aéroplane et son désir
a été exaucé.

A IVIGTUT
De la Presse Associée ’

WASHINGTON, 25 — Les avia-
teurs mondiaux sont arrivés à Ivig-
tut, Groenland. Les deux aéropla-
nes firent le trajet de Ferederiks-
dahy à Ivigtut en deux heures et
quinze minutes, d'après des nou-
velles recues hier au service d’avia-
tion de l’armée.
A bord du Lawrence, bateau amé-

ricain. au legge @& la côte Groen-
land, 23 —(retardé)—Les croiseurs
américains Richmond et Raleigh
ont lancé hier chacun deux aéro-
planes qui étaient prêts à faire des
recherches dans la région pour re-
trouver le lieutenant Locatelli. Un
brouillard épais empêcha de faire
des recherches. On a envoyé à tous
les bateaux dans los havres de la
côte du Groenland un message leur
demandant de faire eux-mêmes des
recherches. On a aussi demandé de
l'aide des Esquimaux à cette fin.

Le manque de cartes suffisoantes

et de communications rendent la

tâche difficile, mais on s'attend

aujourd’hui à des résultats plus sa-

tisfaisants avec la venue du beau

temps.

Le lieutenant

  

-

suite à la Gème, col. 13re

 
 

DES FORMULES
FRANÇAISES POUR

LE TELEGRAPHE
rer

Le département des télé-

graphes du chemin de fer

Pacifique-Canadien met à la
disposition de sa clientèle de

langue française des formu-
les françaises de télégram-
mes, avec indications et ob-
servations en français. C'est
une innovation qui forme un
chaînon de plus A la politi-
que de nos grands réseaux de
voles ferrées en faveur de la
reconnaissance de la ‘langue
française dans les services
d'utilité publique.     mtrree

transbordés.|

LA QUALITÉ
SUPPLEERA A

LAQUANTITÉ
Nos récoltes seront moins

abondantes, mais plus
profitables que celle de
l'année dernière, dit Ste-
wart Lyon—Les chemins
de fer et les moissonneurs
y perdront.

—— —

LA MOISSON
He

(De la Presse Canadienne)
TORONTO, 25.—Les  moissons

de l’ouest ne seront peut-être pas
aussi abondantes mais elles seront
aussi profitables que celles de
1923, a déclaré Stewart Lyon, édi-
teur du Globe dans une dépêche
à son journal d’Edmonton, Alber-
ta.

M. Lyon, dit: ‘Les récoltes dans
le Manitoba, surtout dans le nord-
ouest de la province promettent
d’être les meilleurs depuis 1913,
mais elles sont en retard de deux
semaines. On se propose de les
couper encore vertes, et cette

moisson sera profitable aux fer-
miers.

Dans le centre de la Saskatche-
wan, à l'est et au nord-ouest de
Saskatoon, il y a de très grandes
étendues de terre qui ne valent
pas la peine qu’on y fasse la mois-
son, mais même dans ces endroits,
les deraières pluies ont grande-
ment amélioré les pâturages et
les gros grains, de sorte que les
fermiers s’en Téjouissent grande-
ment.

Les récoltes dans le nord de
l'Alberta sont excellents et la sai-
son promet d’être très prospère.
La moisson battra son - plein la
semaine prochaine. Somme toute,
les moissons dans tout l'ouest, de
l'avis de personnages autorisés
qu’a interviewés Stewart Lyon,
seront aussi profitables cette an-
née qu’elles l'ont été l'année der-
nière à tous, à l'exception des
chemins de fer et des moissonneurs

|qui dépendent plutôt de l’abon-
dance que de la valeur par bois-
seau de grain.

MARSNAPAS
ENCORE DONNÉ
SIGNEDE VIE

Toutes les tentatives de
communiquer avec notre
voisine, ont échoué —
L'expérience de la Jung-
frau est empêchée par
‘une tempête de neige —
Des bruits mystérieux en-
tendus à Boston.

MARCONI
(De la PresseresseAssociée)

BOSTON, 25.—A la base mili-
taire de cette ville un amateur-
spécialiste en radio a été étonné
par un signal ressemblant au son
d'une cloche ou de carillons qu’il
a entendu entre deux messages.
Hier soir le spécialiste Pelletier
a essayé de ressaisir ce signal,
qu'il croit venir de Mars.

MARCONI PARTE
LONDRES, 25.—William Mar-

coni envoyait hier le message sui-
vant de son yacht ‘Electra’ ,en
rade de Lisbonne, au Portugal:
memesrot

{suite à Ia Sèms col. 2)

L’ECONOMIE
EST DE RIGUEUR
Presse “Associée

PARIS, 25.—Agissant d'après
les instructions les plus explicites
du premier ministre Herriot et
du ministre des finances Clémen-
tel, les membres du cabinet pas-
sent la serpette sur le budget
comme jamais ils ne l'ont fait au-
paravant, dit le Journal. Ils obli-
gent tous les départements à res-
treindre leurs appropriations et
et le public sera agréablement sur-
pris du résultat, quand les statis-
tiques seront publiées sur le bnd-
get. Le journal dit que le déficit
sera réduit à un chiffre moins éle-
vé que 8,750,000,000 de francs,
chiffre représentant le computiste
officiel de la commission des fi-
nances du Sénat.

Dans les milieux officiels de
Paris, dit le Journal, on est très
optimiste sur le résultat moral de
la conférence de Londres. On a
grand espoir que le marché du

 

 

  change deviendra plus ferme et
qu'il se produira une intensité gé-
nérale des affaires.

COPENHAGUE,

ment augmentée.

d'automne.

 

Le bill sera présenté au parlement à l'ouverture de sa session

 

 

 

NOUVEAU FLEAU
DE MARINGOUINS

CHICAGO, 25.—Les ban-
lieues du nord et de l’ouest
de Chicago luttent contre
une invasion de moustiques.
A Winnetka, le Dr Harry
W. Moore, en charge de la
compagne d'extermination
des moustiques, a ordonné
que tous les enfants s’abs-

tiennent de courir les rues
jusqu’à nouvel ordre. Les
rues étaient pratiquement
désertes aujourd'hui, Plu-
sieurs enfants ont été ate
teints de ln fièvre apres
avoir (té piqués par les in.
sectes,
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MARX AURA LA
CONFIANCE DU
GOUVERNEMENT

Il rend compte devant le
Reichstag de sa conduite
a la conférence de Lon-
dres — Les communistes
font du tapage — Strese-

de la Chambre.

DES SACRIFICES
PEN

(Presse Associée)
BERLIN, 25. — Le chancelier

Marx et les ministres Stresemann
et Luther ont rendu compte devant
le Reichstag, samedi, de leurs dé-
libérations dans la conférence de
Londres qui &'est. occupée des ré-
parations. Le gouvernement a ti-
ré le plus d’avan‘age possible de
la situation. et même les nationa-
!istes ont été frappés de l'attitude
de Marx et de ses associés dans ces
circonstances politiques de premiè-

re importance.

Stresemann, des Relations Etran-
gère:s, a recu des applaudiesements
a maintes reprises durant son al-

iocution. Les fasci¢tes de Luden-
dorff et les communistes ont été
les seuls a faire des réparties, ct
Stresemeann en leur répondant
avec beaucoup d’eaprit. Gest attiré

‘a sympathie de toute la chambre
Hier soir le gouvernement pa-

raissait en excellente posture et ii
faut s'attendre à ce que les délihé-
rations de Londres soient approu-
vées haut la main. -Le gouverne-
ment a reçu depuis quelques jours
des centaines de demandes des ré-
gions occupées l’enjoignant de fai-
re accepter le plan Dawes.

DES SACRIFICES
Stresemann, dans son discours, a

‘lairement indiqué que l'Allemagne

ne pouvait pas obtenir l'évacuation
de la Ruhr en la demardant se.-
sement mais elle devait faire des
sacrifices cn retour, sur ce point ‘1
a attaqué vigoureusement les natio-
nalistes allemenads.

Le Dr Stresemann. a-aussi nié la
rumeur qui voulait qu’il y ait pac-
te secret en marge de l'entente
commerciale qui sé ferait entre la
France et l'Allemagne. ' Il a si-
gnalé à l'attention de la chambre
que les villes déjà évacuées étaient
à la fois une preuve des succès rem-
portés par la délégation allemand:
n même temps que de la bonne
olonté qui anime Herriot. Le

gouvernement allemand fera son
possible pour faire comprendre à
Herriot que la mise en application
du plan Dawes requiert absolument
l'évac:iation la plus immédiate pos-
sible de la Ruhr,

UN SERVICEAERIEN
ANGLO-AUSTRALIEN
—me.cm.

De l'agence Reuter
SYDNEY. Ausfralic, 25.—Sir Keith

Smith, fameux’ avfateur australien
arrivé ici d'Angleterre pour faire une
inspection des ‘activités des établis-
sements autraliens de la Vickers Li-
mited, dit qu'il étudicra les possibi-
lités d'établir ehtro ‘l'Angleterre et
l'Australie un service aérien.service
Arrêté pour défalcation

 

 tnpra

Presse Canadienne
REGINA, Sask, 25. Andrew

Anderson. comptable de la compn-
gnie McCalium and Hill, arrêté pour
vol accuse un écart de $25,000 dans
eu livres.

mann gagne la sympathie |

  

    
OWEN-D. YOUNG, collaborateur
du général Dawes dans les
questions des réparations, nom-
mé agent géuéral temporaire
des répartions.

LES CATHOLIQUES
DE L’ESCADRE CHEZ

SON EMINENCE
= © "

QUEBEC, 25. — Les catholiques
faisant partie de l'escadre britanni-
que actuellement dans le port ont
été reçus par Son Eminence le Car-

 

dinal Bégin dans le jardin du pa-}
lais cardinalice.

UN RESERVOIR
FAIT EXPLOSION ET

-- UN HOMMEEST TUE

DETROIT, 25. — Ernest Soul-
lière, quarante ans, s'est fait tuer
et quatre autres se sont fait bles-
ser sameli, alors que le réservoir à

gazoline du croiseur Owl fit explo-
sion 4 Riverside, Ont, Une certai-
ne quantité de bière et de whisky

fut projetée à l'eau ainsi que le
corps de la victime.

LA R. S. ST-BERNARDIN
DE SIENNE SUPERIEURE
DU COUVENT DU S.-C.
L'administration générale des

Révérendes Soeurs Grises de la
Croix d'Ottawa a nommé la Révé-
rende Sr. St-Bernardin de Sienne

    

supérieure du Pensionnat N.-D. du
Sacré-Coeur, rue Rideau. Celle--Ci
est à son poste depuis quelques

jours. Félicitation à la nouvelle
Supérieure de cette Institution.

VEUT SE RENDRE
AROMEEN CANOT

tle

ST-JEAN, N.-B,, 25— H. G. Smyth
de Toronto, est arrivé ici samedi
soir dans un canot de Sydney, N.-
ËE., après un voyage de dix-sept

jours, Il est en route pour Rome,
où il compte arriver en janvier
1925. 11 doit se rendre a New-York
en partant d'ici. Il prendra le stea-
mer pour l'Angleterre et continuera !

son voyage en canot jusqu'en Ita-
lie.

M.E. R. CHEVRIER
ARRIVE À DUNBAR

Spécialauau “Droit”
DUNBAR, Afrique, 25.— M. FE.

R. Chevrier, député d'Ottawa au
gouvernement fédéral du Canada,
et tous les autres membres de Ia
délégation impériale en Afrique,
sont arrivés ici à Dunbar aujour-
d'hui.

INVESTITURE
QUEBEC,:

  

05—— Le baron de Vi-
trolles, consul général de France
en Canada, à reçu de la France
I'insigne attaché à la décoration
d'officier de la Légion d'Honneur
et de chevalier de la Légion. L'in-
vestiture de l'hon. L. A. Tasche-
reau, de Mgr Gauthier, de l'hon. M.
David aura lieu priviment sous
peu. Il est probable que ce sera
lundi au consulat français,

=—

LES GRAINS
WINNIPEG, 25. — Le tomps a été

favorable & la maturité du grain
dans l'ouest du Canada à la fin de
ln semaine. La température a été
élevée partout, ct le mercure a mar-
qué 89 à Mooz-2 Jaw. 841 fait breu

 

encore une seémaino, la moisson sera
générale et le rendement considéra-
dblement plus abondant qu'on ne l'a-
vait prévu

 

LA MARINEET L'ARMEE DU!
DANEMARKSERONTABOLIES

(Presse Associée)
24.—Un bill de désarment préparé par le minis-

tre de la défense, Rasmussen, et approuvé par le conseil du cabinet du
gouvernement socialiste pourvoit à l'abolition de l’armée danoise et à
la substitution d'une force policière de réserve à la milice nationale ac-'
tuelle. Les vaisseaux de défense de la côte et les croiseurs seront aussi|
abolis, et cinq vaisseaux seulement, chacun de 700 tonneaux, seront|
conservés, de même que de petits bateaux pêcheurs d'inspection, avec !
un personnel de moins de 200 hommes et au coût annucl de seulement

200,000 livres sterling. La force aviatrice sera conservée ct probable-

i
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UNE SEMAINE
TRES VIOLENTE
POUR LAFRANCE
2

Presse Associée
PARIS, 25. Ta France

vient de passer par une des se-
maines d'été les plus violentes
dont on fasse mentiop. Tous
les jours il y a eu une rapide
succession dc tempêtes électri-
ques accompagnées de grêle en
plusieurs cas. Les vignobles
ont été grandement endomma-
gés. le baromètre monte
maintenant régulièrement, et
les météorologistes disent qu’il
continuera à monter, car la
haute pression de la semaine
dernière sur l'Atlantique se di-
rige maintenant vers la Fran-
ce. 
  

 

   
  
 

CHARLES DAWES
EST OPPOSÉ AU
KU KLUX HLAN

Le candidat républicain àà la
vice-présidence —Le bon
moyen de promouvoir le
bon exercice de la loi —
Une guerre civile a failli
éclater à Herrin lors du
massacre.

FORCE CONTRE FORCE
—————

Spécial au “Droit”
AUGUSTA, Me, 23. — Le candi-

dat républicain à la vice-présidence,
Charles G. Dawes, déclarait dans“in
discours, qu'il était opposé au Ku
Klux Klan, bien qu’il sache que
beaucoup en fassent partie dans l'in-
térêt de la loi et de l'ordre. Faire
appel aux questions de race, de reli-
gion ou de classe chez les minori-
taires, c'est s’opposer, dit-il, au bien-
être de tout groupe calme et civili-
sé.
Le Ku Klux Klan dans heaucoup

d'endroits et pour beaucoup de gens,
dit-il, représente seulement un grou-
pement instinctif en vue d'une direc-
tion pour la bonne application de la
loi, direction qu'ils ne trouvent pas
chez plusieurs politiciens et déten-
teurs de hautes positions. Mais ce
n'est pas là le vrat moyen dé pro-
mouvoir le bon exercice de la loi.
Dawes raconte l'activité du Klan,

dans l'Oklahoma, où le gouverneur
Walton, qui avait fait appel à Ja mi-
lice, avait perdu sa place et ou la
tranquilité avait été restaurée selon
les procédures ordinaires de la cons-
titution et de la loi. “Les efforts du
Klan pour restaurer l’ordre après le
“massacre de Herrin dans l'Illinois,
dit-il, a failli amener la guerre civi-
le, ct dans certains meurtres de ‘'hi-

cago, la “Main Noire” a empêché
certaines déclarations en intimidant
les témoins.
“La même chose arrive, continue-

t-il, lorsque les organisations mino-
ritaires, quelque soit le haut idéal
qu'elles se proposent et quel que soit
leur nom, prennent en main l'exécu-
tion de la loi. La force se dresse
contre la force, l'ilégalité s'affirme
devant l'illégalité, et la civilisation
retourne à la sauvagerie primitive.”

——__on

ENGLOUTIS AVEC
DES BANCS DE SABLE

Presse Canadienne

HUMBERT, Sask. 25. Wilma
Wiebe, âgée de 15 ans, et Millie Ste-
phens, 20 ans, ont péri sur les bancs
de sables hier. Ils s'étaient arrêtés
sur ces bancs qui s'engloutirent sou-
dainement sous leurs pas dans la ri-
vière Saskatchewan.

DE

   

VICTIMES L’AVIATION
HICKSVILLE, N. Y., 25 — Wil-

liam Sharpe un aviateur, et deux
passagers, Charles Hoeding, de Wee-
hawkxen, N. J.…, et son fils, se sont
fait tuer alors qu’un aéroplane pilo-
té par Sharpe tomba hier sur le che-
min de Newbridge. Sharpe et ses
deux passagers tombèrent d'une
hauteur de 1,500 pleds.

 

TORONTO, 25—Il y a de fai-

bles dépressions au nord de la val-
lée de l'Ottawa et dans l'ouest,
tandis que le baromètre est com-
parativement élevé à l’ouest des
Grands Lacs et au sud de la Nou-
velle Ecosse. On signale une tem-

pête venant des tropiques dans la
direction du sud des côtes de l'A-
tlantique. 1! fait beau et chaud
dans-tout le Dominion.

PRONOSTICS
Vallée de l'Ottawa et Haut-St-

Laurent: vents modérés, générale-
ment nuageux et plus frais ce soir
et demain.

TEMPERATURE
Maximum hier .. .. .. .. 88
Minimum durant la nuit .. 60

A huit heures ce matin ., .. 66
A huit heures ce matin: Prin-

re Rupert 56: Victoria, 56; Ed-
monton, 50; Winnipeg, 66; Sault

Ste-Marin, 52; Toronto, 69; Kings-
ton, £2; Montréal. 70; Québec
64: St-Jean, N. B.. 56: Halifax
60; Bt-Jean, T.-N. 84; Détroit 64;
New-York, 72.

—— ®
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+ donnérent au moins trois ‘
‘tux champions. Le club Dupuis en

- furent
, Cole et Oscar Bussière

UNE AUTRE
LE CLUB DUPUIS PROFITE DES

ERREURS DE LA GATINEAU

ET GAGNE FACILEMENT

mtn?meta

Le club Dupuis a augmenté son

pvantage dans la ligue du District

da Hull en obtenant encore la dé-

cision sur le St. François de la

Catineau, au pointage de 104.

dans une joute qui aurait été

vraiment intéressante, sans les

nombreuses erreurs coûteuses des

, Pointus.
Ils en firent six et Chéri Lafor-

t:ine fut responsable de trois qui
points

fit cing, 11 est vrai, mais elles ne

LESCHAMPIONS ENLEVENT
BELLE PARTIE
UNE OFFRE A SIMPSON

> —— —

Le club de hoquet Ottawa a fait

 

brillant joueur de l'Ouest.
PO—————

LE LOYAL PASSE
EN SECONDE PLACE

SES

 

———torent

ASSISE PLIE GRACE A
NOMBREUSES ERREURS.

  
Walter

se livre-
rent un joli duel, après la premiè-
re manche: dans la strophe ini-
iirle, les deux copaîns se firent
malmener quoique Cole eut un
meilleur appui que le vétéran de
la Pointe.

Les vainqueurs

pas désastreusss.

comptèrent
“ trois points dans la première pé-
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© passes.

riode, deux dans la deuxième,
trois dans la quatrième et
fans la septième. Ils cognèrent
11 coups saufs et obtinrent deux!

Bussière et Cole
hommes.rént chacun cinq Les

Tointus perdirent de belles chan.
qu’à :res de compter; c’est ainsi

la deuxième avec deux hommes en
route et un seul mort, ils ne pu-
rent rien faire. Aurèle Letang et
Ct-Amand frappant les zéphyrs.

D. Lesage donna un triple sac;

Tosmarais et Cole. des doubles.
Malette fut le meilleur frappeur
¢2 la Pointe, avec deux coups en
quatre efforts. Voici comment I--
r:ints furent comptés.

CLUB DUPUIS
ire manche:—A. Pilon est sauf

sr l'erreur de Lafortune. Desma-
rais s’évente. O. Lesage marche.
“wanson remplit les sacs avec un
‘Ager coup. I. Charbonneau frappe

travers Malette et Pilon et Le-
--ge entrent. D. Lesage se sacri-
"a 3 Lauzon et Swanson croise la
“laque. O. Charbonneau est reti-

< au ler par Bussiére. Trois
ointfs, deux coups une erreur.
Zième manche:—Gascon tape

Ga va simple. Cole s'évente et Melo-
“8 double Gascon au 2ème. A. Pi-
a est sauf sur le mauvais lancer

N3°° "77 5' Bussière et fl passe au 2ième.
éme
Le
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  hes.
EAE)

. “champ ganche et

_ êlt un Texas-Leaguer.

un double au
Pilon ‘tompte.

‘>:gmarals entre sur le simple de

‘Pesmarais tape

- \ Lesage. Swanson frappe à Ma-
ite. Deux points, 3 coups, une er-
“ur.
ième manche:—Pilon est sauf

fr l'erreur de Lafortune. Desma-
ris est sauf sur l'erreur de Bus-
-">re et O. Lesage remplit les sacs,
rvand Lafortune commet sa deux-
"me erreur de suite. Swanson est
retiré en ler par St-Amand et
Tiion entre. I. Charbonneau est
r-tird au ler par Bussière. D. Le-
“Ze est pincé au 2ième sur un
‘2gnfîfique lancer de Meloche.

‘rois points, un coup, trois er-
“ITS.
7idme manche:— 1. Charhon-

--au vole A Lauzon. D. Lesage
¢-scend un terrible triple sac au
~-ntre, mais un relafs de Cousi-
--au à Lauzon à Meloche le pin-
,- à la plaque, lorsqu’il voulait
cndre son coups en un circuit.
Charbonneau est sauf sur le

"rauvais lancer de St-Amand. Gas-
~>n tape un simple. Cole descend
-1 double au champ gauche pour
‘ire entrer O. Charbonnneau et
‘ascon. Cole se rend au 3ième
“r le mauvais lancer d’Emmanuel

I etang. Pllon meurt au 1er.
GATINEAU

ire manche: St-Amand marche
rt vole le deuxième. Lauzon vole
à Desmarais. Le bunt de Malette
vance St.Amand au 3ième. St-
~an est retiré au ler par Cole.

Fussière cogne un long coups au
‘lamp centre et St-Amand et Ma-
‘rtte croisent la plaque. Bussière
~3t pincée au ler. Deux pointe,
“eux coups, une erreur.

S8ième manchec:—Lauzon tape
auf et vole le 2ième., Malette l’a-
vence avec un bunt. Bussiére est
retiré au ler par Cole qui reti-
tire aussi Meloche de la méme
‘ranière, mais. Lauzon entre. Ste
Jean vole à Desmarais—Un point

PA)

. leux coups, pas d'erreur.
dième manche: Lafortune réus-

A. Letang
rst retiré au ler. E. Letang s’é-
vente. Lafortune entre sur le sim-
ple ,de St-Amnad. Philias vole le
“ième et Passe au 3ième sur le
manvais läncer de D. Lesage. Lau-
-on s'évente. —Un point,

 

“oups, une erreur.
Voici le résultat officiel:

A.B.R.H.P.0.A. RE.
--Cousineau 1 @ 1 1 0 0
St-Amand,

cc et ca.. 8 1 1 1 1 3
Lauzon, 2b 4 1 1 1 2 O0
*lalette, 1b 4 1 210 0 0
"Tussière, l.. 4 0 1 0 4 2
“feloche, r.. 8 0 1 0 4 2
St.Jean, 3b. 3 0 0 0 0 0
afortune,

c-a, ¢¢ ,. 2 1 1 1 0 3
A. Letang. cd 3 0 0 0 0 O0
Z. Letang, cg 3 0 0 00 0

Totaux 30 4 8B 21 11 6
x-Cousineau remplace Lafortune

& la 4ième.
CLUB DUPUIS

AB R.H. PC. A. E.
Filon, 3b 4 3 0 0 O y
Desmarais, ce 4 2 1 4 0
O- Lesage, c-a. 3 2 1 1 0 1
Ewanson, 2b 4 1 1 0 1 1

deux.

éventè-'

deux:

pmam
r Le Loyal grimpe en deuxième
place dans la ligue du District de
Hull, grâce à sa victoire sur I'As-
sise, au pointage de 5—3, après
une des belles joutes de la saison.

Taylor, dans la case des vain-
; queurs, fut toucké* pour neuf

coups, mais il

dans les moments critiques. Per-
kins fit de la bonne besogne chez
l'Assise: toutefois, les huit er-
reurs dont il fut coupable lui fu-
rent fatales. Le vétéran retira sept

hommes et n'accorda pas une pas-

se.
Kilrac s'illustra au bâton avec

trois coups et deu xpoints en qua-

tre efforts; Ernie Pilon eut deux

 

une offfe magnifique au gérant
McKenzie, d'Edmonton, pour les

services de Joe Simpson, le plus

sut les éparpiller]

 

coups; A. Juneau, C. Goulet et
Perkins deux chacun en trois cf-
forts.
MM. Lecompte et Sandusky ont

arbitré de belle façon, Voici le
résultat officiel: _ dès

ASSISE
A.B. R. H. P.O. A. E.

Hamel, ¢¢ .…. 3 1 1 2 0 0
A. Junrezu, 2b 3 1 2 1 3 0
J. Roy, 3b. 3 0 0 0 0 0

+ C. Goulet, c-a. 3 0 2 3 1 1
Cabana, r .. 3 0 0 9 0 0
I.. Juneau, 1b 3 0 0 6 1 0
Hicks, cd .. 3 0 1 0 0 O0
Moreau, cg. 3 01 0 0 2

Perkins, 1 . 3 1 2 0 2 1
x-Menotti, 3b 1 0 .0 0 0 ©

Totaux 28 3 9 21 7 8
x-Menotti remplace Roy a la

: 5ième.
LOYAI -
A.B. R. H. P.O. À. E.

H. Pilon, 1b 4 0 1 6 60 #0
| Wicker, cd. 4 1 0 1 0 1
Kilrac, cca .. 4 2 3 4 2 1
E. Pilon, 3b 4 1 2 6 3 0
Taylor, 1 .. 4 0 0 0 1 0
Rockburn, 2b 3 1 0 6 2 1
Watters, cg >: 0 0 0 0 0
Ladouceur, r 5 1 3 1 O
Smith, ce 3 ù 0 1 0 0

Totaux .. 32 5 7 21 9 3
Résultat par manche:

Loyal ...... 000 208 0—5 7 3
SOMMAIRE

Deux buts, Goulet, Hicks. Reti-
rés par Taylor, 2; par Perkins, 7.
Buts sur balles, de Taylor, 1;
Perkins, 0. Doubles-jeux,
neau à R. Juneau; E. Pilon à H.

sés, Assise, 5; Loyal, 6. Durée,
1.10. Arbitres MM. Lcompte et
Sandusky.

 

LES PARTIES DE SAMEDI
—— eee

TORONTO PARTAGE — YAN.
KEES BATTENT DETROIT.

Voici

gues de balle:—
LIGUE AMERICAINE

 
 

DEFI ADUNDEE
 

  

 PARIS, 24 — Fred “Bretonnel, le
champion poids-léger. a lancé un
déff à Johnny Dundee pour un
combat décisif à New-York ou à
Paris.

I. Charbonneau
ce... 4 0 2 1 0 O

D. Lesage, r, 4 0 3 56 0 1
O. Charbeonnesau

cd ..... 4 1 0 3 60 0
Gascon, 1b . 4 1 2 7 0 1
Cole, 1 4 0 1 1 6 ©

Totaux.. 35 10 11 21 7 56
{ Résultat par manche:
| Dupuis .320 300 2—10 11 5
Gatineau . 201 100 0— 4 8 6

SOMMAIRE
Trois buts, D. Lesage. Deux

buts, Desmarais. Cole. Sacrifice, Lauzon. Retir’ -ar Bussière,
En Cole, 5. Buts sur balles de
Bussière, 2; de Cole. 1. Buts vo-

Lies, St-Amand, 2, Lauzon, Bussie-
re, Pilon. Double-jeu, Melocha à

0, Lafortune. Laissés, Gatineau, 3;
Dupuis, 2. Durée, 1.30 Arbitres,
MM. Lecompte et Sanducky.

5;

rs

de
A. Ju-

Pilon. Bnts volés. Rockburn. Lais-

—t==—

les résultats des parties
jouées samedi dans les grandes li-

Détroit , 1 à New York . 8
{Whitehill et Bassler; Peñhoek ct
Schang.

St-Louis . 2; Philadelphie . 4
Cleveland . . 8; Boston . . 6
Chicago 1; Washington . 2

LIGUE NATIONALE
New York 3; St-Louis 8
Brooklyn 6: Chicago .. b
Roston .. 2; Pittsburg 3
Philad’phie . 2; Cincinnati . 3

INTERNATIONALE
Newark 2 à Toronto .. 3

Musante et Devine; Thomag et
Stanage

Newark .2 à Toronto . .1
Brown et Dogherty; Judd et SIli-
van.

Jersey City . 2 à Buffalo . 4
Reading . . 4 à Syracuse . . 5
Reading . . 5 à Syracuse . . 4
Baltimore . 0 à ÀRochester . 4

i

*LAURIER
DECLASSE
SOLDATS

LES ROUGES E(ECRASENT LES
ARTILLEURS PAR 9-1 — PEL
LETIER A QUATRE POINTS.

rereteatl rerere

Le Laurier a déclassé les Artil-
leurs par 9-1, dans la reprise de
leur joute annulée, à l’Oval de l'U-
niversité, samedi soir. Les Soldats
ne furent jamals dans le concours
car les Rouges menaient 3-0 à la
première session, 6-0 à la mi--temps
et 7-1 au troisième quart.

A. Pelletier, le brillant intérieur
a compté quatre points; Rockburn
en fit deux; Gauthier, Telmosse et
Powers, un chacun. B. O'Regan en-
fila l'unique point des Soldats. La
partie fut très calme, grâce à la
surveillance étroite de MM. Sara-
zin et Schulte.
Comme résultat de la défaite des

Soldats, Parkdale est encore dans
la course à la deuxièma plaæ et il
rencontre les Artilleurs, ce soir, à
6.15 heures, au parc Lansdowne,
pour décider de cette position,

eanmoeretfetsctenrtate.

LE BUFFALO
PREND 2END 2JOUTES

JERSEY CITY SUSUCCOMBE
BALTIMORE PARTAGE AVEC
ROCHESTER.

— wrellrere

BUFFALO, 24 août:— Buffalo
a pris deux parties amjourd’hui
contre Jersey City, par 8-0 et 7-5.
Kelly tapa son quatorzième circuit,
dans la première joute et dans la
deuxième, il vint près d’en faire un
autre. Les résultats:—
nf partie:—
Buffalo 202 201 010—8 9 1
Jersey C. - 000 000 000—0 11 1

Lepard et McAvoy: Hanson,
Faulkner et Freitag.
Zième partie:—
Buffalo ... 000 304 0—7 11 ©
Jersey C. . 102 020 0—5 10 1

Proffitt, Fisher et McAvoy; Zel-
lars, Barnhardt, Faulkner et Kon-
nien.

AUTRES JOUTES
Reading . 9; Syracuse 10
Reading . 2; Syracuse 4

Baltimore 0; Rochester . 4
Baltimore . 12; Rochester . 6
Note:— Pas d'autre partie à

l'affiche.

VAINQUEURS

  

A SARATOGA
Monday Morning . 2—1 4—5 1—3
Lady Boss , . . . — 8—5 7—10
Aragon . 1—2

DEUXIEMECOURSE
Houdini . . , ,..2—1 4-5 1—3
Sans Pêche . . + + — T—10 14
Bullseye . . 3—5

TROISIEME COURSE
Sunsard . . . . . 8-5 7—10 1—3
Pas Seul . , . . , — 4—1 2—1
Sunny Man . . 1—8

QUATRIE!ME COURSE

VICTOIRE DE KINGSTON
- ——2ét cage

PETERBORO, 23. Kingston a
battu Peterboro, par 5—1, dans ja
première partie de la série de détail
pour le championnat de l'Ontario
Central. La jôute retour a lfeu à
Kingston, mercredi. Le résultat:
Kingston . . . . 200 100 200—5 10 2
Peterboro . 010 000 000—1 63
Gallagher et Rice; Heckman et

Swanson.
Arbitres, Haliman, Dell et Benson.

 

A Brampton:

RIVERMEADBATTU
MONTREAL, 3—— Les golfistes de Whitlock ont battu un groupe

du ciub Rivermead d'Ottawa, dans
huit exhibitions, {ci samedi. Les

septgens de Whitlock gagnArent parties et l'autre fut -ulle.

 

Sunsini . . . . . au—p 1—3 x—x
My Play .. . . ., — au—p x—x
Diogenes . . x—x

CINQUIEME COURSE
Levoy . . . +. . .6—5 2—5 1—6
Anniversary . . . , — 2—1 4-5
Poor Sport . . 7—5

SIXIEME COURSE
Arbitration . . . . 8—5 3—5 1—3
Rockstone . , , . — 5—2 6—5
Idiosyncracy . . © 3—5
1

seers=.

Poppanite ee $32.00 10.95 5.45
Belle Wood . . . . 5.90 4.05
Royal Pearl . 3.90

DEUXIEME COURSE
C. Theisen , . . . $ 4.35 3.00 2.5)
Pennon . . + + 5.55 3.66
Peter Piper . . . 2.90

TROISIEME COURSE
Thistlewood . . . . $10.20 5.55 3.65
Oland . . . . . 6.60 4.20

My Idol . . 4.00
QUATRIEME COURRKFE

King's Court . . . $18.30 8.10 3.50
Fast Mack . . . . 6.60 3.15
Chloris . . . . . . 2.85

CINQUIEME COURSE
Director . . . . . $ 9.25 23.00 3.05
Exalted Ruler . 2.76 2.60
Triumph. . . . . 7,70

SIXIEME COURSE
Lady Jane . . . . $32.85 14.80 7.60
El Jesmar . , . . 5.05 3.75
Yoshimi . . . 2.86

SEPTIEME COURSE
Liautenant II . , $17.96 9.70 7.05
Louis A . . + +. À 6.00 4.70
Sun Lady . . . 5.30

ASSOCIATION DE CROSSE.

Orangoville . . . . . . 1202—35
Brampton os ss 0 1244-11]
A Weston:

St. Simon . . . « «. . . 1020—38
Weston . .….. , 54863—18
A Toronto:

Nanana 118810000101
Shamrock . . 3011-5

LES VISITEURSONTONT LA HAUTE
MAIN SUR NOS OUVRIERS QUI
RESISTENT

——# —

Ottawa a joué de malheur depuis
samedi, car des quatre parties qu'il
a jouées, il n'en gagna qu'une, celle
que Parkes enleva à Québec, au parc
Lansdowne, samedi après-midi. les
Sénateurs énlevèrent le dernier en-
gagement de la série avec les Bull
Dogs, par 2—0, après avoir été bat-
tus par 10—3, dans le conflit initial
de la matinée,

Les parties de dimanche au parc
Dupuis, contre le Royal de Montréal
furent fort intéressantes et une as-
sistance considérable vit les équipes
aux prises. Le Royal gifla Ottawa-
Hull à deux reprises, par 9—5 et
4—3. Manlove et Kirley se livrè-
rent le premier duel et le lanceur vi-
siteur n'accorda que neuf coups é-
parpillés, tandis que Kirley se faisait
bombarder pour treize coups.

RUDES FRAPPEURS
Hunnefield donna un circuit

deuxième, avec
sis en route.

le parcours avec Blake en route à
la huitième, lors d'un ralliement des
Sénateurs et Connors en fit un à la
sixième. .
Brown contint Ottawa-Hull a six

coups et à un point dans la deuxiè-
me bagarre, mais Crowe fut géné-
reux, surtout dans la sixième séan-
ce, alors que les Royaux lui torabè-
rent dessus pour quatre points. J.
Graves eut alors un double avec Zi-
lenziger en route. Oeschler tapa un

à la
Manlove et Duples-

triple.
Malgré leur double défaite, les Sé-

nateurs ont bien joué. Ils se re-
prendront ce soir contre le Royal, au
parc Lansdowne. Les joutes com-
mencent vers les 4.15 hres. Voici les
résultats officiels:

PREMIERE PARTIE
ROYALS

ARRIBPOAE
Hunnifield. ce .... 58 3 2 2 0 ¢
Uteritz, c-a ….…….. 4 0 3 4 4 1
Cyran, 3b ...... «ee 5 2 8 100
S. Graves, CE .……... 5 1 1 0 6 0
Zilenziger, 2b ..... 5 0 0 3 1 1
Blake, P. 1b ...... 4 0 2 9 0 0
Graves, J. ed 4003 1 0 0 0 O
Duplessis, r .….……. .4 0 1 8 0 0
x-Carrigan ..,..... 0 1 0 0 0 0
Manlove, I .…......, 4 1 1 0 7 0

Totaux . « .… 39 9 18 27 12 2
x—Court pour Duplessis à la deu-

xième.
OTTAWA-HULL

ABRIBPOAE
Army, 1b ......... 3 1 112 1 0
O'Rourke, 3b ,,.... 3 0 0 1 1 1
Blake, J. cg ...... 4 1 3 3 1 0
Dubue, cd ......0. 8 0 ù 0 ù 0
Oechsier, c-à .………... 4 1 1 3 5 1
UnderhiH, 2b ..... 4 1 2 3 4 0
Harrigton, ce ..…..,. 4 0 1 2 0 0
Connors, r ….……. 4 1 1 8 00
Kirley, ! ....….…….... 3 0 0 0 5 0
x-Parkes ..….….….….…... 1] 0 0 0 © D

 

x—Frappe pour Kirley à la 9ième.
Résultat par manche:

Royal . 140 010 003-—9 13 2
Ottawa . . . . 100 010 030—5 92

SOMMAIRE
Buts volés, Army, Hunnifield. Sa-

crifices, Uterizt, O'Rourke. Circuits,

Underhill, Connors, Hunnifield. Reti-

rés par Manlove, 7; par Kirtley, 1;
Buts sur balles de Manlove, 1; de
Kirley, 4. Mauvais service, Kirley.
Doubles-jeux, Uteritz à Zilenziger;
Oeschler A Underhill & Army. Lals.
sés sur les buts, Royal 5: Ottawa 5.
Durée, 1.43. Arbitres, MM. Major et
Bardier.

DEUXIEME PARTIE
ROYAL

ABRIBPOAE

 

Hunnifield, cc .... 4 0 0 0 0 0
Uteritz, c-a ve. 81 2 1 G O
Cyran, 3b ....... .…. 4 0 1 0 0 0
S. Graves, cg .... 8 1 0 1 0 O
Zilenziger, 2b .,.... 3 1 2 2 3 0
Blake, 8. 1b ...... 2 0 213 1 0

J. Graves, cd ..... 2 1 1 1 0 0

Duplessis, r ....... 2 0 1 3 0 0
Brown, 1 .......... 3 0 1 0 7 0
x-Carrigan ..…....….. 0 0 0 0 0 0

Totaux . . . . 26 4 10 21 17 0
x—Court pour Duplessis aux 5i¢me

ct Gième.

 

OTTAWA-HULL
ABRIBPOAE

Army, 1D ooo. 3 0 0 2 1 0

O'Rourke, 3b ...., 3 0 1 1 0 0

Blake, J. cg ..... … 83 01 4 0 0

Pubue, cd ....... .2%2 017100

Oechsier, c-a ..... 21 2 5 1 0

Tnderhill, 2b ...... 1 0 0 1 2 0

Harrington, ¢¢ .... 3 0 1 4 0 0
Connors, IT ...0.00. 2 0 0 4 0 0

Crowe, 1 ..….….…..... 8 0 0 1 = Ô

Totaux . 24 1 621 6 0
Résultat par manche:

Royal . . . . . . 000 004 o—4 100

Ottawaw . . . . . 010 000 0-—1 60

SOMMAIRE
Sacrifices, J. Graves et P. Blake.

Trois buts, Ocschler, Deux buts, J.

Graves. Retirés par Brown, 2; par

Crowe, 2. Buts sur balles de Brown

3: deCrowe, 3. Doubles-jeux, Uteritz

à Zilenziger à Blake: Crowe à Army;

Zilenziger à Uteritz A Blake; Under.

hill à Oeschier à Army. Laissés, Ro-

val, 6; Ottawa, 4, Durée, 1.26. Ar-

bitres, Bardier et Major.
PARTIES DE SAMEDI

1ère partie
Québec . . . . 400 200 220—10 15 1

Ottawa 080 000 000— 3 3 2

Keay et Keating, Gauthier, Hines
et Connors.

2ième partic
Québec . . . . +
Ottawa . - .
Hannah et Wingo:

000 0000— 0 50
090 002 x— 2 50

Parkes et Ar-

"LES JOUTES A MONTREAL
SAMEDI

Royal 12; Canadien 4.
Royal 4: Canadien 5.

DIMANCHE
Québec 7; Canadien 8.
Québec 3, Canadien 4.

LE RECORD DE PADDOCK

NEW-YORK. 23 — Charlie Pad-
dock, de Log Angeles, l’ex-champion
olympique, a  abrissé un record
vieux de 35 ans, lorsqu’i! cournt 250
verges en 25 secondes 2-5, dans une

épreuve spéciale au concours mé
tropolitain, à Travers Island.

  

 
9

OTTAWAIPERDDEUX PARTIES
CONTRE LE ROYAL À HULL
 

Underhill cogna pour

McEVENUE AUX ARGOS
TORONTO, ),23. — On annonce

que ‘‘Sink” McEvenne revenu à To-
ronto, récemment, acceptera la po-
sition d'’instructeur de l’équipe de
rugby Argonauts, cet automne.

tra rs

LE SPECIAL
A GIBLON

LA BONNE BETE DE RIEDINGER
GAGNE LE SPECIAL DE CHI-
CAGO DE FAÇON SENSATION-
NELLE.

 

 

——fpreent==——

CHICAGO. 24. Giblon à
C. W. Riedinger a enlevé samedi,
à la piste Hæwthorne, le spécial de
Chicago, disputé sur la distance
d’un mille et trois-seizièmes, Il a
gagné, après un duel passionnant
avec princess Doreen de l'écurie
Audleyet de l'avis de l'assistance

extraordinaire qui vit la course, ja-
mais épreuve ne fut plus chaude-
ment contestée dans ces parages-ci.

Le vainqueur parcourut la distan-
ce en 1.57 1-5, ce qui abaisse de
1 4-5 seconde, le record établi le
26 juillet de cette année. Au pro-
priétaire de Giblon revient une
bourse de $11,975: au deuxième.
$2,500, au 3éme, $1,000 et au 4è-

me, $500. Un cou séparait les deux
premiers chevaux à l'arrivée.

LA PLAINTE DE STUTTS
Giblon prit les devants quand la

barrière sauta et il ne fut jamais
rejoint. Lilley le pilota avec sa-
gesse. Après la course, une sen-
sation faillit se produire, lorsque
Stutts, le jockey de Princess Doreen
déclara aux juges que Lilley avait
saisi ea bête à la bride au dernier
tournant.

Lilley nia l'accusation et les ju-
ges du parcours déclarèrent n’avoir
pas eu connaissance de la préten-
due infraction. La plainte de
Stutts ne fut donc pas considérée.

Les trois autres chevaux dans la
course ne furent jamais de dange-
reux concurrents.

LE SPECIAL
4éme course—Spécial de Chica-

go, $15,000 ajoutés, 3 ans et plus,
1 3-16 mille: 1. Giblon, 118, Lilley,
11-10,1-5; 2. Princess Doreen, 113.
Stutts. 1-4; 3. Hopeless, 126, Mc-
Dermott, 4-5; 4. Red Wengtield,
126, Pickens; 5. The Runt, 118, N.
Barrett. Temps, 24; 47; 1.12:
1.37 3-5; 1.57 1-5.

Retirés: Chacolet,
Polvo et Tip Toe Inn.

CONNAUGHT A
PLUSIEURS CHEVAUX

Plus de 150“chevaux sont arrivés
à la piste Connaught et dès la
clôture de “Yindsor, deux ou trois
cents autres bêtes, viendront cireu-
ler autour du salon d'Aylmer.

Les directeurs s’attendent à ce
que la réunion remporte le plus vit
succès jamais enregistré locale-
ment. Les chevaux ont fait de l'ex-
ercice samedi et bier et comme
d'habitude, un grand nombre de
eritiques ont visité le terrain pour
les voir à l’oeuvre.

Chaque journée, les courses com-
mencent à 2.45heures.

LES THISTLESBATTUS
I

MONTREAL, 24. — Les Grena-
diers ont pris la mesure des Hamil-
ton Thistles, par 2-1, dans une jou-
te de l'Association Canadienne de
ballon. Montgomery compta le

point décisif sur la passe de Smith,
une minute avant l'expiration du
temps réglementaire.

MONTREALCHAMPON
MONTREAL, 24. — Le club de

polo de Montréal a gardé la coupe
Grenfell, embléme du champion-
nat canadien, en battant le club To-
ronto, par T-5, ici samedi.

UNE SURPRISE
AU CHAMPION

re elesme
FAIRFIELD, Conn. 24 — Les

amateurs de golf furent aujourd'hui
témoins d'un spectacle intéressant,
lorsque Mlle Edith Cummings battit
Max Marston, de Philadelphie dans
une de cuaire parties disputées en-
tre hommes et femmes au club de
golf Fairfield,

rrertvegas

CORINTHIANS GAGNENT
VANCOUVER,24— Les Corin-

thians d'Angleterre, ont battu les
étoiles canadiennes qui arrivent
d'Australie. par 2-1. dans une ex-
hibition de ballon association, {ci
samedi après-midi. Les Canadiens
ont :aiblf dans la deuxidme demie.

CARLETON VIENT
Le St-Antoine, champion inter.

médiaire d'Ottawa, reçoit la visite
de Carleton Place, jeudi, pour la
première partie de détail de l’Est
d'Ontario.

Belphrizonia,

 KERR TRIOMPYE
TORONTO, 23——J. Kerr, du club

St-Mathteu a battu H. Hogarth, du’
même club, par 17-12, dans la fi-   
~-

nale du tournoi de boulingrin.

LES GIANTS
ONTDU FIL À
RETORDRE
CHICAGO MOUSSE LA CANDIDA-
TURE DES PIRATES EN BAT-
TANT NEW YORK.

terete

CHICAGO, 24.— Chicago a aidé
Pittsburg a se rapprocher des hon-
neurs de la Nationale, en battant
New York par 2-1. Alridge n’ac-

corda que trois coups ‘aux Giants
et il lança la meilleure partie de
sa carrière. Le résultat:—
New York 100 000 000—1 3 1
Chicago 000 002 00x—2 6 1

McQuillan, Ryan et Gowdy, Sny-
der; Alridge et Hartnett.

AUTRES PARTIES
Boston 0 à Cincinnati
Boston . 2 Cincinnati .
Brooklyn . 6 à St-Louis
Brooklyn 0 à St-Louis . 17
Note: Pas d'autre partie à l’af-

fiche.

1
2
%
©

—p—————

LA COURSE EST
PLUS SERREE

SAINT-PAUL GAGNE TANDIS
QU'INDIANAPOLIS PERD.

——————

 

Voici les résultats des joutes de
l'Association américaine:

Parties de Samedi
Minneapolis .. 2 à Milwaukee . 5
Columbus .... 3 à Louisville .. 6
St. Paul .. 6 à Kansas City 5
Tolédo ...... > à Indianapolis 4

Parties de Dimanche
St. Paul .. 2, 7; Kansas City 3, 5
Indianap. 16, 1; Tolédo .... 3, 3
Columbus .. 5: Louisville ... 1
Columbus 6: Louisville ... 8

 

LES AMERICAINS
ONT TRIOMPHE

PORT WASHINGTON, N.Y.
Une équipe de joueurs de polo ameé- |

riclée’ricains a administré une
conditionnée à une équipe anglaise
qui alignait les étoiles
nales. La joute, disputée en présen-
ce de 9,000 spectateurs, se termina.
par un pointage de 14-6.

—_———
SPENCER CHAMPION
NEWARK, N.-J., 24 — Art. Spen-

cer, de Newark, ci-devant de Toron-
to, a gagné le championnat de
cyclisme des Etats-Unis, en se clas-
sant premier dans l'épreuve natio-
nale de deux milles, la 17ième d’u-
ne série de dix-huit épreuves pour
les honneurs. Cecil Walker arriva
deuxième et Alfred Goulet, troisid-
me.

LE SUCCESDECABLE
WINNIPEG,

 

24 — Don J. Cable,
de Montréal, a été le héros du
tournoi athlétique de l'Association
Canadienne qui s’est terminé hier.
Il enleva quatre épreuves: le bou-
let de 16 livres, avec un lancer de
38 pieds, 3 pouces; le marteau de
16 livres, avec 99 pieds, 11 pouces;
le disque, avec 124 pieds, 8 pouces;
le poids de 56 livres, avec 22 pieds
9 pouces.

Aucun recordne fut abaissé,

LES KINSEYCHAMPIONS
-— rere

BROOKLINE, Mass. 23 — Les
frères Kinsey, de San Francisco ont
gagné le championnat de tennis des
Etats-Unis en battant aujourd'hui

Gerald Patterson et Pat O'Hara
Wood, d'Australie, par 7-5, 5-7, 7-9

6-3, 6-3 dans l'épreuve finale.
Mlle Heien Wills et Vincent Ri-

chards ont enlevé les doubles mix-
tes à Mme Molla Mallory et W.
Tilden, par 6-8, 7-5, 6-0.

 

internatio- |.

 

LOYAL AVANCH

GRAVE DIFFICULTE
DEL'INDEPENDANT!

LA SERIE DEEDET.AIL port
S'OUVRIR CE SOIR, MAIS LE
LAURIER VEUT ATTENDRE
A DEMAIN.— LA SITUATION.

 

La série de championnat de la !!-
gue Indépendante doit s'ouvrir ce
soir, & Now-Edinbujrg, entre le
Laurier et le La Salle-Rialto. La
balle, annonce-t-on, ira au jeu a
6.30 hres précises.

Mais, la situation est loin d'être
claire dans l'Indépendante. Le se-
crétaire Boehmer, en vertu d’une
motion adoptée par 3 voix contre
une, à la dernière assemblée de la
ligue, ordonne au Rialto d’être au
poste, ce soir même. et le Rialto
est prêt à sauter dans l’arène.

D'un autre côté, le président La-
bonté de la ligne Indépendante dé-
tlare que la série commencera que
mardi soir, dans l'île Porter. Il
n'entend pas changer sa décision,
car il a déclaré au Droit, hier
après-midi qu'il avait pleins droits
et qu’il n’allait pas se faire dic-
ter une ligne de conduite.

LE LAURIER
Le. Laurier, tout naturellement,

se range du côté du président et
la situation est sombre. Les Rou-
ges disent qu’ils ne joueront pas
ce soir et le Rialto se rendra néan-
moins au terrain. Si les Rouges

ne font pas acte de présence, il
jouera une exhibition avec New-
Edinburg pour ne pas désappoin-
ter le public.

Une assemblée de la ligue aura

ensuite lieu pour éclairer les affai-
res: on menace des représailles #
le Laurier et le président ne se
soumettent pas à la volonté de ia
majorité. C’est assez grave com-
me on peut le constater.

PENIBLE SITUATION
Il est regrettable que pareille si-

tuation surgisse dans l'Indépen-
dante,
district. Cette organisation, née

humblement, s’est développée de
façon prodigieuse, et, aujourd’hui,
en pleine prospérité, elle est me-
nacée de la ruine. parce que deux
équipes ne peuvent s’entendre au
sujet d'une partie.

En vérité, il -y assez de bonnes
volontés dans la ligue pour aplanir
la difficulté et faire disparaître
ces malaises qui ne s'effacent ja-
mais, Si on les laisse s'épanouir.

COSTELLO AMBITIEUX
mn.rememe

.PHNLADELPHIE,

 

24 — Paul
Costello, le rameur de Pennsylvanie
ira en Angleterre, cette année à la
conquête de la coupe d’or que Be-

la plus florissante ligue du!

 

BABE RUTH A
FAIT UNCIRGUI
LE BAMBINO COGNE FORT M.
LES YANKEES SONT BATT

NEW-YORK, 24 — Les Tig
ont enlevé leur dernière ‘partie
la saison à New-York. par-7-2. B
Ruth tapa son 39ème cireuit af
Dugan en ronte, . :

Le résultat:
Détroit . 992 000 208—T 1
New-York 200 000 000—2

Leonard et Woodall; Bush,
maux et Schang.

AUTRES PARTIES
St-Louis, 1; à Cleveland, 8

Wingard, Vangilder, Grant
Severeid, Collins; Smith et Sew
Chicago, 1; à Washington. 4

Robertson, Lyons et Schalk:
chary et Ruel,

NOTE: Pas d'autre partie à 1
fiche.

|LA MERE DE KID |
McCOYSE MEURIE

LOS ANGELES,24 août: 4
annonce que Mme Mary E. Se

la mêre de Kid McCoy, le pueiË
te accusé du meurtre de Mme M

| ost à la porte de la mort. Les 1
décins déclarent que la situat
dans laquelle se trouve son frs
complètement terrassée. i

ASSOCIATION DU SUD
-— pme

 

…....

   

Samedi
Little Rock 5; Atlanta .....
Little Rock Atlanta« 14

 

Chattanooga . 4; N.-Orléans
Memphis ... 2; Mobile
Nashville ...15; Birmingham

Dimanche

Chattanooga . 6; N.-Orléans ..
Chattanooga . M; N.-Orléans ..
Memphis ... 8; Mobile .....
Memphis ... 2; Mobile .....

LA MEDAILLE DU ROIR
CHAMP DETIR, Connaught, 2

Le caporal W. J. Livingstone,
Gardes du gouverneur, a gagné
Jourd'hui 1x médaille du roi,
concours de tir de l'Association
nadienne qui a pris fin aujourd
Dans le détail avec le sergent 
  

 T. |

 

resford 'enleva à Garrett Gilmore de jor Russell, de London, il fit J
Philadelphie, aux Jeux Olympiques. contre 28.
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Nettoyeurs et Teinturiers

TOUT OUVRAGE PROMPTEMENT EXECUTE

 

Téléphone: Queen 3500
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F.-X.

Assurances do tous genres:

292, Ave Laurier Ouest  

LADEROUTE
AGENT DES IMMEUBLES ‘REALTOR’

Feu, Vie, Accident, Maladie,
de Garantie.

Bas tarifs spéciaux sur les assurances d'Antomobiles et de Glaces )

Vis-à-vis du Magasin Fournie
 

 

  

 = -

  ET ENJEUX 
 

$45,000 EN BOURSES

12ro Course tous les jours a 2.45 heures,

 
Courses Cana:liennes.

 

        
REUNION DE
COURSES

D'AUTOMNE
28 Août au 4 Sept

inclusivement
7 courses par jour, beau ou mauvais temp

Sous le patronage de Leurs Excellences Lord et Lady ET et sous les auspices des Assoctations d

 

Membres:

générale, su; Dames,
——

 

Bureau du Connaught Park Jockey Club,Imm. Basque Nationale, Q.
Hon. . A. Belcourt, C,. Re; Président,

 
dr
PAS

825 d'admission ct $20 annuellement. Entrée
$1 50; Insignes hebdom., $10.

-_— >onm—

Fanfare des Gardos à Piod du Gouv. Géd i
7020; Piste, 8. 1000.

FT. P. Gorman, Secrétak



“Par son enseignement et par ses oeuvres, cette
divine société (l'Eglise catholique) montre qne non
seulement elle ne s'oppose pas aux principaux efforts
de survivance nationale, mais qu’elle les approuve et
les favorise”.

    

pour prouver que l'idée

  

 

  

  

Jésus-Christ lui-même, l'homme universel et le
Dieu de toute chair, verse des larmes sur sa patrie
ingrate, condamnée À périr. En faut-il davantage

de la patrie ou de la na-
tionalité est nne idée sacrée aux yeux de l'Evangile,
comme aux yeux de la raison?”

 

 
  

 —tp

  

Mgr L.-A. PAQUET. LESCOEUR.
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Au Pays d'Evangéline [Au Jour le Jour!“unatplstous qu'un Maurice de la Sizeranne vueinépuisablecheri”Touton) ( A_ consacrant régulièrement à son | DEPECHES

mpressions de voyage d'un pèlerin du Devoir.— Enthousiasme de

nos frères d’Acadie et souvenirs émouvants de ces solennités.

—Le coeur d'un peuple qui grandit.

———22re

Nous venons d'arriver du voyage d'Acadie, organisé par le
Devoir par trains spéciaux du Canadien national, et c’est sous le
coup de la plus vive émotion que nous nous remémorons tous les
spectacles grandioses et touchants dont nous avons été les heu-
reux témoins.

Dans les deux convois qui quittaient la gare Bonaventure, à
Montréal le 17 août dernier, tirés par des locomotives géantes, se
trouvait rassemblée une colonie complète essentiellement repre-
sentative du peuple canadien français. Ces pèlerins s’en allaient
visiter pour la première fois d’une façon aussi solennelle leur frè-
Te aîné, si éprouvé, le peuple acadien. Pour compléter ce pèleri-
nage, des Acadiens disséminés dans les quatre provinces de l’Est

s’étaient joints a l’excursion pour aller voir ou revoir le pays de
leurs ancêtres.

Plusieurs d’entre nous ne possédaient que des données assez
imprécises sur la vitalité de ce groupe intéressant, et l’on en ren-
contrait même qui doutaient de l'esprit national de ces frères

lointains, ballottés par des crises sans nombre, arrachés brutale-
ment à Îeurs foyers, puis retournés au pays de leurs pères. L'his-
toire nous avait appris que l'embarquement des Acadiens s'est fait
d’une-manière horrible, séparant les époux ,enlevant les enfants
à leurs mères, et que toute cette population, écartelée pour ainsi
dire, a été dispersée pêle-mêle sur le long de la côte américaine.
Les habitants puritains de la Nouvelle-Angleterre étaient bien
peu disposées à recevoir ces catholiques de sang étranger et de
langue différente et que l’on disait, de plus, déloyaux à la couron-
né anglaise. Aussi la mort, qui avait commencé sa terrible beso-
gne durant la traversée et qui avait fauché pas moins de quatorze
cents.de ces malheureux, continua son oeuvre fatale quand ceux-
ci furent jetés comme des épaves sur la côte.

“ N’avait-on pas été jusqu’à dire que les Acadiens avaient vé-
cu comme peuple et que leur histoire était close?

Mais la vérité nous réservait d’agréables surprises. À peine
avons-nous mis le pied en terre acadienne, à Edmundston, Nou-
vear-Brunswick, que nous avons trouvé là pour nous recevoir un
groupe nombreux et bien organisé, possédant un maire de leur
origine, M. Max.-D. Comeau, à leur tête. Dans les paroles chau-
ces et- sympathiques pranoncées à notre adresse par M. Cormier
on sent déjà la fierté de nos frères qui ont commencé à se grou-
per et à se compter, et qui ne craignent pas de dire aux fils des
vainqueurs et des perséeuteurs d'autrefois: ‘‘Nous pardonnons,
mais sans oublier”.

La sympathie des pèlerins avait été conquise d’assaut et leur
transformation d’esprit était complète. Nous étions en présence
d’un peuple qui avait vaineu sa timidité naturelle et qui ne crai-
gnait pas de s’affirmer. Nous devions en être convaineus davan-
tage quand le soir même, à Moncton, le premier fils de l’Acadie
à-devenir évêque, Mgr Leblanc, est venu de Saint-Jean pour nous
souhaiter la bienvenue.

Il n’y avait plus de doute, nous étions en présence d’un peu-
ple ressuscité avec qui le Canada devra compter à l'avenir. Et
ce. peuple, qui recevait ses frères acadiens, avec tant de chaleur
et d’expansion, nous déclarait aimablement, mais sans équivoque,
qu’il a l’intention de continuer sa vocation et de conserver sa dis-
tinction ethnique. Tout le long de notre voyage nous avons re-
levé cette conviction.

A Grand-Pré, au lieu même où les Acadiens ont été rassem-
blés avant d’être conduits à l’exil, en présence des fils de ces
grands rapatriés venus d'ailleurs, ficar il n’y en a pas qui ré-
sident à cet endroit), l’émation a été fort intense. Pendant que le
spectacle de la déportation se reconstituait dans l'âme des pèle-
rins, tout ce qui nous entourait semblait recouvert d’un voile de
tristesse: la statue mélancolique d’Evangéline, à l’entrée du ter-
rain où se trouve la chapelle reconstruite, la grande croix de
fer, élevée pour perpétuer le souvenir de l’embarquement des dé-
portés, la crique desséchée, où s’embarquérent les bourreaux
avec-leurs victimes. La .Chapelle, réplique exacte de celle que les
Anglais ont brûlée en 1755, après l’avoir souillée, servira de lieu
de pèlerinage, jusqu’à ce que les habitants actuels aient décidé
de restituer à leurs anglens propriétaires les terres oceupées par
les aïeux. :

La messe y fut célébrée et ce fut une des heures les plus so-
lennelles du voyage. Mgr Richard, Acadien lui-même et curé de
Verdun, officiait et tandis que la foule, débordant du sanctuaire,
couvrait tous les abords de l’église, des chants pieux, rendus avec
une émotion qui faisait monter les larmes aux paupières, étrei-
gnaient le coeur Ces awsistants. Des scènes de ce genre sont de
celles qui demeurent inoubliables et qui font songer à la fois, à
la ténacité du peuple acadien qui a survéeu à la perséeutoin et à
la puissance que peut avoir sur une race la foi religieuse et la
conviction patriotique.

. Annapolis-Royal, l'ancien Port-Royal, est aujourd'hui ville
anglaise, mais combien français d’origine et d'esprit sont la Poin-
te-à-l’église, Saint-Bernard, l’Anse-à-Béliveau, Grosse-Coques, Pe-
tit-Ruisseau, Comeau-ville, etc., etc, A Pointe-à-l’Eglise toute
la population des alentours s’était portée au collège des Pères Eu-
distes pour souhaiter la bienvenue aux pèlerins-du Devoir. L’oc-
casion nous fut présentée d'admirer la gentillesse et la cordiale
hospitalité des Acadiennes, quand le repas champêtre nous fut
servi à cet endroit. L’une d'elles nous avoua qu’elle avait mar-
ché plusieurs milles pour venir à la rencontre des voyageurs ca-
nadiens et pour entendre M. Henri Bourassa. Ce groupement
avait à sa tête l’hon. M. Comcau, ministre du cabinet provincial,
qui fut le porte pârole de ses compatriotes.

L’aisance ct Ma prospérité règnent dans toute cette région et
la culture de la terre n’est pas la seule occupation des habitants
car ils s’adonnent aussi à la pêche. À Pubnico, comme aux jours de
fêtes, tout le monde avait fermé maisons et magasins, pour venir
rencontrer les pèlerins, se mêler à eux et converser des choses du
pays. Cette population & comme chefs des hommes instruits,
bien trempés, remplis de zèle et hospitaliers, et l’on quitte à re-
gret une région où l’on est si bien reçu.

Il faut avoir pris part à ce pèlerinage, et avoir assisté à tou-
tes les réceptions dont nous avons été l’objet, surtout a celles de
la dernière journée, pour garder de ce voyage un souvenir ineffa-
cable. A Memramcouk, se trouve une université qui est le centre
intellectuel de toute la population de cette partie du Nouvean-
Brunswick. A Shédiac, le chant de bienvenue donné par les or-
phelins de l'hospice de la Pointe-du-Chêne était empreint d’une
émotion poignante. Mais le clou de la journée a été l’accueil que
nous avons reçu À Scoudouc, alors qu’un choeur de jeunes filles
rendit le chant si douloureusement poétique d’Evangéline. Les
applaudissements fusèrent de tous les côtés et laissèrent dans le
coëurun écho de pitié et de reconnaissance.

La journée s'est terminée par le salut solennel du Très-Saint-
Sacrement où deux des nôtres, MM. les abbés Lavergne, et Côté,
de Chelmsford, atteignirent le lyrisme dans des allocutions rem-
plies d'enthousiasme, de fierté et de foi. Le curé de la paroisse,  M, l’abbé L’Archevique, canadien d'origine, l'âme de ce groupe,
avait auparavant profondément touché les visiteurs au cours
d’une adresse vibrante et chaleurense,

"Nous-reviendrons, dans un- second article, sur les sormpnire

Une victore boche

Les commentaires que fait la
presse française sur les effets
de la conférence internationale
de Londres indiquent que l’Alle-
magne a remporté une victoire
sur toutes la ligne et que la
France est devenue la nation
vaineue sur le terrain des idées.
En effet le plan Dawes — et ce-
la était bien compris dès la con-
vocation de cette conférence —
contenait des problèmes qui de-
valent seuls occuper l'attention
des délégués des nations alliées,
et il ne devat pas être du tout
question de la sécurité de la
France, de l'évacuation de la
Ruhr, des dettes interalliées.
Mais voilà qu'une fois les Alle-
mands de la partie on fait de l'é-
vacuation de la Ruhr le théme
principal des délibérations, et
cela malgré les protestations. de
Herriot qui finit par céder et
malgré l’engagement initial.
Mais quand le premier ministre
de France pousse la hardiesse
jusqu’à demander pour son
pays la sécurité à laquelle elle a
droit, jusqu’à faire régler la
question des dettes interalliées,
on lui répond que ce sera pour
plus tard, la conférence de Lon-
dres ne s’étant pas réunie pour
cela! Et qui se charge de met-
tre les choses ainsi an point?
Ramsay MacDonald, tout bonne-
ment!
Et qu’est-ce que Herriot a pu

obtenir en retour de cette con-
cession trés importante?
Rien!

Pis qu’à Cannes...

On a fait grand état, dans le
temps, d’un certain voyage d’un
certain premier ministre de
France qui s’appelait Briand,
dans une certaine ville des A!-
pes Maritimes qui s'appelait
Cannes, où ce grande homme.
d’état aurait abandonné les ré-
paratiohs contre des promesses
de sécurité, en retour, pour son
pays. Et voici qu’à Londres on
a obtenu de M. Herriot, devenu
prémier ministre, d’abandonner
à la fois la Ruhr et les répara-
tions — en ne lui offrant tien
du tout! Et on a accepté! Et le
peuple français a accueilli ce
héros de l’heure avec des cris
comme celui-ci: Vive la Paix!
Ceux qui criaient ainsi avaient
une piètre conception de la
paix. . .
Et quelles sont les menaces

que l’on a fait peser sur Her-
riot pour obtenir de lui d'aussi
grands sacrifices? L’isolement
complet de la France et la des-
truction du crédit francais!
On oublie trop, dans certains

milieux que la France est deve-
nue grande durant cette série
de siècles pendant lesquels elle
à eu à lutter seule contre ses
multiples ennemis, et qu‘il fan-
dra d’autres puissances que la
Grande-Bretagne et que J’Alle-
magne surtout — On a appris à
les connaître depuis la guerre. --
pour porter atteinte au trédit
français!
Blâme qui voudra Briand et

ses aventures de Cannes; mais
qu'est-ce auprès de Herriot et
ses faiblesses de Londres!

Dixième anniversaire

Les Allemands ont toujours
parlé avec éclats de leur victoi-
re de Liège, dont on vient de
célébrer le dixième anniversai-
re, cette bataille — si on peut
appeler de ce nom une prise
d'armes de quatre contre un —
qui a fait rejaillir tant de gloi-
re sur les armées belges.
On raconte que lorsqu’an re-

tour de sa longue captivité, le,
général Leman — commandant
à Liège — fut, dans les salons
de la légatiôn de Belgique à Pa-
ris, présenté au général Joffre,
les deux hommes de guerre se
regardèrent un long moment,
les feux dans les yeux:
— Monsieur le maréchal, dit

le général Leman, je suis heu-
reux de voir celui qui, sur la
Marne, a sauvé le monde et la
civilisation.
Le maréchal lui prit les mains :
— Vous aviez, mon général,

montré la voie. Vous aviez ren-  

gros livre sur l’héroïsme belge
des jours de la Grande Guerre,
et l’univers ne saurait oublier
les effets de la résistance opi-
niâtre belge de la première heu-
fe.

Pourquoi pas?. . .

Monsieur Omer Héroux de-
mande, dans le Devoir, au gou-
vernement du Québec de ‘‘nom-
mer des inspecteurs chargés de
faire observer la loi du diman-
che comme il en a nommés pour
faire observer la loi des liqueurs.
Ce serait Ya suite logique et né-
cessaire des interventions heu-
reuses et des bonnes intentions
dont nous sommes heureux de
lui faire crédit.”
Ajoutons qu’il vaut bien

mieux de ne pas avoir de loi,
que d’en avoir qu'on laisse vio-
ler impunément. Au moins,
dans le prémier cas, le publie
n'apprend pas à mépriser ce
qu’il devrait respecter.
Le Québec se trouve en face

de sa loi de l’observation du di-
manche comme 1’Ontario en
face de la loi de prohibition :
dans les deux provinces on de-
meure indifférent, en haut lieu,
contre les violateurs de ces lois.
De part et d’autre il devrait

yavoir plus de sens commun.
Si on n’a pas la puissance né-
cessaire pour obtenir le respect
d’une loi, il reste tujours la su-
prême ressource de la suppri-
mer.

Le Progrès du Saguenay
Avec son prochain numéro

notre confrére de Chicoutimi en-
trera dans sa trente-neuvième
année. En nous rappelant cet
anniversaire le ‘‘Progrès du Sa-
guenay’ se demande si “‘les
Journaux sont appelés, comme
les hommes, à devenir de plus
en plus malcommodes en vieil-
lissant.”’ Et cela 'inquiéte.
Tout d'abord il n’est pas bien

certain qu’un hebdomadaire de
39 ans soit sur le seuil dé la
vieillesse, surtout si sa constitu-
tion est d’une solidité sans
épreuve, comme les principes de
la foi catholique, et de plus,
meme vieux un journal qui con-
serverait à travers ses décades
les charmes du*‘‘Progrès du
Saguenay”, son esprit et ses
delles manières, serait assuré de
ne jamais devenir ‘‘malcom-
mode,”” dût-il devenir plusieurs
fois centenaire!
Que notre aimable confrère

Jaisse donc aller ses inquiétu-
es! -
Quant a nous, nous voudrions

le voir vivre toujours, à cause
du bien qu’il accomplit. Le
pays n'aura jamais trop d’ex-
cellents  hebomadaires comme
celui-là.

E. R.
9» gqL école_des sciences
sociales, économiques et

politiques de Montréal
Facilités qu’offrent le règlement

et l'horaire.
Comme on peut le voir, les

cours de l'Ecole se donnent le soir
et aucun diplôme ou grade n'est
exigé de ceux qui s'inscrivent com-
me élèves réguliers ou élèves li-
bres.

Autrefois, ceux qui,
étaient retenus par leur travail,
devaient renoncer à compléter
leurs études. L'Ecole leur permet
maintenant de le faire; et non sans
agrément puisque les élèves qui
fréquentent l’Ecole proclament vo-
lontiers qu'elle leur fournit une
distraction dont ils ne soupçon-
naient pas le prix.
En admettant des élèves, sans

examens et sans diplôme, l’Ecole
ouvre ses portes à tous les esprits
désireux d'apprendre à quelque
rrofecsion ou métier qu'ils appar-
tiennent.
A la fin de chaque année des

épreuves écrites et orales témoi-
gnent des progrès accomplis,

Les élèves ayant réussi les exa-
mens obtiennent à la fin de la 2me
année, le diplôme des sciences so-
clales économiques et politiques,
Un doctorat ès sciences sociales
économiques et politiques est pré-
vu. .

Le certificat de journalisme est
accordé, après examen aux élèves
qui ont suivi les cours de la sec-
tion journalisme.
Un certificat d'études est décer-

né aux élèves qui, ayant suivi les
cours et passé les examens, n'ont
pas obtenu la moyenne exigée.

Pour de plus amples renseigne-
ments on est prié de s'adresser au
directeur de l'Ecole, 185, rue St-

le jour.

  

du possible notre victoire . Suns Denis.
 

laissés dans l'âme des voyageurs
Devoir.

d’Acadie par le pèlerinage du
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On lira avec intérét cet extrait
d’une courte notice publiée par M.
J. Vielhomme, dans la Revue des
Jeunes, à l'occasion de la mort de
ce grand bienfaiteur des aveugles
que fut Maurice de la Sizeranne.
Un grand homme de bien, Mauri-

ce de la Sizeranne. vient de mou-
rir, Aveugle, il s'est fait apôtre en

faveur de ses frères d’infortune,
continuateur de Valentin Haüy et
de Louis Braille, premiers initia-
teurs, dont il a fécondé l'action.

Maurice de la Sizeranne, dont
le grand'’père, Monnier de la Size-
ranne, fut sénateur sous le premier
Empire, était né à Tain (Drôme),
en 1867, Il perdit la vue à l'âge de
19 ans, d’une blessure reçue en
jouant et entra comme élève d’a-
bord à l'Institution des jeunes
aveugles d'Arras, puis à l’institu-
tion nationale des jeunes aveugles

de Paris, où, ses études terminées
il fut nommé professeur,

Doué d'une intelligence remar-
quable et d’un réel talent musical,
il eût pu poursuivre avec succès

la carrière de l’enseignement; il

pouvait encore, grâce à la situa-
tion de sa famille, choisir une vie
facile, exempte de préoccupations!
matérielles; mais une irrésistible
vocation le poussait vers le soula-
gement des aveugles si nombreux
qui souffrent et se débattent, si
péniblement, parfois, contre les
difficultés particulières de leur
vie. C’est dans sa foi profonde,
dans une ardente charité chrétien-
ne qu’il puisa ses principales rai-

sons d'agir et qu’aux heures diffi-
ciles il venait retremper son éner-
gie. L'un de ses ouvrages de pré-.
dilection était les Sources du P.
Gratry.

…..Tout en complétant son ins-
truction personnelle, surtout par

l'audition de lectures sérieuses et
méthodiques, Maurice de la Size-
ranne commença à Téunir les do-
cuments relatifs à la question des
aveugles en consultant les ouvra-
ges publiés à leur sujet, en se met-
tant en rapport avec toutes les

personnes susceptibles de le ren-

seigner, en voyageant à l’étranger

comme en France pour se rendre
compte par lui-même de ce qui
avait été fait, se faisait ou pou-
vait se faire pour le bien des aveu-

gles,

Dès qu'il eut reconnn son ter-
rain, discerné les points sur les-
quels devaient porter ses premiers

efforts, Maurice de la Sizeranne
entra dans la période des réalisa-
tions. Les aveugies furent dotés,
en 1883, de leur premier périodi-
que, le Louis Braille, qui les mit

en rapport les uns avec les autres

et les tint au courant de tout ce
qui se faisait en leur faveur, La

même année, une revue à l'usage

des voyants, le Valentin Haüyg,
était offerte aux aveugles pour les
tenir au courant de toutes les
grandes questions de la vie socia-

le. En vue de remédier à la pénu-

rie des livres écrits en Braille,
Maurice de la Sizeranne fonda, en
1886, à l’imitation de ce qui se;
faisait en Angleterre, une biblio-
thèque circulante, composée en

grande partie d'ouvrages trans-

crits par des personnes bénévoles,
au premier rang desquelles était
la propre soeur du fondateur. Ces

 
diverses fondations, qui torment|
en quelque sorte Tossature de
l'Association Valentin Haiiy, fu-
rent rassemblées en un faisceau,
et l'Association fut définitivement
constituée en 1889. Reconnue d'u-
tilité publique en 1891, elle eut
une croissance rapide. Installée
d’abord daus l’appartement de son

fondateur, elle dut bientôt être
transférée au numéro 31 de l’ave-
nue de Breteuil, puis, en 1907,
s’agrandir encore et occuper un

bâtiment spécialement construit
pour ses besoins, sur les indica-
tions et d'après les plans de Mau-
rice de la Sizeranne lui-même. Aux
services mentionnés plus haut vin-
rent s’ajouter, à mesure que les
ressources augmentaient et sous la

poussée des nécessités, d'autres
services, dont l'ensemble concour-
rait au même but: aider matériel-
lement, intellectuellement et mo-
ralement tous les aveugles, en-
fants, adultes, vieillards. En mê-
me temps, rien n’était épargné
pour prévenir la cécité et pour fai-
re connaître les aveugles travail-
leurs: expositions-ventes, brochu-
res, tracts appelaient l'attention
du public, et Maurice de la Size-
ranns consacrait la majeure par-

tie du temps que lui laissait la di-
rection très absorbante de son
oeuvre à écrire une dizaine de Ji-
vres du plus haut intérêt psycho-

logique et social, tous destinés à
faire connaître les aveugles, à in-
diquer les meilleurs moyens de
les aider et les meilleurs procédés
Ce leur enseignement.

Ainsi, grâce à Maurice de la Si-
zeranne, en un laps de temps re-
lativement court, la situation des |
aveugles s’est profondément mAdi-;
fide. Magasin écoulant le traveil
des aveugles, patronage réunis-
sant 15,000 dossiers d’aveugles
aidés et Où s’élabore chaque jour
une correspondance intense, mu-
sée exposant tous les spécimens
des appareils imaginée tant à l'é-
tranger qu'en France, pour les

aveugles ou par eux, bibliothèque
Braille possédant aujourd’hui 80,-
000 volumes, et d'où partent des
expéditions de plus en plus nom-
breuses, publications diverses in-
dispensables aux aveugles pour

I'exercice de certaines professions,|

 
 

bibliothèque musicale, ateliers de
chaiserie, brosserie, vannerie, sacs
en papier, dépôt de matières pre-
mières où les aveugles doivent
pouvoir s'approvisionner aux con-
ditions les moins onéreuses, ves-
tiaire et garde-meuble donnant vé-
tements ou objets mobiliers, éco-
les de massage et d'accordage de
pianos, imprimerie; tel est, dans
ses parties essentielles, l'organis-
me vital que Maurice de la Sizeran
ne a légué à ses frères en cécité.

Certes, quelle que soit la dis-
tance parcourue, le point d’arri-
vée ne marque pas et ne marquera
jamais le point d'arrêt: ‘Ce qui
est fait n’est rien, répétait souvent
Maurice de la Sizeranne; ce qui

reste à faire est immense!” Com-
ment cependant ne pas être saisis
d’admiration pour l'homme dont
l’activité sut êtêre si féconde!

Quels étaient donc les secrets
de cette fécondité? Travailleur
infatigable, Maurice de la Sizeran-
ne ne perdait jamais un instant;
il n’entreprenait rien à la légère
et ne se décidait qu'après mûre
réflexion; mais, sa décision prise
et son plan bien arrêté, il en pour-
suivait méthodiquement l'exécu-

tion, avec patience et persévéran-
ce, sans jamais se laisser rebuter
par les obstacles, tout en appor-

tant, au besoin, à ce plan primitif
les modifications exigées par les
circonstances.

La gratitude des aveugles et
d’admiration de leurs amis avaient
fait décerner à Maurice de la Size-
ranne la croix, de la Légion d'hon-
neur, ainsi que plusieurs récom-
penses de l’Académie; mais nul ne
fut moins accessible à la vanité:
il dédaignait le bruit et n'avait
d'autre ambition que de servir la
cause des aveugles qu’il aimait
passionnément, à laquelle fl se
donna tout entier, invitant discrè-
tement Jes autres à le suivre dans
la voie qu’il avait choisie, les af-
dant à être utiles à leur tour. Cet-
te absence de toute ambition per-
sonnelle, jointe à un tact d’une
extrême délicatesse, a grandement
contribué au succès de son entre-
prise; il savait s'effacer pour met-
tre en valeur ses collaborateurs,
de sorte qu’à 25 ans, il put pren-

dre un rôle de premier plan au

milieu de ses collaborateurs plus
âgés, dont quelques-uns avaient
été ses maîtres, sans susciter” ni
opposition ni jalousie. Il savait
également, avec une habileté con-
sommée, faire appel à toutes les

compétenses et utiliser toutes les
bonnes volontés en donnant à cha-
cun l'emploi qui lui convenait le

mieux.
Enfin, nous l’avons dit, la ferme

volonté de Maurice de la Sizeranne
était animée et soutenue par une

oeuvre une part importante de ses
ressources, compatissant à toutes

les souffrances, il trouvait encore
le moyen d'aider personnellement
de sa bourse, souvent à l'insu des
intéressés eux-mêmes, ceux que le
malheur mettait dans l’embarras.
Mais il savait que, trop souvent,
hélas! toute intervention humaine
devient  impujssante 3 consoler

l’homme plongé dans la nuit; in-
térieurement illuminé d'en haut, il
voulait partager avec ceux qu'il
aimait plus que lui-méme, les dou-
ceurs de la charité céleste et des
espérances éternelles: “Ne vous
lassez pas de répêter, disait-il, que
l’homme ne vit pas seulement de
pain’. Avec une délicatesse infi-
nie, et pour leur plus grand bon-

heur, c'étaient surtout les âmes
de ses frères souffrants qu'il vou-
lait atteindre.
Le nom de Maurice de la Size-

ranne restera gravé dans les anna-
les de la charité française, mais il
doit laisser plus et mieux qu’un
stérile souvenir. La vie si remplie
de cet aveugle n'est-elle pas une
grande leçon d'énergie en même
temps qu'un bel exemple de dé-
vouement à ceux qui souffrent?
En une page émouvante, Mauri-

ce de la Sizeranne rappelle que le
divin Sauveur s’est parfois servi
de l’aveugle pour faire éclater aux
yeux des hommes sa toute-puissan-
ce et son infinie bonté, et il adju-
re les disciples du Maître bien-al-
mé d’avoir pitié de l’aveugle, non
par de vaines paroles ou d’infruc-
tueuses aumônes, mais en lui con-
fiant un travail qui lui rendra sa
dignité en le replaçant dans la vie

sociale,
Vous qui lirez ces lignes, lors-

qu'une occasion vous sera offerte
de répondre a cet appel, au nom de
Maurice de la Sizeranne, je ous
le demande ne l’oubliez pas.

————.

SERVICE DU JOUR
DE LA FETE DU TRAVAIL

Le jour de la Féte du Travail,
le 1er septembre, le Pacifique Ca-
nadien fera les mr‘ifications sui-
vantes dans le serv. des trains
sur la subdivision de Llaniwaki.

Le No 536 quittant Maniwaki

à 1.25 p, m. sera supprimé et un

train spécial sera mis en circula-
tion, quittant Maniwaki à 6.00 p.
m., arrivant à Ottawa à 10.00 p.

m., et circulant d’après l'horaire
du train du dimanche No 538.

J. A. McGill,
Agent général.

  

——————l sitet.

PULPERIES ROUVERTES.

QUEBEC, 25.—Les moulins de

la Chicoutimi Pulp and Papet
Company, fermés depuis février,
seront rouverts sous peu.

 

i

1
. |

DE LA NUIT }
—_——
SE BLESSE EN PLONGEANT

TORONTO, 24, — Gus Patry, de
l'avenue Woodbine, s'est infligé de
sérieuses blessures à l’épine dorsa-
le, après s’être frappé la tête au
fond du lac, dans un plongeon fa-
tal à Kew Beach. Patry, âgé de
36 ans, est sous traitement à l'Hô-
pital Général,

REPRESENTATION DIRECTA
PARIS, 25. — Le sénat a adopté

N= 

présentalion directe

système ,tous les députés seront élus
par leur propre circonscription sépa-
rée au lieu de l'être par des. grou-
pes. On croit que la chambre ap-
prouvera la méthode.

MEURT LE CRANE FRACTURE
ST-JOSEPH D'ALMA, Qué. 25. —

Mme Joseph Bouchard s’est fracturé
le crâne et est morte quelques heu-
res plus tard alors que son cheval
prit peur et qu’elle fut projetée sur

le soi. Il y avait aussi trois autres
personnes dans la voiture. Elle se
fit blesser en voulant protéger l'en-
fant qu'elle tenait dans ses bras.

MEIGHEN DANS RIMOUSKI

QUEBEC, 25. — Un dit que Yhon.
Arthur Meighen accordera son aide
à M. Elzéar Sasseville, candidat con-
servateur dans l'élection complémen-
taire de Rimouski, et qu’il pariéra à
une grande assemblée le dernier jour
de ce mois, alors que M. Sassevillo
terminera sa campagne.

INCORPORATIONS
QUEBEC, 25. — D'après le “Ga-

zette Officielle”, une somme de près
de six cent mille dollars est compri-
se dans les nouvelles incorporations
de la province de Québec la semai-
ne dernière. Voici quelques fncor-
porations: Anastase Roy,
Hull, $99,000; C. R. Nash Motor Sa-
les, Limited, Aylmer, $20,000; Auos
Machinery Company, Limited, Amos,
$5.000.

LEON BERGEVIN, CHEF
PARIS, 25. — La délégation de la

France à la cinquième assemblée de
la Société des Nations, dit le Temps,
scra sous la direction de Léon Bour-
geois. Les autres membres seront:
l’ex-premier ministre Briand, Paul
Doncour, Henri de Jouvenel et Geor-
ges Bonnet.
Ie premier ministre Herriot assis-

tera à la séance d'ouverture. La san-
té de l'ex-premier ministre Viviani
l'empêchera de se rendre à Genève.

TUE PAR UN AUTO
MONTREAL, 25. — René Demers,

dix ans, s'est fait tuer dans un accl-
dent d'auto, alors quel'auto que con-
duisait son père vint en collision a-
vee un autre auto dans l'est de la
ville. Un éclat de verre perça le jeu-
ne Demers. Son père s'en est tiré în-
demne. 

——
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SOUVENIRS

 

Les

ue les meilleurs souvenirs.

lls se souviendront sans doute de l’organisation matérielle

vréprochable qui leur a assuré un luxueux bien-être au cours de

Hut le voyage, grâce au labeur
‘Devoir’ et les autorités des Chemins de fer nationaux.

#@ouviendront longtemps de leurs aimables compagnons de route,

pmpagnons de tout premier choix, avec lesquels on ne tarda pas

ic lier connaissance et à passer les
lus agréables.

Surtout, ils se rappelleront
jons dont tous les pèlerins furent l’objet chez nos frères acadiens,

faudrait remplir un espace considérable du journal pour ex-

rimer convenablement toutes les bonnes impressions, les douces

otions de cette première visite
broupe de québécois aux descendants des malheureux déportés de

155.
oeur

lls n'ont pu revoir sans

ela, ils ne l’oublieront pas.
, lis sauront en profiter pour
vec le plus vif intérêt les choses
ae c’est une leçon de courage, de persévérance que les pèlerins,
ans la pensée des organisateurs du voyage, allaient chercher là-
as, ils en auront rapporté des motifs d'énergie dans les luttes

&eligieuses, sociales, nationales,

x

4

>

k

néme.
Après un long parcours dans deux des provinces maritimes, |}

suis dans une grande partie de la province de Québec, qu’ils ha-
itent, après avoir vu, entendu,
nt pu faire des comparaisons entre leurs beautés naturelles res-

Mectives, leur sol arable ou à défricher, leurs richesses à fleur de
erre, leur organisation politique et scolaire, leurs conditions so-
iales et économiques; et s'ils reviennent avec des appréciations
très sympathiques sur nos voisms de l’est, ils sentent aussi s’ac-

province, qui ne le cède pas aux
utres en fait de pittoresque, qui les surpasse toutes dans le res-

M roître l’amour pour leur propre

Rect du pacte fédératif, par la
quelle elle traite la minorité de sa population,

Ils ont traversé plus d’une ville, grande ou petite, où il leur
» été facile de se rendre compte de l’esprit civique qui y règne,
les améliorations qui y ont été faites pour procurer aux citoyens
es avantages des progrès modernes, de la bonne organisation mu-
wicipale qui paraît exister. Ils tireront la conclusion que c’est un
levoir de promouvoir, dans la mesure du possible et de la raison,
’avancement de sa municipalité,
l’abord ceux qui y vivent, puis de produire sur ceux qui viennent

Ma visiter les impressions les plus favorables.
A tous points de vue, des pèlerinages originaux et aussi com-

lètement réussis que celui que l’on vien de faire sous les auspi-
es du ‘‘Devoir’’ sont de nature à produire chez ceux qui y pren-
rent part les meilleurs résultats,

LE CHEF TESSIER
A ETE NOMME
VICE-PRESIDENT

Le chef Tessier, des pompiers
le Hull, est de retour depuis sa-
edi de Québec et Buffalo, ou il
assisté aux conventions des chefs

ie pompiers du Dominion, puis des
hefs de pompiers du Dominion et
Hes Etats-Unis.
A Québec, il a été choisi comme

bame vice-président de 1'Associa-
ion des chefs de pompiers du Do-
inion.

FETE RELIGIEUSE
DU TRAVAIL

Il y aura dimanche soir pro-
thain, veille de la Fête du Travail,
ine grande manifestation pour
tous les ouvriers de la ville, dans
la paroisse St-Rédempteur, I y
ura procession, avec la parcours

  

B;uivant: rues St-Rédempteur, Gar-

ac

LEMALPETETE

neau, Leduc, St-Florent, Lévis, St-
Ienri, St-Etienne.
On se réunira au retour en face

Au monument du Sacré-Coeur où
sera prononcée le sermon de cir-
onstance et donnée la bénédiction
Hu Très-Saint Sacrement.

REMERCIEMENTS
aespeemn acs.

Au sujet de notre pique-nique
qui eût lieu à Wrightville, la se-
aine dernière, nous devons re-

mercier d'une façon toute particu-
Nière la compagnie Immobilière du
Parc Larocque, dont M. Dieudon-
mé Lévesque est le président. Le
parc Larocque appartient depuis
plusieurs années à cette compa-
nie qui a fait prouve d’une gran-

de courtoisie en mettant leur ter-
rain à notre disposition.

rerpt

CONTRE LA PEINE CAPITALE
MELBOURNE, Australie, 25. —Le

kzuVvprnement travailliste de Victo-
Bia, dont M. Prendergast est premier
ministre, doit présenter à l'assemblée
saislative un bill pour abolir la pei-

bi» capitale à Victoria ainsi que la

ine du fouet denslesprisons.
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aEN VENTERARTOUT 258 il

quelques citoyens de Hull qui ont eu le Ç

ourrait ajouter le bonheur — de prendre part au ‘’Pèlerinage en‘

cadie'’ organisé par le ‘Devoir’, ne peuvent en avoir rapport

les lieux mêmes où l’on détint enfermés durant quelque

emps des centaines d’hommes et de jeunes gens, avant de les
M mbarquer, où entassés d’abord sur des canots ils furent conduits
ux navires qui les jetaient ensuite aux quatre vents du ciel.

" C’est avec une vive affection, un fraternel intérêt qu’ils ont
ait la rencontre et la connaissance de plusieurs de ces valeureux
ils de l’Acadie actuelle, venus les rencontrer et leur témoigner de
aille façons leur chaleureuse amitié.

C’est avec des sentiments de grande fierté et de légitime es-
érance qu’ils ont pu constater leur force sans cesse grandissan-
, leurs progrès, leur admirable vie catholique et française. Tout

GRANDEREUNION

beaux de leurs parents et amie dé-

ET LEÇONS
 

plaisir — on

ardu accompli par des employés
lls se

heures les plus instructives et les

toujours les magnifiques récep-

officielle faite par un nombreux

ressentir une forte étreinte au

suivre de plus près désormais et
relatives aux Acadiens. Et com-

que nous avons à soutenir ici

recueilli des renseignements, ils

générosité sans bornes avec la-

afin d’en faire bénéficier

Henri LESSARD

DES IMPRIMEURS A LA
BOURSE DU TRAVAIL

Ne pas oublier que c’est ce soir
qu'a lieu à la Bourse du Travail
à sept heures et demie, la réunion
régulière du syndicat des impri-
meurs et relieurs.

D'importantes questions seront
discutées, et comme c’est la dernié-
re avant la Fête du Travail, que
tous les membres viennent émettre
leurs idées.

Que tous les imprimeurs et re-
Neurs de la région, se donnent ren-
dez-vous ce soir à la Bourse.

CEREMONIES
DES MORTS

Hier après-midi à 3 heures a eu
ileu au cimetière St-Rédempteur la
cérémonie de la commémoration
des morts. Le renom de circons-
tance fut prononcé par M. l'abbé
Courte, de l’Archevêché, d’Ottaws.
M. le curé Lombard, de Val-Té-

treau, a officié à la cérémonie re-
iigiense, à laquelle assistait MM.
le curé Carrière et le vicaire Hu-
neauit.
Une grande foule de fidèles s’£-

taient donnés rendez vous aux tom-

   

funts afrn d'y déposer des fleurs
et réciter des prières.

 

DIPLOMEE AVE
DISTINCTION

Millie Jeannette Patenaude, élève
des Révérendes Soeurs Grises de
la Croix, à Aylmer, a obtenu avec
la note, distinction, eon diplôme du
Bureau Central des Examinateurs
Catholiques, pour Je cours Suné-
rieur et la section ménagère du pro-
gramme d'études des écoles norma-
les.

Mlie Patenaude qui n'a que 17
ans, fait donc honneur & sf damil-
le, et au couvent d'Aylmèr, Où e:le
fit ses études et aussi à Lonte la
ville. Ras

———— eave, 3]

2.144 NOMS AJOUTES. wn’
MONTREAL, 25.—Le# listes

complétées et revisées des élec-
teurs de la division St-Antoine ont
été remises aux agents des candi-
dats par le secrétaire d'élection.
La liste origin:‘ contenait 11,730
noms, et on en a jouté 2,144 et
retranché 200 .La liste comprend
maintenant 13,674 noms de per-
sonnes qui ont le droit de voter
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CAPTURE
D'UN PORC EPIL

M. FRS. BOUCHER REÇOIT LA
VISITE D'UN ANIMAL DE CET-
TE ESPECE ET PARVIENT A
LE RETENIR PRISONNIER.

— —— ——

 

Une capture aussi rare qu'inté-
ressante a été faite hier matin par
M. François Boucher, angle des
rues Notre-Dame et Parker. Un
porc épic de bonne taille était venu
se réfugier dans son jardin, en ar-
rière de sa résidence et il est par-
venu à le renfermer. Quand la
nouvelle se fut un peu répandue de
la présence de l'étrange visiteur, de
nombreux curieux sont venus chez
M. Boucher.

Ce dernier était à lire dans son
jardin, vers dix heures, avec ses
enfants, lorsque ceux-ci attirdrent
son attention en lui montrant un
animal en train de grimper dans
un orme. Il crut d'abord que c’é-
tait un ourson, mais s’aperçut en-
suite qu’il avait affaire à un porc
épic.. On se mit à lancer des cail-
loux à l'animal, jusqu'à ce qu’il
descendit de l’arbre puis on le cap-
tura en renversant sur lui une
grande cuve à laver en tôle galva-
nisée. On ne l’enjeva qu’après avoir
hâtivement construit un enclos qui
retient le visiteur captif.

Le porc épic avait été vu quel-
ques jours auparavant dans le voi-
sinage. L'animal pourrait facilement
s’apprivoiser, dit-on, mais 11 y a les
piquants qu’il lance chaque fois
qu'on approche de lui et M. Bou-
cher a décidé de le vendre au plus
haut enchérisseur.

 

  
 

| CE QUI SE PASSE
EN UNE SEMAINE
rt—  

Lundi, 18: L'association municipa-
le du quartier 2 tient hier soir une
grande assemblée à la salle St-Ré-
dempteur. MM. Laurier Viau et l'é-
chevin Fortin adressent la parole.

+ +
On fête magnifiquement le 20ième

anniversaire de mariage de M. et
Mme A. Meloche, marchand de la
rue Lévis.

+ +
Le chef Groulx remplace le cons-

table Verner promu détective, par M.
Ernest Gagnon, de la rue St-Henri.

+ + +
L'abbé Whitmore, chapelain des

Soeurs Dominicaines de Montebello,
est de passage au presbytère de Vai-
Tétreau.

. oo a ’
Le chanoine Beauchamp, curé de

la Pointe-Gatineau, frappé depuis un
mois de paralysie, prend un peu de
mieux.

. —+ =
Mardi, 19: M. J. B. Pharand re-

commence ses travaux de constructi-
on sur la rue Laurier, près du pont
Interprovincial.

* * .

Les sous-officiers du régiment de
Hull font leurs élections.

* . .

Le pavage du chemin d'Ayimer a-
vance rapidement. Les citoyens de
Val-Tétreau en sont enchantés,

. ® *

MM. les abbés Brossard et D'Aoust
sont de passage au presbytère de
Wrightville, les hôtes de M. l’abbé
Legros.

. + +
On jette les bases d'une associati-

on municipale dans le quartier no 5.
* ° *

La soclété des Artisans canadiens-
français tient une grande assemblée
à la salle Laflèche en vue de stimuler
la campagne de recrutement.

* . .

Les employés des entrepreneurs La
vigne et C. Leduc, d’Aylmer, font la
grève à cause de la réduction de

| salaires.
* es

Mercredi, 20: Un jeune homme de
Val-Tétreau est traduit devant le
magistrat Achim pour avoir tué des
canards. Il bénéficie d'un sursis à
condition qu'il fournisse un caution-
nement de $100 pour un an.

e * «

Le conseil central des
tient une assemblée
Fête du Travail,

. = +
Jeudi, 21: La visite paroissiale de

Wrightville ent, terminée.
* *

700 petits garçons assistent au
grand pique-nique organisé par no-
tre journal. On y distribue de nom-
breux prix. Tous s'en retournent en-
chantés de leur agréable journée.

*

ouvriers
en vue de la

L'ouvrage extérieur de l’hôpital du
Sacré-Coeur est terminée. L'instal-
lation du Rayon X sera fait pour la
fin de décembre.

. . « +
L'avocat J. E. C, Elliott est de re-

tour d'un voyage d'une quinzaine
aux Grands Lacs

* * *

Vendredi, 22: L'échevin O. May est
retenu chez lui par la maladie.

» a *

La ville emploie une quinzaine
d'hommes pour le réparage des trous
dans le pavage des rues Notre-Da-
me, Montcalm ot Champlain.

+ *

Tes travaux de construction de la
maison des retraites fermées pro-
gressent rapidement.

* * *

M. Joseph Grandchampa 58 ans,
est frappé à la tête par une poulie
tombant du deuxième étage. Son €-
tat est assez critique.

REUNION DES
JOURNALIERS

Ame

A la Bourse du Travail, demain
soir, 11! y aura une réunion de tous
les journaliers de la ville.

L'HON LOW DE RETOUR
MONTREAL, 25. — Parmi les pas.

sagers arrivés samedi à Québec se
trouvait l'hon. T. A. Low, ministre
du commerce. M. Low revient de
Londres, Angleterre .J1 est parti im-
médiatement de Québec pour Otta-
va .
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M. et Mme Arthur Daoust et
leur fillette, Rita, de St-Hermas,
ont passé quelques jours chez leur
beau-frère, M. Raoul! Robitaille. Ils
ont fait le voyage en auto.

* - *

M. B. Myre, ainsi que Mlle Alex-
andra et Evéline Myre, sont reve-
nus de Masham Mills.

. * *

Mlie Thérèse May est de retour
dans ea famille après avoir passé
une dizaine de jours à Fort-Coulon-
ges.

* * LS

L'avocat Fournier est revenu
d'un voyage d'affaires d’une semni-
ne à Campbells Bay.

+ * «

Samedi soir avait lieu chez M.
Oscar Gagnon, une fête intime, or-
ganisée en l'honneur de M. O. Ga-
gnon. Une adresse fut lue et un
cadeau présenté. Il y eut chants,
musique et déclamations.
‘Parmi les invités on remarquaii

MM. et Mmes O. Gagnon, A. Pi-
nard, A. Morin, À. Larivière, J. Ga-
gnon; Mlles Rosa Villeneuve, B
Gagnon, Irène Poirier, D. Dugas.
M. R. Morin, F. Trudeau, J. Pel-
letier, F. Laviolette, D. Boulay, À.
Durocher, J. Morin, S. Gagnon, G.
Poirier; MM. D. Joanisse, A. La-
rose, L. Demers, M. Ladéroute, O.
Denis, W. Ladéroute, A. Morin, W.
Morin, P. Bellemare, D. Poirier, R.
Trottier, M. Allard, R. Vachon, R.
Ouellette, G. Dagenais et plusieurs
autres.

° ° °

Mlle Laurette Roy est partie
pour un voyage d'une semaine au
Témiscamingue.

* * *

MM. Hector St-Pierre et Théodo-
re Côté reviennent d’un voyage de
fin de semaine à Brownsburg.

< + +
M. Fidèle Charbonneau est re-

venu d’un voyage à Rockland.
a oe*

M. H. Blackburn, son épouse, sea
deux filles et son frère, Joan
Blackburn, sont revenus d’un voya-
ge en auto à Montréal, Trois-Riviè-
res, Québec, Sherbrooke.

. * *

Mme Raoul Ricard, de Cochrane
ainsi que ses trois fils, Henri, Ar-
mand et Emile, sont en promenade
4 Hull et Cantley, chez M. Félix
Legault et autres parents et amis.
Elle se rendra aussi à St-André-
Avellin y conduire ses fils au col-
ogc. pour la prochaine année sco-
aire.

* » *

Milles Béatrice et Aurore Lafleur
ainsi que Mme H. Chénier, sont de
retour d'un voyage en auto à Mont-
réal, Trois-Rivières et Québec,

* & a
M. Gérard Moquin, fils de M.

Ignace Moquin, marchand à Lon-
Bueuil, était en promenade ces
jours-ci chez des parents d'Ottawa
et de Hull

* * +

M. et Mme H. Thérien sont ar-
rivés a Hull, dimanche matin du
pèlerinage en Acadie, organisé par
le “Devoir”. M. T. St-Jean, M. et
Mme M. J. Laverdure, qui -ont aussi
pris part à ce voyage sont demeurés
à Montréal en revenant.

INSPECTION DU
REGIMENT DE HULL

ELLE A LIEU AU COURS DE LA
JOURNEE D'HIER, AU CHAMP
DE TIR DE SOUTH MARCH.

 

Des officiers et soldats du régi-
ment de Hull se sont rendus en
grand nombre hier au champ de
tir de South March pour y subir
leur grande revue annuelle.

Ils partirent de leurs quartiers
généraux, à Hull, à 8.30 heures,
marchèrent jusqu'à la gare
Union. Le train les conduisit à
South March. Au camp, il y eut
parade avant le diner. -
De bonne heure l'après-midi, le

génral Hill, de Toronto, district
militaire no 3, passa le régiment
en revue. Différentes autres ma-
nSeuvres militaires suivirent.

Le général Hill, les —lieute-
nants-colonels W. K. Walker et
R. J. Birdwhistie ont adressé la
parole, félicitant les offifiers et
les soldats du régiments. Ils ex-
primèrent aussi leur satisfaction
devoir que l'on s'était servi de
véritables munitions dans la ba-
taille simulée qui eut lieu.

Le lieutenant-colonel Girard ac-
compagnait le général Hill et le
major A. Payette avait charge du
commandement. Les autres offi-
ciers suivants étafent présents: les
majors Lavergne, F. Hadley, les
capitaines R. Larose, C. Bélanger,
Charbonneau, Brodeur, les lieute-
nants Bédard, Chevrier, Bou-
dreau, Ouimet, Telmosse, Lebel,
Brisson, le sergent major L. G.
Séguin.

GRADUATION DE
.  GARDE-MALADE

re eee
Il y avait cet après-midi à qua-

tre heures, à l'hôpital du Sacré-
Coeur, graduation de nouvelles gar-
de-malades.

rase

COUR DU RECORDER
Il y a eu depuis samedi cihq

arrestations. Les accusés ont com-
paru ce matin en cour du Recor
der. Deux accusés ont bénéficié
d'unt sentence suspendue; deux
causes furent remises et un dépôt

 

 a été confisqué.

 

 PETITESNOUVELLES
DOIVENT REBROUSSER CHE-

MIN.

A bord du vaisseau américain

Boxer, via Nome, 25.—Les mem-

bres de l'équipage du bateau La-

dy Kindersley, qu'ils furent for-

cés d’abandonner quand il fit nau-

frage dans la glace, à 50 milles à

l'est de Point Barrow, ont été

obligés de retourner au vaisseau

vendredi, la glace libre les empé-

chant d'avancer, dil un message

de radio reçu du bateau. Ils

avaient entrepris de marcher jus-

qu'à Point Barrow. le point le

plus au nord d'Alaska. Le Boxer

cherchait une occasion de les at-

teindre pour les traverser la Bla

ce,

AFFAIRES MAUVAISES.

OSHAWA, 25.—L'Oshawa Tele-

gram, journal local, a annoncé sa-

medi que le journal ne paraîtrait
que trois fois par semaine, com-
me autrefois au lieu de paraître
tous les jours. On donne pour rai-

son la cherté de publication.
L'Ontario Reformer ,aussi d'Osha-
wa, est également publié trois
jours par semaine.

DES DINOSAURES. TOUR

EDMONTON. 25.—Deur dino-

saures ont été trouvés cet été
dans la vallée de Red Deer par
l'expédition de l'université de To-
ronto, qui se composait de quatre
savants qui ont fait des recherches
pendant plusieurs semaines et
sont actuellement à emballer les
monstres préhistoriques pour les
envoyer au Royal Ontario Mu-
seum. Un autre squelette a été
trouvé par la Geological Survey of
Canada. Il faudra quelque temps
avant que les paléontologistes exa-
minent ces squelettes, Ils faudra
plusieurs mois pour ajuster les,
08, & déclaré le Dr Parks, direc-
teur de l'expédition torontonien-
ne.

8 HOMMES TUES.
Presse Associée

MARQUETTE, Mich.…. 25.— Le
chef de police Martin Ford, le po-
licier Thomas Thornton et un
homme qu'on n'a pu identifier se
sont fait tuer et le flls du chef,
LIyod, a été gravement blessé hier
dans un combat armé. alors que
le policier surprit I'inconnu en
train de vouloir pénétrer dans un
magasin. Ce dernier, dit-on, est
un condamné relaché sur parole.
C'est lui qui tira le premier coup.
en réponse à l’ordre du policier
de lever les mains. Bien que mor-
tellement blessé, Thornton pour-
suivit le voleur sur une distance
de trois pâtés de maisons. Il s’af-
faissa et fut transporté à l’hôpital
où il mourut quelque temps après.
Le chef Ford, son fils et Walter
Tippert, un autre policier, conti-
nuérent la lutte et emmenèrent
l'homme à trois milles de la vil-
le. Ce dernier fit feu et tua le
chef Ford puis blessa le jeune
Ford à l'estomac, I! plongea en-
suite dans la rivière et Tippert fit
feu. Quand le voleur revint à la
surface de l’eau, Tippert fit feu
de nouveau. Son corps fut retiré de
la rivière une demi-heure après.

LE PRINCE A BORD. LL
LONDRES, 25.-—Un message

de radio recu du steamer Beren-
garia à deux heures et demfe hier
dit que le prince de Galles a eu
un très beau temps lors de son dé-
part pour les Etats-Unis et le Ca-
nada.

Le prince semblait hier en par-
faite santé. Il assista à un service
ce religieux sur le bateau. Il fit
plus tard une promenade sur le
pont, visita le gymnase et fit une
série d'exercices. Il a pris le sou-
per hier soir dans la salle à man-
ger principale avec quelques îin-
vités.

COLLISION D'AUTOS
TORONTO, 25. Deux autos

sont venus en collision hier soir
sur le chemin de Hamilton. Qua-
tre adultes se sont fait des bles-
sures légères et Josephine Sedle,
deux ans, de Toronto, s'est fait
fracturer le crâne, et on craint que
aon accident ne Jui soit mortel.
Rocco Sedle, père de l'enfant, a
été arrété sous l'accusation de né-
gligence criminelle et de port illé-
gal d'un révoiver chargé. Sedle
conduisait un auto dans la direc-
tion de Toronto et vint en colli-
sion aves un sédan conduit par
G. Barrs, de Hamilton.

LE MOTEUR FAIT EXPLOSION
BRIDGNORTH, Ont. 25.

Harry E. Wolff, président de la
Harry E. Wolf{ Publishing Compa-
ny, New York, a perdu sa chalou-
pe alors que son moteur fit explo-
sion au quai de Chemong, et Chs
Bowling, qui était en charge de

l'embarcation, s'est fait de graves
brûlures.

SE SAUVE DE PRISON
LONTON, Ont, 24. — Edward

Harlton, sentencié, il y a deux se-
malnes, à un mois de prison et qui
devait aller finir un terme de déux
ans au pénitencier, s'est sauvé de
la prison du comté, samedi soir.
Hariton, qui travaillait dans Ja cour
do la prison, a pris fuite à un mo-
ment où le garde lui avait tourné
la dos.

EN MEMOIRE DE COLLINS
DUBLIN, 23. — En présence du

président Cosgrave, de plusieurs sé-
nateurs et de plusieurs régiments,
le Général G. Duffy, commandant
en chet des troupes du Libre Etat
de l'Irlande, a dévoilé, hier, une
croix celtique, érigée au pied de la
montagne où a été tué en 1922, Mi-
chael Collins. L'impressionnante
cérémonie s'est terminée par le
chant d'adieu du clairon. Les pa-
rents de Ccllins, des membres de,
l’armée et d'autres amis déposè-!
rent des couronnes au pied de la)

1

 
croix.

10 INDIGENES BLESSES |
CALCUTTA, 25. —Dix natifs com-

prenant un magistrai et deux poli-
ciers, ont été biessés vendredi solr
pendant une émeute religieuse dans
le village de Janmashtami. La poli-
ce a fait feu sur les émeutiers.

 

LA SAISON DE
CHASSE S'OUVRE
LUNDIPROCHAIN

LES CHASSEURS SONT SUJETS
A LA LOI DE LA CONVEN-
TION DES OISEAUX MIGRA-
TEURS.

eee0

Avec le premier de septembre
va s'ouvrir dans notre région la
saison tant attendue de la chaste.
Mais cela ne veut pas dire qu’au
premier de septembre a minuit
tous les chasseurs pourront s'en-
foncer dans les bois et faire la
chasse à tout ie gibier possible
pendant les mois d’hiver et d'au-
tomne.

Les chasseurs, doivent se sou-
mettre à la loi de la convention
des oiseaux migrateurs.

Cette loi est basée sur un traité
avec les Etats-Unis et un résumé
des règlements sous cette loi est
donné plus bas. Pour tous rensei-
gnements au sujet de cette loi,
s'adresser au Commissaire, Parcs
Nationaux du Canada, Ottawa.

SAISON DE CHASSE
Toutes dates comprises

, Province d'Ontario
Canards, Oies, Bernaches, Râ-

les:—du ler sept. au 15 déc. Ei-
der, au nord de la ligne Québec,
Cochrane, Winnipez du Canadien
National:—du ler sept. au 15 dé.

Bécasse:—du 15 sept. au 30
nov.

Bécassine de Wilson, Pluvier à
ventre noir, Pluvier doré, grand
et petit Chevaliers à pieds jau-
nes: du ler sept. au 15 déc.
SAISON DE CHASSE PROHIBEE

Dans la province d’Ontario la
chasse des oiseaux suivants est
prohibée:—Canard huwppé, Grue,
Courlis, Maubèche, Barge, Avo-

cette, Bécassine rousse, Huftrier,
Phalarope, Oiseau de ressac, Tour-
ne-pierres et tous les oiseauv de:
rivage mon compris dans la liste
de ceux que Jon peut chasser
pendant la saison de chasse ci-
dessus indiquée.

11 y a prohibition pendant tou-
te l'année au Canada de la chasse
des oiseaux non gibier suivants:
Pingouins, Petits Alques ou petits
Pingouins, Butore, Fulmars, Fous,
Grebes, Guillemots, Goélands, Hé-
rons, Stercoraires (Labbes), Plon-
geons (Huards), Murres, Pétrels,
Puffins (Macareux ou Perroquets
de mer), Bec-scies ou Becs en ci-
seaux et Sternes; ainsi que des
oiseaux insectivores sulvants: Go-
glus, Grives de la Caroline ou
Merjes chats, Mésange, Coucous,
Pics, Moucheroles, Gros-becs, Co-
libris (Oiseaux-mouches), Roñte-
lets, Martinets (Hirondelles pour-
prées), Alouettes des prés (Etour-
neaux), Engoulevents d’Amérique

; (Mangeurs de maringouins), Sit-
telles, Orioles, Merles
gorge), Pies-grièches, Hirondelle,
Martinets, Tangaras,  Mésanges
huppées (Titmice), Grives, ¥iréos
Fauvettes, Jaseurs, Engoulevents
criard, Pics dorés (Piverts) ,Tro-
glodytes et tous les autres oiseaux
percheurs qui se nourissent entiè-
rement ou principalement d'insec-
tes.
… Ilest défendu de tuer, prendre,
molester tout gibier à plume mi-
grateur pendant la saison de chas-
se prohibée. La vente de ces oi-
seaux est prohibée toute l’année,

11 est défendu de-tuer, prendre,
blesser ou molester tout oïseau
migrateur non-gibier et tout oi-
seau migrateur insectivore.

PENALITES
Toute personne qui viole ces rè-

glements est passible d’une amen-
de de $10400 à $300. ou de six
mois d'emprisonnement ou des
deux à la fois.

(Rouges-

UN CHEVAL EN PEUR
FRAPPE DEUX AUTOS

Un cheval qui a pris le mors
aux dents samedi après-midi vers
quatre heures sur la Plaza a blessé
M. Joseph Leduc, 306 rue Lisgar,
aux jambes et endommagé deux au-
tos qui stationnaient devant le ma-
gasin Bilsky.

D'après la version du charretier
Richard Haack, 104 rue O'Connor,
le cheval fut prit de peur quand un
écrou se détacha. Le cheval se di-
rigea vers la rue Rideau. La vol-
ture frappa d'abord l'auto de M.
Ernest Gorman, 573 rue O'Connor.
Un garde-boue et le réservoir à es-
sence furent enlevés. La voiture
frappa aussi un autre auto où se
trouvaient Milles D. G. wot A. L.
Loughran, 50 rue Emmett.

Le garde-boue fut endommagé

mais Mîles Loughran ne furent pas
blessées. Le cheval fut maîtrisé

près de la rue Sussex.

  

 

SPECIAL CETTE SEMAINE
Pour l’ouverture des classes,

cadeau spécial avec chaque cou-

pe de cheveux pour enfant. De

lundi à vendredi seulement.

E. FORTIN
204, rue Champlain - Hull
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tout de suite. 

HER CaTaReHSERE

FUNERAILLES DE
MME COUSINEAU

mrerer

Les finérailles de Mme W. Cou-

sineau ont eu lieu ce matin à l'é-

glige Ste-Anne à sept heures et

demie au milieu d'un grand con-

cours de parents et d'amis. Le

deuil était conduit par M. Cousi-

neau, l’époux de la défunte et ses

quatre fiis, MM. Willlam Cousi-
neau, de la rue Papineau et MM.
René, Ernest et Arthur Cousineau,
de la rue Cobourg. La défunte
laisse aussi deux frères, MM. Jo-

seph et Alphonse Chartrand, ain-

si que ça mère, Mme Delima Mar-

tin.
Mme Cousineau est décédée ven-

dredi après-midi à ea résidence, 42
rue Cobourg 4 1'dge de 53 ans. E!-
le était née à Ottawa et comptai:
un grand nombre d'intimes.

Le “Droit” prie M. Cousineau et
sa famille de croire à l’expression
de sa plus vive sympathie.

LA BOUCLE À HULL
EST DEFECTUEUSE

La compagnie du tramway a eu
un désappointement samedi quand
elle a mig en circulation les trams
sur la boucle de téte de ligne au
parc Eddy. On a constaté que la
courbe est trop prononcée et que
les trame à un seul charriot ne peu-
vent y passer. Un tram a sauté
la voie en tournant la boucle sa-
medi après-midi vers une heure.
On a dû dépêcher une équipe

d'hommes sur les lieux pour répa-
rer la courbe. Les hommes ont
travaillé toute la nuit de samedi et
l'on espère que le travail sera ter-
miné dans le cours de la journée
d'aujourd’hui. On tentera de nou-
veau une expérience pour s'assurer

si la voie est sûre.

La révision des statuts
Le gouvernement fédéral vient

de nommer M. Alex. MacGregor,
de Toronto membre de la com-
mission de la revision des status
pour succéder à M. Hartley De-
wart, décédé. La dernière revision
des status a été faite en 1906.

rani.

NEUF PERSONNES TUEES
NOUV -ORLEANS, Ia, 24.

Neuf personnes ont été tuées et
nenf autres blessées, lorsqu’un ecy-
clône a détruit l'église St-Philippe,
à St. Patricks, Lt., à 3.30 cet aprè:-
midi.

Les victimes étafent des partici-
pants d'une fête religieuse. Au
fur et à mesure que la tempête s’é-
levait, la foule s'entassait dans la
vieille église. L'’ouragan a fait de
l’église un monceau de ruines par-
mi lesquelles gisaient les victimes.

Le village de St. Patricke est si-
tué prés du Mississipi, dans la par-
tie catholique et française de l’é-
tat. Les effets de la tempête 3e
sont faits sentir jusqu'à Lutcher.
sur l’autre rive de la rivière, où
uNoe scierie a été grandement en-
dommagée.

 

 

  

BECANCOUR
22 août, 1924.

M. Horace Carignan de Montréal,
‘est en vacances chez son père M. Al-
fred Carignan.
M. Manseau de Drummenville, sont

en visite au presbytère chez leur
oncle M. J’abbé J. A. Manseau, curé.

M. Roland Gingras, de Sorel, est
venu chez son père M. Omer Gingras.

M. Marcel Garceau d'Arthabaska,
était en visite chez son oncle le Dr
J. E. Blondin.

Mlle Geneviève Dumant d'Amos,
passe quelques fours chez son oncle
M. Ben Deshaies.
M. P. Blondin, N. P., est arrivé de

Montréal pour passer le mois d'août
chez son père M. J. M. Blondin.
Ie Dr et Mme J. E. Blondin sont

revenus d'un voyage à Québec.
Mlle Mary Leduc de Montréal, est

en visite chez son frère M. Achille
Leduc.
La famille Leduc est allée i Pler-

reville. i
M. Henri-Paul St-Louis de Shawi-

nigan, est actuellement
chez sa mére Mme Alfred St-Louls.
Le Dr Nadeau de Princeville, en

visite chez Mlle Germaine Cormier.
Mme Pierre Deshaiïes est de retour

d’un voyage de plusieurs mois, pas-
sés à Montréal, chez sa fille Mme
Cléophas Larividre et chez son fils

M. Louis Deshales.
M. et Mme Denis Dorion étaient

en visite, chez M. Ax<hur Morrisset-

te.
M. Omer Vincent de Montréal.

était l'hôte de Mille Antoinette Robi-
chaud.

Mile Henriette Paterson du Cap-

de-la-Mareleine passe une quinzaine

chez sa grand'mère Mme Jules Dubé.

Mile, G. Lemay de Ste-Emélie

silets, dernièrement.

Optométricte Spécialiste

EXAMEN DES YEUX avec 
Une carte postale est tout ce qui est requis. Ac

sez-la aujourd’hui, ou dès que vous saurez le jour

de votreretour, et il s’empressera de vous servir

Donnez à vos enfants en ville du Lait Pur, Frais,

Crémeux de la Campagne

ELEZ notre livreur à votre retour; mieux

encore, prenez des arrangements pour

jl se présente chez vous à votre arrivée.
Adres-

en visite

était en visite, chez Mile Pauline Dé-  &

69, RUE PRINCIPALE (Edifiee lindsay)

 

TBMER YN BSATHYY MPLTL SORE Ls NT ein le

M. l'abbé P. Binette, MM. A. Ladue
et L. Dumont sont revenus d’un voy-
age à Ste-Agathe-des-Monts.

Miles Rachel et Pauline Gingras
ont été passer quelques jours à So-
rel, chez M. Roland Gingras.

Mlle Jacqueline Garnecau, d’Arthu-
baska, passe unc quinzaine chez 80
oncle, te Dr J. E. Blondin.
M. et Mme Armand Comcau et M.

Walter Comeau de Montréal sont ve-
nus passer la semaine chez M. An-
thtme Comeau.

Miles Evangéline Richard, Céell:
Hamel, Carmélia Morrissette étaient
dernièrement en voyage aux Trois-
Rivières et au Cap-de-la-Madeleine.
Mme J. Jutras, de Montréal, était

de passage chez sa mère, Mme Achil-
le Blondin.

Mlle Gabrielle Lyonnais de Monts
réal, est l'hôte de Mlle Germaine Cor-
nier.

Miles Geneviève Dumont, d'Amos,
Gabrielle Deshales, WM. Gérard Dé-
stiets et Paul De~shales, sont revenus
d'un voyage à Stc-Geneviève de Ba-

tiscan.
Mlle Jeanne d’Arc Paradis, de So-

rel, était en promenade chez Mile
Cécile Désilets.
M. et Mme Gendron de Montréal,

étaient dernièrement en visite ches
Mme Jules Dubé.

Mile Thérèse Boisvert, du Cap-de-
la-Madeleine; Milles Flore et Emma
St-Louis de Ste-Marie-de-Blandford;
Mile Marie-Anne Doucet de Ste Ger-
© ease Aen Edmond Boissonnault de
Shawinigan Falls et ses fils, Victor,
l'aui «t (tosaire; M. Louis St-Louis,
de Ste-Gertrude étaient dernièrement
en visite chez Mlle Evangéline Ri-
chard.

M. Anatole Dubé de Mansonville,
est on visite chez sa mère Mme Jules
Dubé.

 

SAINT-ALBERT
A La

20 août, 1924.
Mlle Lily Mahoney, de Farrel-

ton, M. et Mme Jack Lavel, de
Mayo, en visite au presbytère,
ainsi que Fatrick Francis Carr, de
Farreiton, passent la semaine avec
nous. Ce sont les deux petits ser-
vants de messe de M. l'abbé Ché-
pier dans son ancienne paroisse.

M. et Mme J. P. Meilleur. M. et

Mme H. Meilieur, M. et Mme I

Pinsonneauit sont allés à Rigaud

en auto.

Les RR. SS. de la

d'Ottawa, sont dans la paroisse

ces jours-ci. Mme O. Lavergne,

de South Indian, en promenade

chez M. H. Brunet. M. W. Laforest,

Mme Louis Laforest, M. et Nms

J. Desmarais et leurs deux en-

fants de Sudbury, sont arrivés

ici en auto pour visiter leurs pa-

rents. ;

Dimanche notre club de ero-

quet est allé jouer a Casselman.

M. et Mme Jos Bénoit ont eu la

douleur de perdre leur bébé Jo-

seph Roland, âgé de quatre mois.

M. et Mme J. B. Grégoire, de

Cornwall, passe quelques jours

dans leur ancienne paroisse cbez

M. J. Ouimet et M. A. Grégoire.

Baptême .

M. et Mme Bruno Dupuis font

part à leurs parents et amis de la

naissance d'une fille baptisée sous

le snoms de Marie, Berte, Angéli-

na. M. et Mme Dupuis, oncle et

tante de: l'enfant furent parrain et

marraine du nouveau-né.

De retour
Mlle L. Legault est revenue €n-

chantée de sa promenade à Mont-

réal.
Mercredi M. l'abbé Chénier est

de passage à Curran pour assister

au Quarante-Heures.

Dimanche le 24 août, grande

partie de cartes donnée par les

dames de Ste-Anne. Venez en fou-

1e. Bienvenue à tous.
 

  
N'est-il pas temps
que vous vous oécu-
Siex de vos yeux ?

C. R. LAFRENIERE
OPTOMETRIS'KB

j Opticien-Mannfaci urier
18

IR

§ 96, rue Rideau
sam. à|g Heures de Bureau:

8 p.m.

Barenu: 9 à 12 am. # à 6 pm Ÿ

Samedi: 7.50 À 9 hrs. €

POUR LA VUE
P. R. LaPierre

— Opticien Marnfactorier
Réparations de Lunettes

INSTRUMENTS MODERNES

Tél: Queen 1188
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Le ‘‘Droit’’ va de l'avant

 

 

 

QUE-NIQUE DE NOS PETITS
 

PORTEURS EST COURONNE DE SUCCES

v
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nviron 100 enfants sont allés hier passer une journée
inoubliable chez les RR. PP. du St-Esprit — Nom-
breuses épreuves sportives.—Liste des vainqueurs.
 <<

Hier avait lieu le pique-nique annuel des petits porteurs du ‘‘Droit”’.

Dès neuf heures du matin cette foule joyeuse envahissait les autos

ni avaient été gracieusement mis À notre disposition par la maison
oyneur Cooperative Creamery Ltd , dont M. Charles-Henri Laberge est

gérant, et par M. Aubry, de la “Gatineau Bus Line”. Le départ s'ef-

pctua simultanément des bureaux du “Droit” à Ottawa et à Hull.

j Environ 100 petits porteurs d'Ottawa, Hull, Aylmer, Deschénes,
al-Tétreau, Pointe-Gatincau, Eastview et Bellevue allèrent ainsi pas-

une journée idéale sous les frais ombrages de l'Île située sur les
pmaines des RR. PP. du St-Esprit , a Ironside. Pendant toute la jour-

fe, les jeunes s'amusérent on ne peut mieux et prirent part a des

reuves de tous genres,
Le soir, avant de quitter ce terrain enchanteur, les jeuncs allérent

luer le R. P. Le Gallois, supérieur du collège de Saint-Alexandre, qui
félicita chaleureusement du beau travail qu'ils accomplissent cha-

me jour.
Au retour, les airs retentirent de nos bcaux refrains tout le long

Min trajet. Tous ces coeurs d'adolescents débordaient de joie et ils au-
pnt longtemps présents à la mémoire cette journée idéale.

d Voiei le programme qui fut exé-
Mité au cours de la journée et la
ste des vainqueurs:
1.—Course ätrois jambes. lers
L. Raymond et À. Aubin: 2èmes

. Lacroix et J. Lacoste.
2—Frapper une bofte suspen-
e, les yeux bandés. ler, Albert
eilleur.
3.—Saut à la corde. ler, J. L.
aymond; 2ème, FE. Meilleur.

M 4—Course pour manger une
bmme, ler, R. Boyer; 2ème, D.
arsalou.
5.—Course de trois arpents. ler,
L. Raymond; 2ème, Maurice

risson.

6.—Saut en longueur. ler, J. L,
aymond:; 2ème, Maurice Brisson.

"MN 7—Course de cinq arpents. ler,

sel

Raymond; 2ème, Maurice
frisson; 3ème, D. Barsalou.

Ernest Meilleur; 2ème, Oscar Gar-
vais; 3ème, D. Barsalou; 4ème,
René Pilon.

10—Souque à la corde. ler,
Ernest Meilleur; 2ème, Laurent
Charron.

11.—Balle au camp. Une partie
de sept manches fut organisée en-
tre les petits portéurs d'Ottawa et
ceux de Hull. L'équipe d'Ottawa
remporta la victoire par un score

de § 4 7. M. René Pilon gagna le
prix pour l’équipe d'Ottawa.

Le pique-nique était sous la sur-
!veillance de MM. C. Laplante et R.
| Dagenais.

Le “Droit” tient à offrir ses
plus sincères remerciements aux

RR. PP. du Saint-Esprit pour avoir
mis leur terrain à notre disposition,
et à la Moyneur Cooperative
Creamery Limitée ainsi qu’à M.

8.—Course A reculons. ler, Os-; Aubry, de la “Gatineau Bus Line”
r Gervais: Zème, Maur. Brisson.|-pour nous avoir gracieusement prê-

5 9—(Cpurse à la brouette. ler, té leurs autos,
 

  

LE LIEUTENANT...
Suite de la 1re page

A LA RECHERCHE
 

i
A bord du Richmond, vaisseau

méricain au large de la côte du
rcenland, 25 — (retardé) —Des aé-
bplanes, des croiseurs américains
chmond et Raleigh ont hier fait
ps perquisitions sur une . étendue

5,000 milles carrés dans l’espoir
b retrouver le lieutenant Locatelli
riateur italien disparu,
Le contrp-amiral Magruder en

harge de la patrouille navale, dé-
Hare que les recherches seront con-

Minuées jusqu'à ce qu'il soit certain

Mreant vers Fredericksdal,

he Loctatelll n’est pas sur la côte
t du Groenland à une distance
esurable de la mer.

Le capitane West du vaisgeau da-
bis Isiañds, Fakk, a organisé une
nédition de recherches le long de

côte-est.
ON EST ANXIEUX EN ITALIE

§ ROME, 25 — Toute la nation
altenne est dars l'anxiété au sujet

sort du lieutenant Locatelli,

sparu depuis son départ la semai-

… dernière, avec les aviateurs amé

ains, les leutenants Smith et

Ison, de l'Islande pour le Groen-

nd. Les experts sont d’avis que la

hrabilité de la machine de Loca-

1li, ses provisions et son équipe-

nt lui permettront de se retrou-

T.
DISPARU DEPUIS JEUDI

Le lieutenant Locatelli est dis-

ru depuis son départ de Reyk-

vik. jeudi matin, en compagnie

ba lieutenants Smith et Nelson.

tut vu pour la dernière fois

usieurs heures plus tard se di-
Groën-

nd, mais il! n'y est pas arrivé

ec les aviateurs américains.

Pendant la longue étape au-

bssus de l'Atlantique, de l'Islan-

4

Wire au pôle nord et qui fut plus

 

Met au gouvernement d'en porter la,

RK

‘

au Groënland, l'aviateur ita-

n, qui avait une machine plus

pide que celle des Américains,

(passa ses compagnons. Il passa

M croiseur Richmond à environ

milles au sud-est de Reykja-

Locatelli a fait auparavant une

hvolée heureuse de Pise, Italie,
Islande, par voie d'Angleterre

d'Ecosse. L’envolée fut faite
ec l'assemiiment du gouverne-
ent italien. Il devait être un des
lotes de l'expédition aérienne
he Roald Amundsen, explora-
ur norvégien, se proposait de

rd ajournée indéfiniment. Loca-
ll décida alors de faire le voyage
pôle nord, mais il remit l'en-

bprise 4 1'an prohain, jugeant
‘1 devait avoir plus d’expérien-
dans les envolées arctiqnes a-

nt d'atteindre le pôle par aéro-
ne. T7! partit de Pise le 25 juil-

OWEN YOUNG. ..
(suite de Is 1ère)
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ption du plan Dawes demain ou
reredi. Le Reichstag se pronon-
a probablement jeudi. De part
d'autres on s'attend à une atti-

Rie favorable.
n ne sait pas encore si on ad-

ttra dans la commission des re-
rations un américain qui aurait
pit de vote. On voudrait admet-
James A. Logan dans l'encein-

de Ja commission, mais plusieurs
Dievt qu'il rendrait de meilleurs
vices encore en demeurant en
hors.

 

- ——"

UNE MAJORITE. ..
(Suite de ia 1ère)
 

ft. Ft le premier ministre de ré-
river: “Foch est un abidat trop
Fgrieux pour le traîner dans ceci.

onsabilité.” K% général Destic-
“et le général Nollet ont donné ls

devrait pas reposer sur l'occupatien
militaire de la Ruhr, et que les sei-
pulations de Versailles devraient être
suffisantes.

Il a paru évident que tout le temps
du débat l'opposition voulait bien
plus se mettre en évidence de tel ou
tel côté devant le pays que de détrui-
re la politique de Herriot.
M. Ribel a nié la rumeur qui vou-

lait que la France se soit engagée à

communiquer à la Grande-Bretagvye

tous les détails de son entente com-

merciale éventuelle avec l'Allemagne.
a

MARX AURA...
(Suite de la lére)

 

 

“Je regrette de n’avoir rien à

, dire sur la possibilité des commu-

nications entre la terre et Mars.

Je ne crois pas que les tentatives

qui seront faites pendant que cet-

te planète sera le plus rapprochée

de la terre donnent de meflleurs

résultats que précédemment”.

UNE TEMPETE

BERNE, Suisse, 25.-—Une tem-

pêté de neige a interrompu les

tentatives de communications avec

Mars, de l’observatoire de Jung-
frau, à 10,000 pfeds au-dessus du
niveau de la mer, Ce fut un dé-
sappointement regrettable. Cepen-
dant les observations complémen-
taires que l’on a pu faire sont très
précieuses.

PRETENTIONS RIDICULES

(De la Presse Canadienne)
VICTORIA, 25.—R. S. Plaskett

directeur d’un observatoire de cet-
te ville, trouve ridicules les dé-
clarations de certaines gens qui
prétendent avoir obtenu des com-

| munications avec Mars. Ce savant
ne croit pas à l'existence d’être
vivants dans cetté planète et ne
veut pas que ses conditions atmos-

 
i phériques soient semblables à
celles de la terre.

E. J. Houghton, surintendant
du service de sans-fil du Domi-
nion, n’aîme pas que certains em-
ployés de ce service fassent des
déclarations. Il trouve ridicules
les déclarations faites eu sanjet
des signaux reçus à Point Grey,
parce que ces signaux ne sont que
les résultats d'essais tenté aux
Etats-Unis par un poste trans-
metteur de radio. Des vaisseaux
ont reçu les mêmes signaux que
l'observatoire de Point Grey.

e————

LE SERVICE DE
TRANSPORT ET LE

(Presse Canadienne)
BI@WIN, Inn. Ont, 25. — Sir

Henry Thornton, président du Ca-
nadien National, dans un discours
qu’il à prononcé samedi dans la ré-
gion de Lak: of Bays, a déclaré que
le seul fact:ur qui justifie les ef-
forts d’une compagnie de transport
est le degré de service donné à l'E-
tat. A cette assemblée a été inau-
guré le club Canadien de Lake of
Bays, dont Sir Henry fut élu pré-
sident hoïoraire.

M. Thornton est arrivé ici sa-
medi après une tournée d'inspec-
tion dans l’ouest. Dans son dis-
cours il a déclaré que rien n’est
plus Propre à assurer le bien-être
du pays que son service de trans-
port. Il a qualifl8 la guerre de
stupide et déclaré qu’elle pourrait!
être évitée si le peuple des Etats-
Un'e et celui de l'Empire Britanni-
que agissajent de concert pour l'i-

 

 Ent de vue militaire de Io questi.
de l'occupation, et on a été d'a-'

8 que la sécurité de la France ne!

] 4 ) f I

gnorer. lla sont suffisamment
puissants et opulents pour imposer
leur volonté au monde.

EE [I ED 7 A /
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EN-ETRE DU PAYS

LETTRE OUVERTE
DE M. RANEY A
L’HON. FERGUSON

TORONTO, 25. — L'ancien pro-
cureur provincial, W. E, Raney,
vient d'adresser une autre lettre
ouverte au premier ministre Fer-
guson sur le sujet du plébiscite du
23 octobre prochain sur la prohihi-
tion. Cette lettre est en réponse
aux observations que faisaient ’2
procureur actuel, Nickle, en l'ab-
sence du premier ministre.

Dans cette lettre il était dit que
M. Nickle n'aurait pas dû se fâcher
contre Raney, mais bien contre le
premier ministre lui-même, car ex
fin de compte c’est le premier mi-
nistre qui, après des promesses du
contraire, laisse une certaine clas-
se de gens violer ouvertement la
ioi des liqueurs. Mais s'il avait
montré de l’irritation contre M.
Ferguson, ce dernier aurait pu lui
répliquer que tous deux étaient par-
faitement au courant des promesses
électorales faites aux intéressés

boissons, quand le nouveau pro-
cureur général a été nommé. Cela
aurait été de nature à mettre de
Ja dissention parmi les membres du
gouvernement, de sorte qu'il valait
bien mieux que M. Nickle se fâchât
contre M., Raney.

“Je ne sais pas si M. Nickle a
voulu contredire le fait de la ven-
te lfbre des boissons dans Toron-
to, ou s’il a seulement rejeté l'al-
légation que cette vente se faisait
sous le contrôle du gouvernement:
actuel. Sans doute il n’a pas vou-
lu contredire le fait, connu de tous,
pour avoir été l'objet d’une publici-
té constante dans trois des quatre
quotidiens de ja ville. Il était mê-
me dit dane l’un d'eux que certai-
nes tavernes étaient plus achalan-
dées que les tramways urbains.”

Raney fait remarquer ensuite que
les pénalités dirigées contre les
violateurs de la loi ne sont pas di-
rigées dans le but d'augmenter les
revenus mais d'enrayer la vente des
Haueurs. Et quarrive-t-{1? II ar-
rive que les juges des cours de po-
lice demeurent cléments envers et
contre tous, qu'ils n'imposent que
des amendes légères, le minimum
le plus souvent, et que les hôteliers
préfèrent ce système à tout autre,
car une licence régulière leur coû-
terait infininrent plus cher. C’est
ainsi que les cours de justice fa-
vorisent même la politique antipro-
hibitionniste de Ferguson et que
la vente des liqueurs se fait régu-
Hèrement sous le couvert de la loi.

‘Vous ne pouvez vous acculer
derrière aucun prétexte. La dis-
crétion des juges” Mais c’est vous
qui le faites, les juges n'étant res-
ponsables que devant vous etvous
devant le peuple. Difficulté de
mettre en vigueur la loi de prohi-
bition? Mais tout le monde sait
que vous n'essayez méme pas à
vaincre ces difficultés, qu’il suffi.
rait d’un peu de bonne volonté at
d'officiers consciencieux pour obte-
nir dans cette province le respect
de la loi des liqueurs. Pourquoi
multiplier ici les excuses? Elles
tomberaient toutes aussi facile-
ment.”

REPONSE DE NICKLE

KINGSTON, 25.
déclarer hautement que d'après mes
connaissances personnelles il n’y a
pas de vente libre de bière contrai-
re aux lois, et que si cette vente
existe elle ne se fait pas sous la di-
rection du gouvernement. Nous
faisons ce que nous pouvons pour
appliquer une loi qui est d’une ap-
plication fort difficile.”

Telle est la dernière partie de
la déclaration du procureur Nickle
en réponse à la deuxième lettre ou-
verte de Raney au premier minis-
tre Ferguson. Dans cette lettre de
l'Ancien procureur 1] était dit que
ie gouvernement de l'Ontario per-
mettait eclemment la vente illégale
des boissons, contrairement à la Ici
de tempérance de l’Ontario.

SAUTENT LES RAPIDES
DU LONG SAULT

DANS UN CANOT

CORNWALL, Ont. 25.—G. S.
Trump, de Masséna, N. Y., et son
compagnon, Duke Wellington, du
même endroit, ont sauté à la
fin de la semaîne les rapides du
Long Sault dans un canot de sei-
ze pieds. Wellington fut projeté
de son canot pendant le trajet et
parvint 4 flotter le reste du voya-
ge. Les deux hommes s’'aventurè-
rent dans les rapides Queen dans
des canot: spécialement construit
avec des chambres à air à l’avant
et à l'arrière. Wellington passa le
premier. Il réussit à garder le con-
trôle de son embarcation environ
1a moitié du trajet, mais les va-
Bues d'environ quinze pieds l'em-
portèrent. Il flotta jusqu'au pied
des rapides. Trump fut aussi pro-
jeté hors de son canot à peu près
au même endroit que son compa-
gnon mals il réussit à embarquer
de nouveau. Trump est en partie
boiteux et ne peu guère se servir
de ses jambes.

  

Des centaines de pique-niqueurs
furent témoins de l'exploit des deux hommes.

dans la vente de la bière et des;

“Je désire |!

 

AUTRE MOYEN
D’EVITER LA GUERRE

mrt—— ttre

(De la Presse Associée)
GENEVE, 25.—Le comité de

désarmement de la société des
Nations, en vue de répudier le
projet d'assistance mutuelle, a une
autre suggestion à présenter. Ce
projet permettrait à tout membre
de la Société d'attirer l'attention
du conseil sur les dangers de
guerre dans une région détermi-
née, et le conseil ferait ensuite
des enquêtes.

Si ces dangers existent réelle-
ment le conseil: demandera aux

 rr erm

avec une autonomie compatible
avec l’unité nationale. Les Répu-
blicains veulent aussi donner un
Parlement à Connaught, Munster
et Leinster.

M. de Valera déclare qu'’au-
jourd'hui. comme en 1921, il n’a-
vait pas de sentiments d'hostilité
à l'égard des peuples des Domi-
nions britanniques d'outre-mer qui
étaient irlandais et fier de considé-
rer l'Irlande comme leur mère-
patrie. ‘Des associations politi-
ques avec ces peuples, dit de Va-
léra, ne répugnent ni à mes sen-
timents, ni aux sentiments des
collègues de mon cabinet et d'une
grande majorité des Républicains
bien pensants. Mais tout Irlan-
dais nationaliste abhorre l’impé-
rialisme. Nous avons trop souf-

ferts de la domination et de l’ex- armées des pays intéressés de se
retirer des frontières à une dis-
tance de 50 à 100 milles, d'arrê-
ter tout activité de l'aviation.
toutes préparations en vue de la
guerre, et d'accepter de porter
leurs différends devant la cour
internationale de justice. La na-
tion qui refuserait de se rendre à
ces demandes serait considérée
comme agressive et les autres na-
tions qui aurajent signé le pacte

provosé se ligueraient contre elle.
A la prochaine assemblée de la

société des nations on s'occupera
beaucoup du désarmement et de la
sécurité des nations. Les experts

qui étudient ces questions
d'avis que le désarmement ne sera
possible que dans la mesure où les
nations se sentiront à l'abri des
agressions futures.

Les experts sont aussi d’avis
que pour obtenir des désarme-
ments dans les airs et sous les
mers il faut absolument faire cop-
sentir les natioms 3 des réduc-
tions dans les forces intérieures
des terres,

Si les experts appuient beau-

coup sur ces deux axiomes c'est
qu’ils s'attendent à une autre con-
férence de Washington, sur les
armements. convoquée par le pré-

sident Coolidge. On se demande si
cette future conférence de Wa-
shington ne verra pas aussi a
trouver des garanties de sécurité
pour les différentes nations.

sealer

DE VALERA ET
L'IMPERIALISME

(De la Presse Associée)
DUNDALK, Irlande, 24.—Une

foule immense s’est réunie,
aujourd’hui au Carré du Marché
pour écouter un discours de Ea-
monn de Valera. Des soldats vo-
lontaires escortaient l’ancien chef
républicain.

Dans son discours, de Valera

honneurs qu'il ait encore refusé
a été celui d'avoir été choisi avec
Sir James Craig, le premier de
l'Ulster, pour représenter le com-
té de Down au parlement du Nord.
I! était membre des deux Parle-
ments irlandais, mais n’avait ce-
pendant jamais assisté à aucune
de leurs session, parce qu’il! leur
était opposé.

Le cabinet républicain consent,
dit de Valéra, à donner, dans l'E-
tat irlandais un Parlement à

sont’

ici. |.

déclare que l’un des plus grands.

l’Ulster pour ses affaires locales, est vingt fois
— - — _—

ploitation pour désirer participer

| en quelque manière que ce soit à
la domination ou à l'exploitation

* d'autres peuples ou pour être in-
teressés dans des guerres impéria-
stes’’,
pres

SITUATION GRAVE
tN HAUTE-SILESIE
——em

(Universal Telegraph)
VARSOVIE, 25.—Les journaux

annoncent qu’un violent combat
économique a commencé dans la
Haute-Silésie polonaise. Cent soi-
xante mille ouvriers des fabriques
et des mines ont abandonné le
travail, réclamant les salaires de
juin et les journées de huit heu-

| res. Le plus critique de cette lut-
te est que les ouvriers se refusent
à exécuter les travaux les plus }

| éteint dans les hauts-fourneaux et
tles mines sont menacées d'inonda-
tion. Cela aurait pour l’économie
polonaise, actuellement ou les me-
sures d’assainigsement ont atteint
leur point culminant. un dévelop-
pement catastrophal. Si cette si-
tuation devait durer, la stagnation

et la crise économique =—condui-
raient à une catastrophe qui met-
trait en question toute ja question
de l'assainissemen. En présence
de ces grandes dangers, le gou-

vernement a immédiatement en-
£agé des pourparlers qui sont en
bonne voie.

—2t-—=_—2enparmmen

BETAIL NOUVEAU
POUR LE CANADA

Presse Canadienne
EDMONTON, Alta; 25.— Des

bestiaux originaux à longue cri-

nière et à double manteau de lai-
ne brouteront bientôt dans les ré-
gions arctiques, A mille milles au
nord, d’après Sir Robert Creig,
président du bureau d'agriculture
écossais, une autorité en fait de
bétail, qui a prédit que les expé-

| clences faites à Wainwright réus-
siraient à obtenir des races de
vaches croisées. Il a prononcé sa-
medi un discours à l& section agri-
cole de l'association britannique
pour l'avancement de la science, à
l'université d'Alberta.
‘En géatral, dit-il,

aussi efficace
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d'admission ou
mentaire d’une nature quelconque.

Les conditians du palement compor-
tent un quart du montant du prix
d'achat à compte, et le solide en six
versements mensuels égaux.

Les achats ne devront pas se chif-

Les membres, tout en payant suli-
vant les conditions susmentionnées,
proftèent du même prix avantageux

compt“

les animaux pour produire ‘es

vivres en un territoire donné, mais
les animaux peuvent rendre vala

ble une étendue peu propre a la
récolte. On est porté maintenant

de vue de leur efficacité à chaz-
ger la nourriture brute en pro-

duits propres à la  consomms-
tion humaine.”

Agissant d'après ce principe, le

tions climatériques du mord. On
emploiera environ 7.00 animaux
pour faire ces expériences.

‘Dès que nous auront fait pas-
ser du sang de buffalo dans les

| veines des vaches, continue Sir
Robert, nous aurons considéra-
blement développé le bétail dans
les régions du nord. Les expérien-
ces se feront sur une large échel-
le et le succès semble assuré.’

département de l'intérieur pro-
duira des buffalos hybrides qui;
supporteront les sévères coadi-

À regarder les animaux au point |!

 

Hall en l'honneur
Sir Frederick

 L'anatomie de la vache devra
être modifiée pour produire le
long poil des nouveaux animaux,
afin qu’ils soient protégés contre
le froid.
Qo

LA ST-JOSEPH A STE-
ANNE DE PRESCOTT

(Spécial au “Droit”})

STE-ANNE DE PRESCOTT, 25.
—Jl s'est tenu hier dans notre pa-
roisse, une belle assemblée de l’U-
nion St-Joseph du Canada sous la

“présidence de M. Gilbert Roy, I!

| s'agissait de l'ouverture d’une cam-
! pagne active de propagande.

 
La population a accueilli avec

sympathie les orateurs, présentés
(d'ailleurs en termes flatteurs, par
(monsieur le curé Bazinet. Le pre-

mier à adresser la parole, je
Dr Jean-Marie Laframboise, enfan!
de Ste-Anne de Preccott, a reçu
force applaudissements. A titre de
directeur de l'Union St-Joseph du
Canada, il a invité ses compatrio-
tes à s’enrôler tous éous la ban-
nière de cette belle mutualité.

Tour à tour, MM. Eug. Sauvé,
organisateur en chef, ont fait va-
oir les mérites da l’Union St-Jo-
j sept du Canada. &à position finan-
cière inattaquable, la solvabilité
complète de toutes ses polices et le
rôle qu’elle : joué dans Ontario au

langue.

Les discours ont été écout*s avec
beaucoup d'attention. Il va sans
dire qu’avec le sentiment national
qui la caractérise, la paroisse de
Ste-Anne a beaucoup aimé les in-
cursions des orateurs dans le do-
maine patriotique.

Un organisateur émérite, dans la
personne de M. P. E. Moreauii, est
resté à Ste-Anne pour visiter les
familles, et tout porte à croire qu’il
fera un très beau travail. Il est
bon d'ajouter que les orateurs ont

beaucoup ineisté sur la nécessit*,
pour les Canadiens frangais d'Onta-
rio, de rester fidèles aux principaux
crganismes de défense nationale,
aoît, l’Association d'Education, le
‘Droit’, la mutualité franco-catho-
ligne.
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! sera célébré le 23 septembre
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CARNET MONDAIN
le gouverneur

        

Son Excellence,

général a reçu à diner, à Rideau-
vice-amiral,

invités
du

Field. Les

étaient: le très honorable Macken-

zie Kinz, l'hon. E. M. MacDonald,

I'hon. P. C. Larkin, le major géné

ral J. H. MacBrien, le major géné-

ral E. C. Ashton, le major général

H. A. Panet, le commodore Walter

Hose, R. C. N., M. G. J. Desbarats

le commodore C. B. Hastings, R.

N. le lieutenant commandant V. G.

Brodeur, R. C. N., l'ingénieur com-

mandant T. C. Phillips, R. C. N.,

le commandant J. A. &. Woodhouse

R. C. N, le lundi G. A. Worth, le

lieutenant G. M. Hibbord, R. C. N,

le lieutenant D. St. G. Lindsay, R.
C. N.

. . *

L'hon. juge et Madame P. B. Mi-

gnault, qui ont :,aurné quelques

somatnes en Angle.erre, sont main-

tenant à Paris et re“iendront au

Canada à la fin de l'automne.
x $ *

M. et le juge et Madame Honoré
Achim, passent le mois d'août à
“Barry River”, les invités de M. et

Madame Maurice Scoti.
-+ + <

Madame Z. R. La Flèche, qui
était à ‘Farm Point” chez son fils
le lieutenant-colonel L. K. La Flé-
che, est retournée à Montréal.

+ + ->

Le capitaine J. ‘T, Gibanlt, est
de retour d'un voyage de trois se-

maines à Métis et à ‘Ile d'Orléans.
. +

Mademoiselle Campe u est reve-
nue samedi d’une vacance d'un mois
aux Eboulements et à St-Gabriel de
Brandon.

a = +
Mesdemoiselles Béatrice Bureau

et Antoinette Bellefcuilie, sont de
retour d’une promenade à Grand”

Mère.
. & +»

M. Robert Laurier qui a passé

l’été à Arthabaska a fait un voyage
de quelques jours, au lac Placide.

«+ =

M. et Madame Ernest Renaud et
leur fils Bertrand, sont de retour
d'un voyage en auto à Papineauville
et Montebello.

+ «+ +*
M. P. C. Larkin, haut-commis-

saire canadien à Londres, a passé
la fin de semaine à Kingsmere,
l’hôte de l'hon, Mackenzie King.

. » .

Mademoiselle Cécile Pelletier, rue
est partie pour Québec,

Ste-Anne de Beaupré et Montréal,
- + +

Mademoiselle Laurette Proulx est
revenue d’un voyage d'un mois chez

son oncle, M. Edouard Proulx, dé-
puté de l'Orignal.

+ + *

M. et Madame H. Bigras et leurs
enfants Jean et Claire ainsi que
Mademoiselle Carrière, sont de re-

tour d'un voyage en auto à Mont-

magny, Québec, Cap de la Madelei-
ne et Montréal.

+ s +

Madame Graziella Patry et Ma-
demoiselle Corinne Richard, sont re-
venues de Jeur voyage à New-York.
Mademoiselle Laurentia Richard est
allée les rencontrer à Montréal.

w % +
Madame Alphonse Ducharme est

I'invitée de M. et Madame Alfred
Guévremont à leur chalet “Les Vi-
gnes” aux Iles de Sorel.

=» * +

Mesdemoiselles Blandine, Gabriel-
ie et Gilberte Bigras sont revenues
d'un voyage & Montréal, Boston,
Newport et New-York.

* x =
Madame Isaïe Gagnon et sa fille

Irène, étaient de passage a Val
Tétreau, dimanche dernier, chez M.
et Madame H. Bertrand.

* * °

Mademoiselle Maria Boily. de

Hull. est à Montréal. l'invitée de

M. et Madante Léo Prévost.
+ » +

M. et Madame Albert Martin, de
la rue Kent et leur jeune fille

Lucile. sont allés passer une quin-

zaine à Lachute et à St-Hermas,

Qué.
a » = ;

Mademoiselle Béatrice Lanthier

passe ses vacances chez sa tante,
sur

«+ 9 +
Le mariage de Mademoiselle An-

de Montréal, avec

M. Wilfrid Edge, avocat de Québec
pro-

chain. en la chapelle privée du St-

Enfant-Jésus du Mile-Tnd.
* » +

Réunion intime dimanche dernier

chez M. et Madame Hermas Ber-

trand, a l’occasion du soixante-sep-

tième “nnivi<saire de naissance de

‘fadamo J.-Bte Arvisais. Ii y eut

chant, musique, déclamation et pré-

sentation de fleurs et de cadeaux à

l'héroïne de la fête. A minuit un

délicieux goûter fut servi par Ma-

dame Bertrand. Tous se séparèrent

enchantés de l'hospitalité de M. et

Madame Hermas Bertrand.
- * *

Avis: Toutes nouvelles concer-

nant le Carnet Mondain pourront

être communiquées de 7 à 8 heures

le soir à R. 2154 ou par écrit à

Case Postale. 554, Carnet Mondain,

le “Droit”, Ottawa, Ont.

UN VOYAGE PEU COUTEUX,

LONDRES, 25.—Au lieu de se

cacher dans la cale. deux hommes

de Glasgow se sont logés dans une

cabine libre à bord d'un steamer

du Pacifique Canadien. Ils ont

romparu en cour après leur ar-

restation.

conditions étaient très mauvaises

sn Canada et qu’ils mouraient

pratiquement de faim. Ils logeaient

dans la cabine durant la nuit al-

laient sur le pont le jour et se

 

mélaient aux passagers de trofsiè-| vA:

me. Ils prirent aussi leur souper.

Ils furent condamnés
une amende de cinq livres ster-

ling ou à trente jours de prison.

SUBIRONT LEUR PROCES.
QUEBEC. 25.—Paul

pe Fafard, tous deux de Montréal,
eubiront leur procès au sujet de
l'affaire d’escroquerie de vingt
mille dollars. dans laquelle Adé-'
lard Lauzon,
la victime,

de Chicoutimi, fut

ace SEEaABe A Cas

Ils ont déclaré que les,
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CALENDRIER
MARDI, 26 AOÛT 1924
28ème jour de l’année

Lever du soleil + + … 5.12
Coucher du soleil ce. . 6.49
Lever de la lune ., . 1.17
Coucher de la lume. ... . 4.45
 

QUARANTE-HEURES
Diocèse d'Ottawa

Montpellier, 24, 25, 26 août,
Pointe-au-Chéne, 26, 27,

août. 28

; FETE DU JOUR
Saint Zéphirin, pape et martyr.

 

LUNDI, 25 AOUT, 1924.

(Prix moyens)
FARINES

À pain, le sac
“Crème de l'Ouest”

3.30; “Winnipeg” 3.20.
A patisserie

“Crescent” 3.20.
A engrais, le 100 Jiv--re

“Idéale” 2.10.

Communes
“Pilote”

Gruau
Avoine (sac de 90 livres) 3.15,
ENGRAIS ALIMENTAIRES

Simples, la tonne

Son 328.00; Gru Blanc, (middlings)

3.55; “Castle”

2.40.

36.60; Criblures de blé 24.60.
le sac
Tourteaux de lin $46.00; Blé-d'Inde

rond 2.50; Blé-d'Inde moulu 2.75;
0 me

Blé-d'Inde cassé 2.75; Moulée d'avoi-
ne pure 2.00; Moulée d’orge pure 2-
25; Avoine roulée Al 2.05; Moulée de
luzernc très fine 2.25.
Composés
Moulée spéciale:
Pour les veaux (50 livres)

Moulées Monarch
Pour engraisser 2.85; De luzerne

très fine 2,25: Pour développer les
poulets 3.05: Pour développer les vo-
lailles 3.55; Pour activer la ponte 3-
45.

Graing Monarch
Pour poulets 3.25; Pour volailles

2,15: Ecailles d'huîtres 1.35.
Melasse pour animaux, le gal. 0.28.

ANIMAUX ABATTUS
Veaux
Engraisscs au lait
Choix 12 1-2c la 1v.:

2.00.

No 1 10 1-2c
la livre; No 2 10c la livre; No 3 9c
la livre.
Porcs frais
No 1, 99 à 140 livres 13c la livre;

No 2 140 à 175 livres, 12c la livre;
No 3, 175 à 225 livres llc la livre,
Anmeaux, la livre
Choix 22c; No 1 20c; No 18c; No

3 16c.
Moutons, la livre
No 1 11e; No 2 10c; No 3 9c.
Les exp. d'animaux abattus dal-

rent étre faites a 114, rue St-Paul-
Est, Montréal.

ANIMAUX VIVANTS
Bou rillons, la livre
Extra choix 7c; Choix 8 1-4c; No

1 5 1-2c; No 2 4 1-2c; No 3 4c; No
4 3 1-4c.

(Lire comme suit: Vaches, Taures,

Taurcaux):
Extra choix 5c, Nil, 4 1-2¢; Choix

4 1-2¢, 6c, 4c; No 1, 4c, 5¢, 3 1-2c:
No 2, 3 1-2c, 4 1-2c, 2 3-4c: No 2 3
1-2c; 4 1-2e, 2 3-4¢; No 3, 3c, 4e, 2.-
80: No 4, 2c, 3c, 2 1-4c; No 5, 1 1-2c,
Nil, Nil.
-Taufailles No 1, 2 1-2c. --

Veaux
(Lire comme suit: De lait, Soignés

D'herbe)
Choix, 8c, NH, Nil; No 1, 7e, 5 1-26,

4e: No 2. Gc, 4 1-2¢, 3 1-2¢; No 3. bc.
3 1-%c. 3 1-4c; No 4,74 1.4c, Nil, Nil.
Anneaux de printemps

Choix 11 3-4c Ja lv.: No 1, 10 3-4c
la liv.: No ?, 09 3-4 la Iv.; No 3, 08

3-4c la lv.
Moutons
No 1, 6c la lv.; No-?, 5c la Iv.; No

3, 4 1-2c la liv.
Porcs vivants
Porcs à bacon, choix. 170 4 220 lvs.

9 2-4c; Porcs épais. 170 à 200 livs.,

9 2-4c; Porcs à étal, 120 à 170 livs.,

9 1-2e: Porcs lourds, 220 à 270 livs,

9c; Extra lourds, plus de 270 livs.,

8e: Porcs légers, moins de 120 livs.

9e; Truies No 1, moins de 359 livs.,

6 1-2c: Truiés No 2, plus de 350 livs,

6c.
Le cheptel à Montréal

MONTREAL, 25. — (Divison fédé-
rale du bétail vif). En arrivage:—
1439 hêtes à cornes; 1733 veaux; 4.-
482 moutons ét agneaux, 3451 porcs.

Bouvillons de boucherie, 5.75 à 6.-
50; 4.75 à 5.50, Vaches 4.00 à 4.25.
Veau, bon 7.00 A 7.60; 6.00 à 6.50;
5.00; Veau d'herbage, 3.00 à 3.50.
Mouton 11.00 à 11.25 pour bien fini.
Rebut 7.00. Porcs, 10.50; select, 10.-
75. I,ourd 6.00, ct quelques-uns de
6.°5 à 7.00, légers 9.00 à 9.50.

La côte des grains
Winnipeg. 25. — On cote à l’ouver-

turc au plus haut prix: Blé d'octo-
bre 130; décembre 1.27 1-4; mai 1.31
1-2: Avoine d'octobre 55 5-8; décem-
bre 53: mai 55 3-8; Orge d'octobre
70; décembre 74 3-4; Lin de décem-
brey 201; Seigle de décembre 66.

En inspection
Winnipez. 25. — Ont passé hier en

inspection 41 wagons, dont 35 sous
contrat. L'an dernier, même jour,
150. En grains de rebut 36 contre 84
à pareille date.

Te bétail vif
Toronto, 25. — Division fédérale du

bétail vif, En arrivage 6,350. Jour-
née d'extraordinaire arrivage. Prévi-
sions de haisse de 25 sous. Bouvil-
lons d'exportation fermes à 7.00 et 7.-
75. Peu de demandes pour vaches, à
3.75—4.25; 3.00 à 3.75; et taureaux à
3.50 à 4.00.

Cote: Bouvillons en  nourrissage,
bons 6 00 à 6.50; ordinaires 5.00 à 6.-
00. Animaux non classifiés, bons 4e
00 à 4.75; ordinaires 3.50 & 4.00.

Vceaux en arrivage: 678. Inchane

gé.
Cotes: Veaux de choix 10.50; moye

ens f.00 à 8.50; veaux d'herbages 3.-
50 et plus bas.
Mottens en arrivage: 2,387. Offre

d'un dollar de moins Peu de veils

tes.

| ‘otes: Bons agneaux légers 6.50 3
(77 Bons agneaux femelies 12.00 à

| 13.00.
vores en arrivage: 2,100.

(‘otes sur base de nourri et abreus

Choix 12.60; grus 11.50; légetl
jourd 11.15. Mères 8.65.
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— HEMORROIDES
Ne souffroz pas davantage des Hémobrof-

des Démangeantes. Saignantes ou Protu-

AVIS
 

 
- »

= Î

Q S ®

bérantes. Une opération chirurgicale n’est
pas nécessaire. L'Onguent du Dr Chase
vous fera du bien immédiatement et vous

en retournant toutes les bou-

donatra on soulsgement durabla 60c¢ la teilles promptement.
boîte, dans toutes les pharmacies, ou d’Ed-
manson, Bstos & Co, Limited, Toronto
journal! et incluant un timbre de 2 sous
Boîte Echantillun gratis en mentionnant ce Cers.

A pour frais de part.

t

binette du propriétaire lorsqu'il re-
vint pour constater le résultat du : Q.‘650-681.
travail de son dévoué, mais igno- =
rant emr‘nvé?

’ WAGON NEW-YORK

 

   
 

“AIDA”, CHEF-D'OEUVRE
DE GIUSEPPE VERDI

Toutes superbes que soient les
diverses compositions de Verdi
‘“Aïda’’ est, sans contredit, son
chef-d'oeuvre. Ses opéras, ‘Il Tro-
vatore”, ‘Rigoletto’, ‘La Travis-
ta’, ‘Don Carlos’, ete., sont di-
gnes de l'intérêt que leur portent
les amateurs de musique, mais
toutes ces oeuvres doivent céder
le pas devant ‘‘Aida’.

Il semble, que surtout de nos
Jours, alors que tant d'événements
se succèdent autour de la tombe
du roi égyptien Tout-an-Khamoun
notre attention se reporte naturel-
lement sur l'Egypte, contrée où se
déroule le drame de l'opéra “Aida”
I] semble, certes, que cet opéra
doive prendre une nouvelle signi-
fication et que son histoire drama-
tique, tissée autour d’une incom-
parable beauté fille du roi d'E-
thiopie et esclave du monarque

égyptien, doive susciter un inté-
rêt tout nouveau.

Ce thème a une saveur d'aven-
ture et certes, c’est bien d’aventu-
re qu'il s'agit. Si ies centaines de
jeunes gens qui lisent tant et tant
de romans sensationnels, savaient
que les histoires qui servent de
thèmes aux divers opéras, sont
aussi poignantes et aussi remplies

d'intérêt que les plus passionnants

romans, s'ils savaient que la mu-
sique dont ces histoires ont été
parées par des compositeurs com-
me Verdi, est d’un charme excep-
tionnel et de nature à donner
maintes jouissances, tous vou-
draient inclure dans la liste de
leurs ‘oeuvres à lire’’ ces divers
Técits de réel sentiment.

“AIDA”*

L'histoire de Aïda peut se ré-
sumer ainsi:

Aida, fille de Amonesro, Toi
d’'Ethiopie, a été faite captive par
le roi des Egyptiens. Durant sa
captivité, elle a conçu un tendre
amour pour Radamès, jeune guer-
rier égyptien, qui répond ardem-
rient 3 l'affection de la jeune fil-
le.

Les premières scènes de l’opéra
révèlent ces faits et nous montrent
le jeune guerrier placé à la tête
d'une expédition qui a charge de
barrer la route à l’armée du roi
d'Ethiopie, qui cherche à envahir

Nous apprenons aussi l'amour
caché de Amnerès, la fille du roi

d'Egypte, pour le jeune Radamès.
Amnerés soupçonne l'existence

d’une rivale, mais elle n'apprend
l'entière vérité que lors du retour
du jeune héros.

Le deuxième acte s’ouvre par
une scène violetne entre Amnerès
et Aïda. La première arrache à la
jeune esclave le secret dont elle
se doute et dont elle redoute la
douleureuse révélation malgré son
désir de connaîtra la vérité. Son
âme se gonfle d'une féroce haine.
Radamès revient de son expédi-

tion couvert de gloire et chargé de
butin. Au nombre de ses prison-
niers se trouve le père d'Aïda.
Amonesro, dont les vainqueurs
ignorent l'identité. Radamès prie
son roi de remettre les captifs en
liberté. Le monarque consent mais
retient Aïda et son père comme
ôtages. Puis le roi donne sa fille
en mariage au récalcitrant Rada-
mès, en récompense de sa vaieur
guerrière. L'acte se termine au
milieu de chants de réjouissance.

sème ACTE
Au troisième acte nous voyons

les préparatifs se faire pour la cé-
lébration du mariage de Radamès
à la fille du roi d’Egypte. Rada-
mès, pourtant, est invinciblement
attaché à Aïda et la jeune fille,
encouragée par son père, cherche

à décider le jeune Egyptien à fuir
en sa compagnie et celle de @mo-
nesro pour l'Ethiopie, où Radamès
devra tourner ses armes contre sa

terre natale. Refusant de sa lais-
ser aller à trahir son pays, Rada-
mès finit pourtant par céder aux
instances de son amie et au mo-
ment ou le groupe est sur le point
de fuir, surviennent le grand-pré-

tre Ramshi et Amnerès qui ont,  
tous deux, surpris la conversation
des amants. A la demande de pa-|
dames, Aida et son père s'enfuient
et il reste seul pour faire face au

sort qui l'attend. |

4ème ACTE

Au quatrième acte Radamès su-!

v

bit son procès pour trahison, Ra-:

damès refuse de céder aux prières

de Amnerés, qui, honetuse de sa,

coupable jalousie, cause de la dé-

chéance de celui qu’elle aime, 12

supplie de renoncer à Aïda et de

sauver, Ainsi. sa vie. Radamès est

condamné à mort.

La dernière scène nous donne

le dénouement, Nous sommes au

Temple de Vulcain dont nous voy-

ons l'intérieur. Au bas, en sous-

scène, nous voyons le caveau Où

Radamès doit être enmuré vivant.

‘Au moment où l'on scelle la tom-

be audessus de Radamès, Aïda sur

tenait cachée et les deux amants

s’étreignent dans un dernier bal-

ser, tandis que la désespérée Am-

nerès, agenouilléa sanglaite sur

Jes dalles qui reconvrent les Ceux

amants unis dans la mort.

L'opéra fut écrit à la demande

Lu Khédive d'Egypte. 1smaël Pa-’
“TX

 

git au fond du tombeau où elle 3

|
! 

SURPRENANTE
MEMOIRE PES
MUSICIENS AVEUGLES

— oem.

La faculté d’apprencre par

coeur que possédent, à ui surpre-

nant degré, les musiciens cveugles,
est connue de tous. Le und mu-
sicien aveugle écossais, Sr Frédé-
ric Turner, vient d'en Coinner une
rouvelle preuve en anprenant,

dans son entier, l’oeuvre considé-
rable de Bach, ‘‘la Passicn' selon
St. Mathieu”, et la faisant exécuter
par son orchestre qu’il dirigea et

accompagna sur l'orgue, de mé-
moire. Il accomplit ce tour de for-
te en quatre mois seu. ment.
Un autre aveugle mue*cien, M.

Sinclair Logan, apprit, en deux

mois, la ‘‘Passion du C vist” de
Somervelle. Cette oeuv: * qui de-

mande une heure et qi rt pour

son exécution fut rendu: par un
choeur dirigé et aceomprgné

l'orgue par Logan lui-m‘ me.
L'on affirme que Wolfsterholme

possède, de mémoire, 1 3 trente-
deux sonates pour pians de Bee-
thoven, tandis que la mémoire
étonnante de Alfred Hol!ins, orga-
niste aveugle universelle-‘ent con-
nu, cause l’ébahissement de tous
ceux qui le connaissent.

LE PLUS RAPIDE
TRAIN POUR TCRONTO
A l’occasion de l’Exprsition de

Toronto, le National Canadien met-
tra en vigueur un tarif réduit. bon
aller du 22 août au 6 septembre, re-
tour jusqu'au 10 septembre.

Le National Canadien a en cir-
culation le service le pls
le plus commode pour Toronto, via
la pittoresque route des Lacs Ri-
deau; le train du jour quitte Otta-
wa à 1.00 du midi, heure normale
tous les jours dimanche excepté, ar-
rivant à Toronto à 8.30 p. m., com-
portant des wagons salou-point de
vue, wagons-buffet et w-rons régu-
Here. Le train de nuit quitte Ottawa
à 10.05 p. m., tous les jours arrivant
à Toronto à 6.25 a. m., heure nor-

sur

  

male comportant des wagons com-
partiment-buffet-point é2 vue wa-
gons-lits-réguliers et wazons régu-
liers.

‘ Au retour, les trains quittent
Toronto'à 12.10 du mici tous les
jours dimanche excepté et à 10.40
p. m., tous les jours.

Pour jouir d’un service incompa-
rable, voyagez via la route Natio-
nal. Pour avoir de plus amples ren-
seignements au sujet du tari?! réduit
185 ~onez 4 Queen 600) ou Queen

EXPOSITION DETORONTO
L'Exposition de Toronto aura

lieu cette année du 2: août au 6
septembre. Un tarif spécial sera
en vigueur sur la voi: du Pacifi-
que Canadien. Il y a un service
de trains recommandatle, 2:x heu-
res commodes suivant2s:

Népart. Gare Union d'Ottawa à
9.20 a. m., tous les jours, diman-
che excepté, arrivée à la Gare U-
nion de Toronto, à 6.25 p. m.

Départ, Gare Union d'Ottawa à
10.15 a. m., tous les jours, arri-
vée à la Gare Union de Toronto, à
6.10 p. m.

Départ, Gare Union d'Ottawa, à
12.30 p. m., tous Ics jours, di-
manche excapté, arrivie à la Ga-
re Union de Toronto, à 8.45 p. m.

Départ, Gare Union d'Ot‘awa, à
10.15 p. m., tous les jours, arri-
vée à la Gare Union d: Toronto, à
6.50 a. m.

Toutes les heures sont d'après
l'heure normale de l'st, une heu-

re en arrière de l'E-onomie de la
Lumière.

Pour avoir de plus amp'es ren-
seignements au suje: du tarif ré-
duit, etc., s'adresser au Bureau des
Billets du Pacifique Canadier.

Voyagez rar la voie du Pacifi-
que Canadien.
 

 

cha, pour être joué à la nouvelle
£aile d'opéra qu’il cvait fait cons-

 

rapide et+

 
truire au Caire. L“ nremière re-

présentation en f.:’ Connée en’
1871.

= I= —
 

DEMANDEZ DU

TANLAC
Le Meilleur Torique an Monde

Plas de 100,0C0 ont fait des
attestations à l'effet que le
Tanlac les a soulagées de:

Maux d’Estor-:ac,
Rhumatisme,
Mal-Nutriticn,
Insomnie,
Nervosité,
Perts à appétit,
Amairrissement,
Torpeur du Foie ou
Conc’ipaiion,

“Consultez tmute personne )
qui a pris du Tanlac"” |

! Plus do 40 millions de bom.
teilles vendues. !

 
———

Toas los Bons pharmaciens lo
vondont.  

LES ORGUES CHEZ
WANNAMAKER|

Il ne saurait y avoir d'exemple
plus frappant de la place impor-
tante que l’on, accorde à la musi-
que dans le cercle industriel que

les magasins Wannamaker de Phi-
ladelphie et Nem-York, qui ont

installé des orgues dans leurs éta-
blissements.

L'orgue installé dans les entre-
pôts Wannamaker d3 Fhiladelphie
est généralement réputé le
plus considérable du monde enti-
er. Nous croyons intéressant de

donner quelques détails sur cet
instrument superbe.

Feu John Waunamaker était,
sûrement un homme du siècle et
dont les vues larges embrassaient

les grands avantages que l'indus-
trie pouvait retirer de la musique.

C'est pourquoi il fit installer des
orgues dans ses magasins, parti-

culièrement l'orgue incomparable

TR
ET WASHINGTON i Emile Richard

OP D’ARDEUR NUIT_ :

 

Le National-Canadien met en Enseignement
circulation un wagon-lit direct,

Un pauvre gueux, sans emploi Sans changement, entre Ottawa et PIANO, THEORIE,

depuis longtemps trouva une âme New York, Philadelphie, Baltimo-
amie pour le présenter 4 un mar. Fe et Washington, quittant Otta- INTERPRETATION
chand d'instruments antiques, qui WA tous les jours à 5.00 p. m., heu-|
lui donna de l'emploi dans son é-|re normale, arrivant à New Yorp | Studio:
choppe.

mit en train de remplir conscien-
cieus
en v
les f

dant

ter p

sa son nouvel employé en charge
de la besogne.

La clientèle étant rare, ce jour-
là, le commis décida de faire preu-
ve de son ardeur

rangeant la marchandise . qui

raissait en un déplorable désordre.
Les
ternes et crasseux et à tous il don-

na u

et au savon.

N'auriez-vous pas aimé voir la

Le nouvel employé se le matin suivant à 8.40, Philadel-|
phie à 11.02 a. m., Baltimore à 1.- !|ÿ 195, rue Waller Tél: R. 1205
18 p. m., Washington 4 2.20 p. m., |.
effectuant le trajet le plus rapide
entre ces villes.

Les passagers peuvent voyager
via Montréal s'ils le désirent.
Pour avoir de plus amples rensei-
gnements téléphonez à Queen
6000 ou Queen 185.

4, 7. 11, 18, 21, 25, 28 août.
mr—— —

ement son devoir de commis
iolons antiques et de gagner

aveurs de son patron. Cepen-
celui-ci dut un jour s'absen-
our la journée entière et lais-

 

Bonne Santé.

avoir de l'énergie.

Standard Bread Co
Limited

Téléphone: Sherwood 400.
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violons surtout L. MONGEON |paraissaient
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Feutre et Gravuis

Maintenez bas le prix du lait

Laissez-
les à l'extérieur pour le livreur.

| 

  

Mangez du PAIN DE BLE
ENTIER pour jouir d’une

Du PAIN DE RAISIN pour

  
de la maison de Philadelphie.

Cet exemple du grand homme
d'affaires mérite d’être suivi par
nombre de capitaines de l'armée
industrielle. De fait un grand nom-
bre de maisous commerciales ont
créé des organisations musicales
dans leurs magasins ou leurs usi-
nes. Cela contribue à établir une
meilleure entente entre les patrons
et les ouvriers et assurer un tra-
vail plus satisfaisant de la part

de ces derniers.

SALLES DE REPOS
Les salles de repos des ouvriers

ont été pourvues de pianos, de
phonographes, de pianos mécani-
ques. Des corps de musique et des
‘orchestres ont été formés parmi le
personnel des travaillants. Des so-
ciétés chorales et autres organisa-
tions musicales ont vu le jour et
par tous ces moyens l'on cherche
à rendre plus agréable et plus
heureuse la tâche du travaillant.
Dans les magasins Wannamaker
l'exécution de musique d'orgue à

certaines heures fixes, durant la
journée de travail. sert. non seu-
lement à raviver l'énergie des ou-
vriers, mais, de plus, à créer une
atmosphère réjouissante qui rend

le magasinage plus agréable aux

clients.
L’immense :rgue (nstallé dans

le magasin de Wannamker, à Phi-
ladelphie fut exposé, en 1905, à
la salle de musique de l'exposition
de St-Louis, od il fut décoré de
la médaille d'or. A la fin Ce l'expo-
sition l'instrument fut acheté par

la maison Wanamaker. Il fallut un
convoi de treize wagons-fret pour
le transporter à Philadelphie, où

on l'érigea dans la grande salle

centrale du nouveau magasin éri-
gé en 1911. L'orgue bien que con-
sidérable fut pourtant augmenté
du double lors de son érection à

Philadelphie.
Les organistes émérites de tous

les pays ont joué sur cet orgue qui
pèse plus de” 370,000 livres. II oc-
cupe 118,802 pieds cubes d'espace
et ses souffiets produisent 20,602
pieds subes d'air par minute et il
faut une force de plus de cent
chevaux vapeur pour les mouvoir.

Il comporte cinq claviers. Il pos-
sède 23% jeux chantants et il pos-
sède 19,509 tuvaux dont le plus
grand a 33 pieds de long et est
assez large en diamètre pour que
deux hommes puissent s’y glisser
côte à côte; le plus petit de ces
tuyaux a trois quarts de pouce de
long seulement. Plus de 14,000
contacts électriques servent à la
manipulation des jeux.

Un atelier de réparatfon spécial’
est maintenu en opération pour la
seule fin de la tenue en bon ordre
de cet instrument monstre. Deux
ou trois ouvriers facteurs d'orgues
y sont permanemment attachés.

L'installation mécanique est un
modèle du genre. Les divers jeux
d'orgues ont été groupés avec une
habileté telle que leur manipula-
tion semble simple mème aux pro-,
fanes. Il y a des claviers, pour Je
grand-orgue, le bourdon, ie grand-|
choeur, le solo, l'écho, et au moy-
en des claviers du solo cu de vé-|
cho, la voix céleste, et un pédalier.

Les registres se terminent par de |
petites planchettes à bascule de
couleur différente pour les divers
orgues: blanc pour le grand-orgte,
bleu pour Je bourdon, vert pâle

pour le grand-choeur, violet pour

le solo, brun pour la voix céleste,
jaune pour l'écho, vert foncé pour

l'accompagnement et noir pour la

pédale; les jeux de bois sont indi-

qués en rouge. Les clefs d'accou-

plement représentent aussi les

couleurs do chaque orgue ct elles

sont placées au-dessus des regis-
tres. La réglementation des regis-
tres sa fait au moyen de pistons
placés au-dessus des claviers et re-
connaissables par les couleurs pro-
pres aux divers orgues et à leurs
registres. Au-dessus des registres
de l'écho se trouvent, (gauche de
l'orgue) neuf pistons qui servent
A régler l’action de trente-six ca-
drans indicateurs pouvant donner
trente-six combingisons différen-
tes. Ces pistons sont indépendants
des cinquante-huit pistons d'ordre
général placés au-dessous de ma-
nuels. Neuf pistons servent à dé-
clancher les accouplements et à re-
mettre les claviers au normal. Une
lumière électrique brille au-dessus
de. chaque piston lorsque le dit |

 
 

  

pisto

dales
crescendo et une pédale pianissi-

 

| L MONGE
n est en usage. Il y a cing pé-

de bourdons, une pédale
Citawa 80, Rue Murray

Tél: Rideau 156.   
 

 

reLrPUx 4 ‘est Etre

: 1 1 Bien avisé

| Arrétez-- me de
{5 remplir votre
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M tissant, satisfaisant

|Buvez du
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148, rue Wellington, Hull.

Compartiment
à Charbon

de Véritable

Coke
V4 5
1 * deGaz

Vendu partout aux ;
fontaines et en bou-
teilles. H ne coûte que -
quelques sous.

Un verre ou une

bouteille da Coca-

Cola—

A la glace, ‘‘avec

bulles se groupant

au bord du verre”,

voilà qui est appé-

 

maintenantct rafraichiszont.

tandis que
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les prix sont

raisonnables
Quelles seront les condi-
tions l'hiver prochain —

i la température froide, le
- a trafic irrégulier et d'au-
B tres incommodités peut.

être — voilà ce qui est
très possible.
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Délicieux et Rafrzichissant Commandez le Votre

The Coca-Cola Company of Canada, Limited Aujourd'hui.
Siège Principal: Toronto.

The

Ottawa Gas
Company

35, rue Sparks Q. 5000
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Nous NETTOYONS et TEIGNONS les
VETEMENTS de tous genres. Nous fai-
cons tontes sortes de REPARATIONS.

TAUX SPEÇIAUX POUR PRESSAGE AU MOIS.

Nous allons chercher les commandes.

J. A. LAMARCHE
Téléphone: SHER. 189,

CAEug  
“Les Gros Voyages dans
les Tombereaux Rouges‘  CUT
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pu En grandes feuilles de

Plafonds 4 pds x 8 pds, 7-16 de

Cloisons pce d'épaisseur. Meil-

Planchers leure que le bois pour

Cottages lambrissage.

|

Meilleur

Garages isolateur contre la cha-

Etc, Ets. leur ou le froid.

 

 

 

PlanchetteIFibre Ten-Test (Massive)
LA MEILLEURE PLANCHETTE MURALE MANUFACTUREE

Nous vendons aussi du Plâtre, de la Chaux, de la Latte, du Ciment, du Bois Dur A Parquets, de la
Toiture Paroid et du Bardeau, ct tous les autres articles pour constructenrs.

Ecrivez-nous ou téléphonez-nous pour avoir des échantillons, des imprimés et des prix.

. CAMPBELL-DONALDSON CO.
Fcurrisseurs de Constructeurs

TELEPHONE: SHERWOOD 1847 H
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'64, rue Principales = =

210, rue Principale - -

CARTESPROFESSIONNELLESE
 

DENTISTES
(Gradue svec médaille 4'or)

Dr H. 8. ALLARD
CHIRURGIEN-DENTISTE

Ex-Interno de t'Hôpital Dentaire
de Montréal.

Hull
Téléphone: 8h. 2027

Dr J. U. DeLISLE
DENTISTE

 

Hall
Téléphone: 8h. 2140.

(en face du 15e)
 

Dr H.-A. CHARTRAND
DENTISTE

Heures de Bureau: 9 a.m. Pp.
Bureau: TéL R. 1661 Rés. ®p 1834
95, Rideau — — Ottawa.
 

MÉDECINS
Dr R. CHEVRIER
MEDECIN-CHIRURGIEN

CHIRURGIEN do l'Hôpital du Sacré-Coeur
Consultations: 1LEED 74 8 p.m,

Coin Hôtel-de-Viîlle et Maisonueure,
Hull.

Téléphons: Sh. 2788

Dr J. E. MICHAUD
MEDECINE GENERALE

Consultations:
Sur rendez-vous 1 à 3 pm, 7 4 9 p.m.

141 Ave Champlain, coin Salaberry
Téléphone: Sh. 135

SPECIALISTE

Dr J. C. WOODS, B.A.
Maladies des femmes et chirurgie.

Heures de Bureau:
1.3; 6-B p.m., excepté le dimanche

Téléphone: Rid. 523
Angle des rues Susser et Catheart

 

 

 

 

136, rue Prinvipile =

AVOCATS
L. A. LeDUC

AVCAT
Hull
 

SAUVE & SAUVE
AVOCATS ET NOTAIRES

88, rue Ridean -
Argent A Préter.

Ottawa
 

Augustin-A. Legsult, =Fy,B.
Alphonsa Fournier, L.

LE

179 rue Principale

GAULT & FOURNIER
AVOCATS Hu

 

PHARMACIENS
 

DENMAN & MUNRO
Souffrez-vous de l’Indigestion et des

Eh bien,
maux d'estomac?
supposons que vous polissio:

vous procurer un médicament essayé e
éprourvê,
prompt
pharmac
pour un

pour vous donner un soulageme:
et complet, iriez-vous ches voir
fen et paieriez-vous ane piastr
es bouteille avec la condition que

si ce médicament faillit dans votre eau
il vous rembourserait votre argent?

Et si ce médicament était garanti n fl
constitudr qu'un heureux mélange d'in
grédients inoftensifs. formulé par un phar
macien
eune drogue d'habitude, garanti
inoffensif au coeur,

du Canada, raranti ne contenir an
d'êtr

cela ne vous invite
rait-il pas davantage à en faire l'essai

Le Pétrolax est un médicament pou
le soulagement de ces maisises ennoye
résultant de l'indigestion et de ls constill
pation.
dre.

C'est un liquide agréable à pren]x

Si vous sooffrez de l'ipdigestion ou à
ls constipation, nous savéns ce qte se
votre ré
toille aujourd’hui.

Vous en acbèteres ane doc
Tous les pharmacien

ponse.

de confiance le vendent.

Pharmacie DENMAN & MUNKR
Agents Bpéclanx

 

433, rue Rideau - -  Ottaws   SPÉCIALISTES 271. rue Dalhousie @—  Ottaw
Angle de la rue Murray — TéL B. 4860

Docteur J. M. RAVARY J. L. ROUSSEL 4
A l'Hôpital Général d'Ottawa es York & Dalhousie “

Sacré-Coeur, de Hull Téléphone: R. 1093
PHARMACIE par excellence pour un

 

 

 

 

   

CARTES D'AFFAIRES -

1 — . te livraison—rprix dérés sConsultations: = TAê et 7à8 Branca° EO> modérés st prodai
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ASSURANCES DIVERS
 

1877-1922
JEAN LACROIX & CIE

Successour de
D.-C. SIMON

COURTIER EN ASSURANCE
168 rue Principale

(En face du Bureau de Poste)
Téléphone: Sh. 3664.

J.-A. TESSIER
COURTIER HN ASSURANCES

Autrefois associé de la Maison
‘’Lacroix & Tessier’

Rues Kent et Aubry Hoi)
(Près rue Princivale)

8h. 2409

Hull

Téléphone:

FERBLANTIERS
"J.B..ARIAL
FERBLANTIER & PLOMBIER

160, rue Water Ottawa
Téléphone:

PEINTRES
J. ARCHAMBAULT
PEINTRE-ENTREPRENEUR

 

 

R. 1216
 

 

 

BOUCHERS

E. BENOIT & FILS
BOUCHERS

Viande de ctoix, Volailles et Légames
Spécialité: Saucisses et Bondins

265, Dalhousie Ottawa
Téléphone: B. 3598

GLADU FRERES
BOUCHERS

 

 

 

60 Victoria — — — Hull
Téléphone: Sh, 3690 J.

0. GUERTIN
160, Dalhousie — Ottawa

VENDEUR de
Tous Genres de Viandes Fraiches et Salées,

Lacd, Jambons Traité au Sucre et

Tapisserie, Peinture, Vitre, Ete.

73, rue Clarence — — Ottawa!
Téléphone: R. 1224

a. BERGEVIN
Marchand en Gros et Détail

Epiceries générales
MARCHAND DE FOIN, GRAIN, AVOIN

BLE, POMMES DE TERRE, BOIS
ET CHARBON, PRODUITS

207, Dalhousie
GENERAUX ;

Ottawall
Téléphone: R, 539.
 

231, St-Patrice

BOIS

P. ROBERT
TRANSFER GENERAL

—_— Otta
Téléphone: R. 2468-W.
SEC—Voiture de déménagement
pour parties de plaisir.
 

CAPITAL CLEANER
d.-A. LACHANCE, Prop.
DEGRAISSEUE-TEINTTAIÉR

110, C

Livraiso

larence  — Ottaw
Réparations Générales

D dans toutes les parties de le
Téléphone: R. 730
 

ARTHUR BOURQUE
Successeur de JOS. BOURQUE

MABOHAND DE BOIS a
Mannfacturier ds Portes et Chassis, ete,

Spécialité:

Bureau:

. Résidence: 172

Ouvrage en Bois Dur
%5 Salaberry — Hu
Téléphone: 8h, 17567

Champlain — He
Téléphone: Sh. 2970
 

Fanda
BOIS A VENDRE
ou acié pour poêles et fonrnaise
. RC. C NGS
Cummings’ Bridge
Téléphone: R. 775
 

Faites

115 rue Montcalm . -

ATTENTION !
Réparer Vos Pneus (Tires)
Chambre À Air par

H. PERRIARD

Téléphone: Sh. 5100
 

EPICIERS
 

Viandes
220, C

J. E. DUHAIME
BOUCHER-EPICIER

Fralches et Salées 3 Pr'zx Rédoitle
umberland Ottaw

Téléphone: R. 2162
 

Epiceries
P F

J. B. SARAZIN
Provisions et Ferronnerie

arine, Grain et Foin
Bacon, Saucisse Fraiche Tous Désormais:

es Jours. .
‘Ouest 035-97 Victoria

Aovens: a Te ) Téléphone: 8h. 4088
 

ERNEST PELLETIER
BOUCHER-EPICIER

Marchandises ae Choix — Livraison rapide.
Télevhone: Sh. 1539.

Colin Carillon et Iberville - Hall

LEO BFGIN
TRANSFER—BOUCHER—EPICIER

Prompte Livraison.

 

LIBRAIRES
 

Objet
LIBRAIRIE GODIN
s de Piété—Cartes Postales-a

Fournitures de Classe—Articles
de Bureaux

Papeterie on Chapelets — Articles ds
lasses — Poupéen

 

   
   
 

 

  

Angle PapineauetCarilion - Fal

|

261: Dalhonsieru:mous Ottew

BIJOUTIERS FLEURISTES
0. PROULX

==LOOEEBHIOUTIER SPECIALITS: Confection de Tribute
211 Rideau — Ottawa! 152, rue Rideau - -  Ottaw
_ TéL R. 4380 Téléphone:MB. 338._

207 à 407 d isserie [6 à 40% d'Esc. sur la Tapisserie
10% sur la Peinture. ‘3 Vernis et les Pinceaux.

Peter Stesvart Ltd.
34, RUE RANK Saccursale: 780, rue Somerset

Tél:Q. 128 Tél: Sh. 3170

LISEZ LES ANNONCES|
Evitez une perte du temps

— vi

j py R - - a = Ki ph Er La n J .
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_ LEDROIT, OTTAWA, LUNDI, LE 25 AQUT, 1924 [ | 10 7

“ÀTOUTES LESPETITES ANNONCESCLASSIFIEES ONT UNE VALEUR REELLE PAR ELLES-MEME
21 - Perdu 8 À vendre 26 47 Spécialistes 1(E

 

   
     

 

 

 

 

   

 

E i FAISONS

Région de Buckingham i

  

   Mariages Classes privées
 

CARON-LALANDE—On annonce pour le 8| MANTE d'enfant en laine bleus marine, BRIQUES, plusienrs milliers, bois de cons-| LEÇONS PRIVEES pour garçons, ensei-!] DOCTEUR E. COUTURE, Spécialiste p

   
  

 

 

  

 

 

 

 

septembre prochain, le mariage de Mlla perdue à la ‘Tombols. rue Wellington. truction, outils.  L'adresser le matin ou gnements de tous les sujets pratiques cas de Maternité. 161, Lsurier-est, Ot
M.-A. Caron, garde-malade, fille de M. Retourner à 82 Wellington, Hull. Ré-|le soir à 6 hres, 86 Murray. 183-198 et utiles. Retenez votre place avant le wa. Rid. 2806. 1

J.-F..0. Caron. de Montebello, 4 M. J.-A. compense. 196-193 COMMERCE DE TABAO et salon de eira- ler septembre. S'adresser Oswald Ber-

v Lalande, fils de Mme Honoré Lalande ds PORTE-MONNAIB contenant un billet da ge. S'adresser 137 Frincipale, 41 Du ihisume entre heures a.m. et 1 hre pm Dentistes 1(

a aid ‘Augustin. Qué. La bénédiction naup- 10 et un autre $5, une bague d'en- Pont, Hull. Cause de départ. 197-1 . . . A

O ERNEGRRE) —— ><) Fea qupr à l'église de Mon. Me. sur les rues Notre-Dame. Verdun, HARMOMIUM $50—Atirayant harmonium LECONS PRIVEES, Français, Anglais, La- -8
= - . tebello. Pas de faire-part. 197-199 Clymplain. Retourner 238 Notre-Da- à caisse de piano. 85 comptant, $4 par tin, Algèbre, Arithmétique. etc. En-| DOCTEUR AIME MORIN, Chirurgie” D

| ssLAISSONS DIRE= md, Hull. 108 mois. C. W. Lindsay Limited, 189 rue fants acceptés. S'adresser 79 rne Red- tiste. Bâtisse Picard, rue Princip

= = : : : 6 Sparks. 198-203] path. 194-205  Ayimer Tél 8&1 J
Service anniversare R ° t 10 MAISON à deux côtés. grande cave, cabi- DOCTEUR RODOLPHE LEDUC, Chir

75 " emercrements net à l’eau. terrain 100 pds de front, El tri 3 69 gien-Dentiste. Ouvert 9 am. à 8 5

a DUPUIS—Mercredi matin à 8 heures A près de la nouvells église en construe. eciriciens 246, rue Montcalm, Hull. Tél. Sher. C | 

 

 

 

 

 

ui ‘’ vs l'église du Sacré-Coeur, aura leule ser- LEGROS—Mme Georges Legros et la fa- toa une aubaine à 3200, pou de HMILE MARTEL Ent Hloctrici 1
j : . 4 . - , vice anniversairo de feu Aehille Dupuis, mille, de Bonfield, Ont. remercient sin- comptant, reste condition facile. . 4 _Entrepreneur-Electricien. ;

Mot d ordre delasemaine:‘Necrai gnonspas deréclamer . UN BEAU RECORD époux de Auxilie Ménard. Parents et cèrement les personnes qui ont bien vou- Gauthier, 243 Ave Champlain. Tél. Sh. Ayynrolis électriques. 58, Wright, Hull. Pharmaciens 16

amis sont priés d'y assister sans autre lu leur témoigner de In sympathie, à l’nc- 4088. 181-206 Sher, 1845-W. 69
 MANTEAUX-—Manteaux mouton de Perse,

garnis avec Alaska, $125; nouveau Seal
Le-
tri

casion de la mort de M. Georges
gros, soit par offrandes de messes,

——
M. R. Fortier, vendeur d’auto- invitation.

mobiles et mécanicien de notre villeENCORE LA CIE BELL TÉLÉPHONE B  LAVIOLETTE, Pharmacien-Chimis= Entrepreneurs 71
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

; buts floraux, bouquets spirituels, messs-|  garnis avec Alaska ou non garnis, 975. Angle St Patrice et Chapel. Tél RJ

eT aheEe eae adeeeeoudeau]do smpathie, visites où nisistance 108Metenit : 2 DAGENATS. Tree de ered] bok epee:Prescriptions. Atœ . vw . . a pe + ernière. v sa Iemine, par es - aux funérailles. 198 ouble, tout neuf, piano automs- . . ravaux de constructions. i
+. APRES SUDBU RY, NORTH BAY. — IL FAUT TENIR F ERME. — LE- chemins mi-beaux, il franchit la|cre: couvrir avec de l'eau, recou- tique. Bonnes conditions, 274 Roches- Réparations de tous genres. 158, St-Ps- poste. « ; 1

GITIMES REVENDICATIONS. — EUX ET NOUS. ren ui sé Buckingham de/vrir la terrine A poudinz d'un d 13 paz Ottawa. 196-199 trice. Rid 1624. 71 FLORIMOND BRISSON, Pharmacien. £
etWrem istance qui sopare Buckingham de rrine a pouding On demande PHONOGRAPHE—$100 achétent un pho- Somerset Tél Sher. 4714. Faites re

Mont-Laurier en quatre heures et}; couvercle, et faire cuire à four nographe Cabinet Brunswick, comme h 7 plir_ vos prescriptions à la Pharma

H s'agit de nouveau de l'attitude inconcevable de la Cie Bell Té- quart. doux deux ou trois heures pn /SERVANTE pour famille de 3. Travaux| neuf. acajou. Conditions 812 comp: Bouc ers 4 F. Brisson. 1
a léphone à l'égard de ses abonnés ou clients Canadiens-français. Qui ayant soin d'ajouter un peu d’eau légers du ménage, 450 Nelson. 196-108 tant, $6 par mois. C. W. Lindsay Li-
p ; ua . 5 aus . Lo € y mited, 189 rue Sparks. 198-203/ LOUIS GRAVEL, 13, rue du Marché. R. mnest réellement en défaut la compagnie ou ses employés? En tous cas les DEMAIN SOIR si c’est nécessaire. Si l’on se sert Taxi 19| PIANO 3200-—Piano droit. petite dimen-| 464. Service prompt et courtois. 74 Assurances 11

résultats sont les mêmes. Nous recevons dunc à l'instant une lettre rm de pommes Spitzenburgs, on au- 7 axis sion en un splendide état, approprié à ‘
dont nous commenterons aujourd’hui quelques extraits. Elle nous es: Demain soir sur le terrain de|ra. lorsqu'elles sont retournées un appartement. Conditions $15 comp- Boulangers 7G |7-HENBE BELANGER, assurances. f.
adressée par M. L.-P, Bouchard, propagandiste du bon cinéma, et nous l'hôpital aura lieu une fête-champé- dans le plat, une masse de gelée M. LANDBEVILLE, Tasi (Meter). service ne ¥3gharmois.CO w. Lindsay 265 Franti 25191200: 119. Principale, Hs

u ; PR ; intes i , , . 8%, . él. nee + I ; “AVE - - ; i ;montre une foi; «le plus comment sout traités noscompatriotes un peu|tre au bénéfice de cette oeuvre. aueel Ia eu les ceriseef dun derenePersiedo jour ot nuit POBLE, prélart, sulky d'enfant et autres|DOMPIERRE FRERES, boulangers. Li-| MICHAEL CONWAY, chambre 52, Edif
partout dans ce Canada bilingue ct plus particulièrement dans la pro- Venez en foule!!! F que Ja cuisson n PA en 19| articles Mme Jos. Lamoureux, 26 Cham-| vraison dans Ottawa et Hull. 98, Fron- Canada Life. Queen 7955: Carling 87

vince d'Ontario qui malgré ses congrès de bonne entente ne semble pas — Hy A only} CAPITAL TAXI SERVIOE. Service jour| Pagne. Wrightville.  S'adresser l’avant- tenac. Sher. 5451-W. 76 rgent sur hypothèques su taux coura:
ni £a à a ae ; , He ~ POMME ONNEES AU it . 534. à Lalonde, midi ou lo soir après 8 heures. 197-193 1R

moins disposée à nous faire justice. Du moins cela semble un esprit CARNET SGCIAL : > eeSESER P et mit Rid. 53 Eugène Lalon 15 POSTES DE RADIO MARCONIPHONB AGENCE HECTOR RICHARD. Rid. o¢
provincial, si l’on se base sur les actes de presque tous les services pu- complet: $65 à $400. Les meilleurs pos- Mme Richard: R. 1255-W,18

gérant.
SERVICE D'AUTOBUS, F. HOULHE. Pla- Coiffeurs
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

ape Gérant:

blics. Qu'on nous prouve le contraire par des actions, non par des! M Stanislas Richer de Vancouver ; 22lasses de sucre ce Plaza. Ottawa. Wendover. Clarence. Io rovevenss en vente Demandez Je Laframboise. 1
promesses et nous serons les premiers à l'admettre ct le publier. visite la famille Edmond Racine. Faire un sirop en faisant bouil-| —ockiandCumberland. Orléans. et ret oe Sparks. ym 85.203 APPEENEZ LART DE LA COIFEURE, Né détail 11

Donc, commençons notre lettre: ‘Je ne voudrais pas abuser de Mme P. Charette nous a quittés jir le sucre at en faisant bouil- BLUE BIRD TAXI. Sh. 2918  Limous!- commerce très rénuméraleur. Instruc- egoce en deta
l'hospitalité de votre page, mais laissez-moi vous dire qu'a mon tour|pour une promenade à Pembroke. [ii l'eau cinq minutes. Vider et "9 à des prix modérés. V. Létourneau, Mons Cousctencieuss ou la culturedo) TU Box
J'ai été blessé cet avant-midi, une heure durant, par les employées de Mme A. F. Bouladier est revenue Leler des pommes canadiennes: 72 _Bechester 137-203 À louer 27 pourle ler septembre.Pour rensei-Apepeosl Po
la Cie Bell Téléphone de North Bay, Ont.’—Nos colonnes sont large-| d'un voyage chez des amis de Ren- fai ; lent I i Co gnements. S'adresser à Alice's Beauty| ridicules. Marchandises sèches, chauss MA ! ; TS Le os re cuire lentement dans le si-| té d 1 district 7 ; pole :
ment ouvertes à d'aussi nécessaires protestations. Figurez-vous un frew. rop, bien recouvrir et surveiller| |" & augmen AS ee ee CS | APPARTEMENT joliment décort eea aUSsARLOS| Tes Merceries. épiceriss A bas prix. J
voyageur descendant à North Bay. Désireux d'avertir un ami de sen MM. François Bourgogne et Théo- attentivement Lorsque les pom- où les eultivateurs s'occupent d'in- électrique. 7 belle PLosalivé. CS radrecser MOionChana €spa Manieure Legault, 71 York Rid 8872 a -
arrivée ou de se ménager une entrevue avec un homme d'aîfaires quel-|ret, de Glen Almond, était de pas-| mes sont tendes, les enlever, ajou-| “StTie laitière. . 911 Rideau, 198-200} Shampoo, Frisage. Queen 636. 78 M . 12
conque, il pense tout de suite au téléphone. Il dépose donc cinq sous sage à Buckingham, cette semaine. !ter un peu de jus de citron au Ontario.—Les  cultivateurs du DEUX CHAMBRES, 118 St-André. Rid. essagerie
dans Ja petite boîte métallique .. . ‘Hello’... numéro 2-4 (deux qua- M. L. M. Lahaie, sa fille et sa Sirop et verser par-dessus les centre et de l’ouest de la provin- nooneà iâces our ler setohreS08 : LAN :

tre) s.v.p... “NUMBER!” ... ? ? ? .., numéro 24 s.v.p-—Vlan: l'ap-| petite-fille, d'Escanaba, Mich. sont! pommes. Les cavités pourraient °° POUS disent que la moisson SLI t-Patricn et Charlotte S'adrasser 5 Cordonniers 79 J-CHARLES Tal EEgere. 2°
A pareil est fermé.  Décontenancé tout au plus, notre homme se dit qu'il| les visiteurs de M. J. P. Lahaie. être remplies avec de la gelée ou! °" bonne voie et que le rende-| Charlotte. R. 2165. 192-300 - RB

‘a à léger malentend E deuxième cing sous ; , M. Arthur Lajoie, de Notre-Da- sive ment total du blé d'automne peut : LOGI£—Beau grand logis chauffé, eau |B. GROULX, 114. rus Du Poat. Hull. Ré- ° æy eu un léger malentendu. t un deuxième cinq sous rejoint le pre- des raisins. . : ser d haude. bal belle v rot h de tous 79 Perce tion 12 amier, Mademoiselle, je désirerais le numéro 24... “WHAT NUM-;Me de la Salette, est de passage à PORC-EPIC DE POMMES blen dépaster FANpour cent la| rte:ESinde. TEdeeratoraetons D
RY . ; re LS ; ; ] ier. Les 3 1 des, ; de tolBER"... 7. deux-quatre voyons. Pour trois, Pour cinq fois en- Buckingham. 6 L be, juni st Insérer daus des pommes mi- récoltes “céréales racines Pois _ S'adresser 10 Botelier. 195-2001 genres, ouvrage garanti. 93, Victorias, “THE SAUVH COLLECTION AGENCYcore, le résultat sera identique, mais agrémenté de quelques suaves:| “ME Desire Lacombe, Junlor, est}, ,npeeq des morceaux d’amandes Th ‘ann “+ \BOGIS de 5 grands appartements. premier| Hull 791 Hector-R Sauvé, Gérant, 91 Guigues.- “1 can't talk French—Can't v ak English— ' de retour d'un voyage de trois se- à part le blé d’'Inde, s’annoncent étage. Possession le ler septembre. S'a- SAMUEL HURTUBISE, 331 Rileau. Ré-| 4905. 1n't talk ench an't you spea nglish—I don't understand ; à Wriehtville Elle était blanches et couper en longueur, bien. La fenaison est pratique- dresser M. O. Lebrun, 83 Champlain parage de tous genres, ouvrage garanti. ;you! etc, etc., pour ne pus en dire plus long, mais savourez cet an- Leà righ "M Cr oy en pointes. ment finie partout dans l'Ontario Hull. ' “  197| Demandez nos prix avant d'aller afk .

glais classique!—Décidément, en pareil cas, vous vous sentez vague- l'hôte de sa soeur, me ophas BEURRE DE POMMES ! p S lées est MAISON, 60 rue St-Jacques. non loin de] leurs. 79 Combustibles 12
nent inquiet a int de vue réussit L'i ; ; Sauvé, ; La demande pour les moulées est la rue Principale. S'adresser 215 Cham- .[Ç q u point de vue réussite. injure vous rougit le front, 1 livre de pulpe de pommes. ez bonne. L ultivateurs lai- ‘ain. Hull— une colère sourde vous empoi Seul a J ; assez bonne. Les C ateurs piain, Hull. 198-199 BELANGER FRERES & CIE LTEE, G-I > 0 poigne. ulement vous êtes bien résolu us et écorce râpée d'une tiers commencent à compléter l'a- TROIS GRANDES CHAMBRES. S'adres- A ocats 96 et détail. 119, Principale Hull. Bhed'aller jusqu'au bout et d'adresser séance tenante une protestation La cuisine canadienne _ orange ou d'un citron. limentation de leurs animaux aux Sef 3% Pinard, Ottawa. 198-200| v 2023-2059. | ren règle à la dite compagnie. S'il se peut même, vous déclancherez A 1 de livre de sucre. a d tions addi- HULL COAL CO. 31. St-Jacques. H:§pâturages par des rations a JOHF E. C. ELLIOTT, B.C.L., avocat. 187, Combustible de choix. Sher 2998. 1°. toute une campagne pour qu'on nous rende justice. Et maintenant GLACEAUX POMMES 1 coing. tionnelles Z rue Princi; a ; - ° . cipale, Hull. 9610 . =| continuons notre lettre: “Ici comme a Sudbury, l’on ne veut pas nous| Faire bouillir Ine pinte e pom-|__ Lever, peler et vider des pom- eeere om Servantes demandées 36 J-NOEL BEAUCHAMP, B.C.L. avocat. i ved 2x SoonomarQueA faire justice, et l'on s'obstino à méconnaître le français. J'ai insisté, mes canadiennes ns une cho- |Me5 canadiennes et un coing. Re- 179. [Frincipale Hull. Sher 1857. 96| 860.861 i 

on m’a refusé. couvrir les épluchures BELCOURT, LEDUC & GENEST. avocats.| pf GALIPHAU, marchand de bois. Sp

 

 

J'ai payé ct je n'ai pu avoir de réponse satisfais : , vec d i) ; * 8 ante, pine d’eau jusquf¥ ce qu’elles |" ; ; avec de SERVANTE générale, références exigées.! 18 rus Rideau, Ottawa (Edifice Banque ialité: - 2l'on m'a fermé l'acoustique d'une manière grotesque qui pue le fana-|soient molles. Faire passer par! €aU, faire cuire pendant une de- R | 1, D Sadroaser 412 Daly. 195-193} Nationale). KT Énampiain.SheeSoiorMare
ZE tisme niais et aveugle. “Et, voilà, comment on nous sert avec notre|un tamis; ajouter le jus d’une|Mi-heure; égoutter et ajouter ce SERVANTE bien tecommandée, 187 Spring SEGUIN, SAINT-JACQUES & CHARLE-| Rig198. 1:
i argent. N'est-ce pas à faire frémir d’indignation. Si vous osez ré-|orange et d’un citron, une tasse|iUS BUX pommes et au coing. Fai- SERVANTE.général 143S| BOIS. avocats notaires. Argens à pr. :

clamer le respect dû fr i , y ! re cuire jusqu’à 1 À générale. S'adresser 143 St- ter. 18, rue Rideau, Ottaws. Tél. Q. on - ,
> pect au français, l'on vous traitera de fanatique. Alors,! de sucre et quatre tasses d'eau. qu'à ce que les pom- y André. 198-199| 1186. 96 Bijouterie 13.il faudra vous taire, parce que pour beaucoup malheureusement, se fai-| Bien battre et faire geler. Ajou-| TES et le coing soient mous; fai- SERVANTE générale avez références. S'a-  

 

en notre langue, avec courtoisie re cuire jusqu’à ce que la subs- 198-200 BRODEUR & PILON, 18, rue Rideau. Q.

re appeler fanatique à tort et à travers, est plus humiliant i ’ re passer là travers un tamis dresser 376 Water. 198-203 7 ‘hous ;2 ; t rave que voleur| ter le blanc bien battu d'un , , oe B.-J. BASTIEN. 370. Dalhousie (près
et assassin: Un peu de fierté. Nous y avons bien droit, puisque nous Oeuf lorsque le mélange est en|2iouter le jus et l’écorce rapée PRISA160 Dare.Oran.Peut s'adres Architectes 97| Rides)TaRid. 1676  Bijoutiorma payons pour être respecté, ce qui équivaut en l'occurrence, à être servi bouillie claire et finir de faire| 9 Citron (ou de l'orange) et fai- ser actuellement à 193 Principale. Hull. mbitborgEe opticien et opt

et promptitude et sans observations. geler.  

 

 

   
 

 

 

PONEiearOnSUnCo sujet, Ne serait-il pas à propos de faire, MARMELADE DE POMMES tance soit épaisse et claire. Spécial au “Droit” 3686; 2, ruo Chateauguay. Sh. 250, Bois de service 14!
en général , pet xamen de conscience. Combien de fois Laver, couper en quartiers et j TORONTO, ! .— Près de cinq Hemmes demandés 37 NOFFEE, MORIN & SYLVESTER, Central €rvi 3

\ & » je ne parle pas des endroits s'il y en a, où tout est français, trancher en petits morceaux des PREVISIONS mille hommes venant de toutes les Chambers, Ottawa. 42 Elgin. Q. 330%.) BOUCHER FREBES, 31. StJacques. Hu! [i
à Nncombien de fois dans votre vie l'opératrice vous a-t-elle salué par: P°MMes canadiennes à gros grain.}  i’rovinces Maritimes— Le; directions dans la région deToron- 7] Sher. 2998. Bpésialité: Flanchers bo
g : Ajouter de l'eau froide, et faire temps frais de ces deux dernières’ to, avaient envahi In Gare Union DEer pourapprendreà frane. 14

- - : y Xe à . - -————== Roméo TORRAIN. PulteientementJusaua scanà eeaux ice gait un} jeudi soir en attendant de monter| périence pas nécessaira. Ottawa Automo- Médecins-chirurgiens 98 Enseignes affiches 14. 

 

 
 
 

    

 

          

 
    

facile d’accès pour l'écoulement de leurs produits,

 

   

    
    

    

 

, prière de s°a-
LK LAKE, Ont.

 

        

 

 
de

ce que les pommes aient une riche
couleur d’ambre et qu'elle soient
tout à fait claires.

1 COMPOTES DE POMMES CUI-
TES AU FOUR

Remplir une terrine à pouding
deux pintes avec des couches

naison est en bonne-voie et qu'u-
ne assez grande quantité de foin
a été rentrée en bon état.
nous porte À espérer un meilleur
marché pour l'exportation l'hiver
prochain. Durant la dernière quin-
zaine, la demande pour les mou-
lées et les produits de graine de

 
Cecil

à bord des trains spéciaux, du Pa-

septembre prochain, mais comme
beaucoup craignaient que cette da-
te soit trop tardive, ils aimèrent
mieux payer leur passage jusqu'ici
pour pouvoir partir par les spé-
ciaux d'hier soir. Cependant, s’il

faut en croire les rapports qui

bile School, 286 Dauhonsie. 175-200
 

 

 

 

ront eux aussi facilement à s'em-
ployer. D'autres trains doivent

quitter Toronto encore aujourd”
hui avec des moissonneurs, mais
l'on ne s'attend pas à ce que leur nombre soit aussi considérable ni
à ce que leur départ retarde le
trafic comme hfer soir.
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blesser travers une passoire et pour cha-|tivateurs de ces province Lift : : Sa .PETIT CODE DE LA oy un regard, effaroucher une que ‘tasse de pulpe de pommes, | rapportent que la PrécolteNe mots | cifique canadien qui doivent les DOCTEUR DENAITREUSE StewartHe LEVEY SIGN CO. Le plus vieil établi
- “FAMILLE CHRETENNE 5—I! y a de l’eau bénite dans ajouter 3-4 de tasse de aucre, A-}|sera moyenne et que, exception conduire ‘vers les plaines ensoleil- Instituteurs demandés 49 res. RiA 63. “98 tat on ErieSI to Té) a ssFANE es: bts jouter de l'écorce de citron i fate sur les sols lourds or bag, lr? J, QUE.ob ilyvonttravail pode’ xdkemso averspent) chr 26 nie Swe TQ Si__ ”. z : _ . a . - irurgie. T “ à eps »your Dans oA MAISON 6—Des rameux bénis Sur les murs. Pat otduJusde citron enmet hs prévoient une récolte normale tonde de la gare n'était qu'une [INSTITUTRICE demandée, diplôme mo- cologiste de THôpital Général. 169, St- Réclames- classifices

i amille chrétienne, &| 7—Des cierges bénits sar les on pour chaque|de céréales. Cette année. pour la in dele, français. anglais, $35 par mois. J. Patrice. Rid 26688. ps1a maison règne, l'ordre, la propre |chandelfers ou dans les armoires, | tasses : de pulpe .de pom-|première fois, un certain nombre "286€ grouillante. De formes hu-| p. Carridre, Sec. Montcerf, P. Q. 194-108 [DOCTEUR J-ALBERT LEMAY, Médecin- Te a eo
té et l'économie. La maison est un sanctuaire| M8. Faire cuire lente-!de cultivateurs de l'Ile du Prince- maînes qui semblaient s'aceroître|INSTITUTRICE avec expérience pour l'&-) Chirargion. 148. rus St-Patrice Ottawa Intérêt (49%) ajouté à tous Ir
2—Le crucifix est à la : Inee d’hon [dans la famill- ‘rétienne. ment en agitont fréquemment Edouard nous disent vouloir fai-| °*N$ Césse par l'arrivée de nouvel-|  cole publique No 10 PSE 5700IChirurgien atta trois mois. Vous pouvez parc

Beur, A mon fils gui n'a pu obtenir Je JUSqu'à ce que la marmelade soît|re une récolte de graine d'agros-|'2° Técrues. Maisl’on ouvrit bien. [eriffitet 2e on Oo CaeoNreiinets | ché À l’Hôpital Général 165. avenus toutes vos factures par ch
. 3— On volt aussi d'autres ir--zes moindre prix, un père demande: épaisse. Mettre en bocaux ou en'tide commune. L'inspecteur de la; ‘©! l@S barrières à la foule et peu} min Co | 197-198} Laurier-est. Ottawa. Tél Rid. 34. 98 Hire retinen’touttemps. |pieuses: le Sacré-Coeur, la Madone| —Mon fils, quand on n'a pas un|Yerres et recouvrir de paraffine. Division des Semences, qui est avant minuit, tous ces hommes à IXSTITUTRICE. certificat anglais et fran- DOCTEUR J-N. BOIVIN- Spécialités: Ae- CAPITA, TRUST CORPORATION LTT
ls Sainte-Farglle, l'Ange Gardien, | seul prix, sais-tu ce que cela prouve? Cette marmalade froide se coupe|en charge de la surveillance de l'air aventurier et munis pour la gris, poiite clusse. trois milesde Ba sta- gouchemeotsvoiesnrinsires . rae CAPITAL AUTORISE, 2.000.000

les saints patrons, etc. —Cela pronve qu'on est vertueux: COMMe du fromage de crème oucette dernière récolte, nous rap-|PlUP@rt que d’élémentaires pièces! \aihette, Boite 14, Warren, Ont.|DOOTEUB M.W. LEBEL, Chirargien 352|10. rus Metcalfe ~—— —  Otaw:
4—S'1l y a quelques images pro-! —Comment??? ‘| de la gelée, On peut ajouter du porte que ie rendement total ne de bagages, étaient montés dans ’ ’ 197.198  Laurier-ast. Ottawa. Tél. R. 5397. 98 Sous l'inspectiondu gouvernement

fanes, il n'y en a aucune qui puisse —Dame. la vertu n’a pas de priz! Singembre confit haché fin, à rai-| dépassera probablement pas 2,-|!es trains, qui au nombre de trois|INSTITUTRICE bilingue ayant diplôme DOCTEUR TA. LABELLE, Midecin PW|e eeeSREetrenee (SON de 1 cuillerée à table pour! 500 livres cette année. " jet composésde vingt wagons cha- q'Onterio. recondeclasse. naire 200 Eery erst me ait |

reNERO= ; quentes on avorisé 1 r , ation u ny-River Ont. 197-20 I - x-as ° :

e @ |  Peler et couper en quartiers|des céréales et des plantesfours Manitoba, de la Saskatchewan et Ties Shite65s de Paris. 232. BUEN

€ À des pommes canadiennes, vider et|ragères dans Québec. Les prévi-| de l'Alberta. un bon nombre de|nous viennent des compagnies de]DOCTEUR RB. RHEAUME, BM. MD. €
9 as e @ITAIN 9] couper en tranches assez épaisses sions pour la récolte du blé de MO:5S0nneurs étaient accompagnés chemins de fer, des gouvernements LM, CC. Maladies des femmes, Voies ;

jl Ajouter à chaque livre de pom-|printemps sont bonnes. Quant à|de leurs femmes et de leurs en-| provinciaux de l'ouest et des bu- nrinaires Peau Seng. 352 rue Somer 4
Sol argileux, abeolument propre à la culture, actuellement Bl mes 3-4 livre desucre brun et à|l'avoine et à l'orge, on compte f@nts. et l'on avait mis à la disposi-[reaux de placement, la récolte à | SES ST TTme ———
offerts aux colons désireux d'acquérir des terres fertiles. i chaque 5 livres de pommes ajouterjsur un assez bon rendement, si|tion de ceux-ci des wagons parti-! été un peu retardée par la tempé- — 2 Spécialiste dans les Maladies; Ils sont situés sur la voie ferrée d'Earlton, à ELK pl le jus et l'écorce râpée de 4 citrons|la température reste régulière d'i- 'Culiers. rature défavorable, de telle façon Tu .

çÇ et spécialement dans les environs d’Osseo, Mountain Chu- ÿ et 1-2 livre de racine de gingem-!'ci à la moisson. Les cuitivateurs, AUTRE DEPART que ceux qui partiront pour aller Dr ALB. CHARLEBOIS 5, des Pieds
tes et Leeville, etc, à 125 milles au mord de North Bay, J bre ou de gingembre confit. Lais-[ des parties nord. et est de la pro- LE 3 SEPTEMBRE {travailler à la moisson, au com- ;dans là province d'Ontario. Les mines nombreuses ex. E ser reposer dans un bol jusqu'au vince nous rapportent que la fe-l Un autre départ de moisson-| mencemeni de septembre, trouve- Maladies des Enfants Dr P. LADELPHAploitées dans le voisinage donnent aux colons un marché id : lendemain, faire bouillir jusqu'à neurs aura lieu de Toronto le 3 Pour les Ongles incarnés, Cors,

Oignons et tous les maux de
pieds.

Bureau: 202 Union Bank Bldg

Tél: Q. 2154

Patronné par la Royauté.

 

 

FEUVILLETON DU “DROIT
 

| “ARIET1E”
 

jour de l’armistice,

Jeff, qui portait les glorieux em-
blèmes et bientôt Iles cduleurs
françaises et anglaises flottèrent
à la pointe du clocheton.
La nuit venue, on clôtura la fé-

te de famille par une illumination
à giorno de toutes les fenêtres de
la villa.
Du jardin et de la grève d'où

ment des vagues de la Méditerra-

fût matinale, Mme d'Imbrechy et
sa fille, en grande toilette, parais-
sent sur le perron.

Elles sourient de loin aux hô-
tes qui leur arrivent.

C'est toute une procession.
D'abord le capitaine Costabielle

en tenue, qui tient à son bras une
vieille petite dame en robe de soie

11 est à peine 9 heures, ce n’est
certainement pas au déjeuner
qu'elle fait allusion.

Mais voici un autre coup de son-
nette. Une automobile bien char-
gée fait le tour de Ja pelouse, et
aussitôt ce sont des rires, des cris
de joie retentissants.

Harriett est déjà dans les bras

bielle se fait entendre:
—Qui atiendons-nous pour par-

tir? dit-il en tirant sa montre, il
est 9 heures passées. Le rendez-
vous est pour ls demie.
Mme d'Imbrechy répond:
—-Nous n'attendons plus que le

parrain, capitaine, il avait promis
d’être exact.

  
 

NAISSANCE—
M. et Mme Pelma Lepage (née All-

ce Robillard) le plaisir d'annoncer
à leurs parents et amis la naiseance
d'un fils, né le 23 juillet et baptisé le
27, sous les noms de Joseph, Réné,
Yvon. Parrain, M. Isidore Lepage.
marraine. MHe Lila Lelage, oncle et
cousine de l'enfant, porteuse, Mme
Leslie Purdy, tante de l'enfant.

— ee

 

rose et les cheveux d'or de sa pe-[sujet qui devait mettre le mieux sont les heureux parents d'un fil:
ter y ayant consenti, née. tite amie. la vieille dame a son aise et lui IROQUOIS FALLS baptisé sous le nom de Joseph-Da-

stines : en nts, y compris Harriett, A un coup de sonnette qui ré- —-Vènez vite. crie Harriett de conciliar ses sympathies. masc-Jean-Paul Auger.
grimperent joyeusement derrière sonne à la grille. bien que I’heure| loin, nous allons étre en retard. La forte voix de Vincent Costa- 23 août, 1924.

CLARENCE CREEK
23 août, 1924.

 

MHe Fieur-Ange Bélisle a fait ur [§
voyage de quelques jours, chez de:
parents d'Ottawa
d’Oriéans. :
Mme Bélisir a eu, dernièrement, IR

vif plaisir de recevoir sa nièce, qu'el

et de 8t-Josep!

n'avait pas vue dopuis sept ans

 

les cinq enfants contemplèrent noire, bien qu'elle porte un cha-! d'Edith et France qui la serrent à (A suivre.) Per1mauvaise température Mile Bertha Ethier, de Joliette, P. Q
Par A PUJO ar oeuvre, c'était un spectacle peau de veuve, puis une belle jeu-| l’étouffer, Harry a beau les bous- de dimanche, rien n'a dérangé ie jo —

erique. ne fille toute en blanc. Ses grands culer et master Bob crier de tou- pique-nique. Une trentaine de per-
 

 

 

Cette nuit-là, les vaisseaux pas-
sant au large des côtes de France
aperçurent une maison flamboy-
ante et pavoisée de drapeaux an-

yeux noirs ont un sourire grave

quand elle les porte sur son com-
pagnon, un gentil garçon à la mâ-
le tournure, en costume tout neuf

tes ses forces: ‘Et ma osi!”, {ls
devront attendre leur tour avant
d’embrasser leur cousine.

Arrivée de la veille sur son

EIEI

Le “DROIT” commence-

   VISAVES
lv Lake, où ils passèrent une agréa-
ble journée. Le soir ils arrétérent
chez M. Gallarneau, pour une velllée

sonnes ont été en pique-nique à Nel- | Ne Devenez pas Chauve,
Caticura fait Beaucoup

- q : : 18, ; ;
No. Cort ; ; avait tant pleuré, et Harriett, en- Blais et français. de quartier-maître, sur lequel yacht, la famille Dickford a passé {ra dans quelques jours la autfutdes plus charmantes pour Prevenir cela Li

—Certainement, si je ne dois} fin, entre sa grande sa grande Plus d’uh capitaine, croyant; brille un bout de ruban étoilé. Le|la nuit dans un hôtel de Marseil- bh : d’ Mme Angéline Charbonneau de “|
pas vous déranger. Je desire faire soeur et sa jolie maman, vibrante] Que la ville flluminait en l'hon-|rêve de sa bonne grand'mère! le. pu ication un nouveau Sudbury. agent pour le “Droit”; était
à connaissance de la famille qui! de tendresse et de joie* neur d'un anniversaire glorieux, ue Sylvain a changé! il & l'air Tout’ le monde s'est levé de ; 1 3 -| dans nos parages, la semaine derni-
a accueilli mon enfant, et je veux salua d’un coup de canon les nra- = 0 tre feuilleton dû a la plume sym dre. Elle cat retournée enchantée du
voir aussi, si toutefois ce n'est pas
une gêne pour vous, ce Clos-Marin
où ma chérie a passé une partie
de sa vie... M'invitez-vous, Mireil-
le?
—Ok! Madame, dit la jeune fil-

ls les yeux brillants de bonheur.

Nous renonçons à dépeindre par
quelles exclamations et quelles ex-
plosions  d’allégresse la grande
nouvelle du retour d'Harriett fut
reçue par la famille Dickford.

La fillette était à pcine descen-
due do voiture qu'Edith et France
étaient suspendues à son cou, tan-

peaux alliés, sans se douter qu’il
brûlait sa poudre uniquement
pour fêter une fillette qui venait
de retrouver sa maman!

CHAPITRE XXI
Un baptême

Nous voici de retour à Marseille

assuré, le regard droit, la démar-
che fière.

I! fait bien le digne pendant de
celle qui l’aime dès son enfance et
qui va récmopenser trois années

de bonne conduite en lui accor-
dant le titre de fiancé.

Ainsi, la prière ardente que Mi-  grand matin afin d'être présent à
la curieuse cérémonie qui se rvé-

pare.
Pendant dix minutes ce ne sont

que compliments et présentations
entre l’anctenne famille d'Arleite
et la nouvelle.

Le soleil déjà haut fait resplen-

pathique et toujours inté-
ressante de Mathilde Alanic.
Ce roman est intitulé “DER-
RIERE LE VOILE” et il a
reçu les éloges des meilleurs

patriotisme éclairé des Canadiens
français de Iroquois Falls.
VA-ET-VIENT-—
Mme Alex Lepage de Buckingham,

ainsi que sa fille Géraldine, sont en
promenade chez leurs parents pour
un séjour d'environ deux mois.
Mme Hilaire Gascon et sa fillette

Je n’osafs pas vous le demander. dis qu’Harry s'accrochait à ses| UN an après les événements quil reille adressait au ciel dans laldir la toison dorée de la fillette Gilberte nous ont quittés lundi pour
Côme vous nous rendrez tous heu-| jambes, et que Bob criait de tou-| ont précédé. pauvre église de Chimey a étélqui va d'un groupe à l'autre, je-| Critiques de France. Plu- Bul enreiin Penne
reux!...

Le lendemain, dans la matinée,
tes ses forces, sans rien compren-
dre:

Gravissons de nouveau la colli-
ne Saint-Jean, mals ce ne sera

exaucée,
Ariette a retronvé sa famille,’

tant un mot ici et là avec ta grâce

légère, et répandant l'aisance en- sieurs des oeuvres de cette passer un mois. Elles étalent accom-
pagnées à Perkins Jct.… par M. Gas-

 

l'auto roulait de nouveau sur les -—Et ma osi! Et ma osi! point pour pousser la barrière du et c'est pour leur bonheur à tous.’ tre ces ma até M. Beaphat Quevilion, Mlle Ma- i i beri: : . : personnes étrangères la con. M. Beaphat Quevillon, > Les pellicules, démangeaisons et icri-
routes défoncées de la terre mar- Sir Walter déclara à sa soeur Clos-Marin… Au tournant du che- Son cher papa est revenu en: veille et qui deviennent tout de char nte auteur ont ete Tle-Anne Ayotte. M. Isidore Lepage, lationducuirchevelu. désignent >
tyre. qu'il avait “reconnu’’ Harriett das min creux nous obliquons à droite, bonne santé, la dette payée; l’at-" suite amies, Costabielle parle ma- couronnées par l'Académie Mlle Eva Guindon, Mme Galarneau

 

cheveux et à une cailvité prématarée.
Mais, cette fois, elle emportait|le premier moment. mais qu'il|et nous nous trouvons bientôt| faire terrible n'est plus qu'Un sou-‘ rine, voyages et guerre avec sir et autres. De fréquents shempooings au Savon

des gens heureux. Mireille, qui ra-| avait pensé être le jouet d’une dans une belle avenue de palmiers venir lointain qui disparaîtra de! Dickfordde la façon la plus cor- Française et le volume dont quittésrour Gagner nous a aussi Cuticursfontbeaucoup pour prévenir
menait sa “fille” au Clos-Marin,| étrange ressemblance,  pulsque|au fond de laquelle nous décou-! leur vie. Un avenir souriant est diale, et grand'mère Catherine est|nous cCommencerons bientôt — d'une Souce onction avec de l'Onguent

et avait reçu la promesse qu’elles tout le porta’ : croire que l’en-|vrons une ravissante villa. ; devant eux. Derrière le jeune cou-| plongée dans une conversation . Cuticara.
ne seraient jamais iongtemps 8é-| fant était soeur de Mireille. Toute blanche et décorée de ba-! ple marche Félicien. cocmblen| animée avec Mrs Dickford. Son la publication est un des MANIWAKI Echentillon de chacun gratuitpar
parées,
Mme d'Imbrechy, qui retrouvait  Au soir de cet heureux jour, les

enfants supplièrent leur père de-  iustrades et de dalcons à l'itatien-
ne, elle est environnée de verdure  grandi et développé! C’est un col-

légien à la physionomie douce et
visage rayonne de contentement,
c'est que la grande dame lui fait  plus captivants de tous.

 

   te Postale 2614, Montréal.” Prix, savon 25¢
Onguent 25c et 50e. Tale 25e.
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sur les traits de son enfant bien- leur permettre de sortir les dra-jet de fleurs, et dans une éclaircie |réfléchie. Ses yeux brilient sou-| des compiiments de son Byivinet: M. et Mme DominiqueAgesnée EFEssayes notre Bâton à Barbe. ;
timée l'Image de l'époux qu’elle’ peaux qu'ils avaient arborés le|l'on aperçoit au loin le scintille-| dain en apercevant la frimousse elle à trouvé du premier coup je Eugénie Lamoureux, .de Maniwalt, ae
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Roméo Martin, 22 ans, de Rock-
land, a été arrêté de bonne heure
hier après-midi par le détective Ste-
phen Downey qui l'accusait ce matin
devant le magistrat Hopewell d'avoir
volé des lames de razoir et six dol-
lars A Charlie Sing, un Chinois qui
chambre avec l'accusé chez M. Dosi-
té Morin, 22 rue Murray. 11 appert
d'après la dépesition du détective
Downey que Martin est entré dans la
chambre du Chinois au retour d'une
visite à Hull et il a prétexté qu’il
voulait jouer un tour à Un autre

chambreur. Charlie Sing, après le

départ de Martin, a constaté qu'il s'é-

tait fait voler des lames de razoir et

$6. L'accusé a avoué avoir volé les

lames mais nia avoir pris les six dol-

lars. l'affaire a été remise à la se-

maine prochaine.
: » * *

Un auto Ford “Sedan”, propriété de

M. Charles Jacobs, de Newark, N. J.

a subi dc: dommages évalués à $25

par un commencement d'incendie à

l'angle des rues McLeod et Kent, di-

manche midi. Les pomplers ont été

appelés à l'avertisseur 273. l.cs pom-

piers des stations numéros 2, 7, 8 et

9 ont répondu. Les flammes ont été

rapidement éteintes.
* * *“

M. O. Seeley a été légèrement bles-

sé à la tête vendredi après-midi vers

cinq heures quand son auto a été

frappé par un autre auto près de la

ferme expérimentale sur le chemin

,de Prescott. M. Seeley ‘ qui demeu-

re A Kemptville s'est rendu chez ie

Dr. T. F. -Delaney, pharmacién, 1037.

rue Wellington, où ses blessures fu-

-rent pansées. II put ensuite retour-

ner chez lui. Le nom du chauffeur

de l'autre auto n’est pas connu.
- * +

Mlle Antoinette Constantineau, 109

rue Lois, Hull, s'est reconnue coupa-

bte en tribunal de police d'avoir volé

une robe valant $40 A Mlle Jeanne La

belle, L'accusation était portée par

le détective Jean Tizsot. L'accusée

a été arrêtée dimanche soir sur la

rue Sparks par le détective sécehen.

Elle portait A ce moment la robe

qu'elle est accusée d'avoir volée à

Mile Labelle à l'hôpital protestant.

Elle travaillait à peine depuis une

heure ou deux À l'hôpital quand on

l'avertit qu'elle était congédiée. Peu

de temps après son départ on cons-

tata la disparition de la robe en

question. Le magistrat a ajourné

l'affaire au ler septembre.* .

George Kasouf, fruitier, 286 rue

! Rochester, s'est reconnu coupable ce

. matin, en tribunal de police d'avoir

P
o
g
s

; nouveau

: vendu le dimahche.

vendu le dimanche et il-a été con-

damné à payer une amende de $5.
. +

M. Hector Carruthers, secrétaire
nee

de le chambre de commerce Annonce

qua les contrats pour l'asphaltage de

quatre milles sur le chemin de Pres-

cott entre Manotick et North Gower

viennent d'être accordés à la compa-

gnie King et Holmes. Les travaux

ne commerceront que dans une di-

zaine dev jours. .

Massey Shabeen. 363 rue Dank, a

da payer $20 damende en tribunal

de police ce matin parce qu‘il était de

reconnu coupable d'avoir

‘Ca coûte très

cher à la fin de violer la lot”, dit le

magistrat. ..

i Six vegabonds ont été arrêtés rar

Je chef de police d'Eastview samedi

i et traduits devant le magistrat Cum-

, mings pour répondre - à l'accusation

de vagabondage. Ce sont Joseph Cash

de l'Union Mission d'Ottawa et David

Black qui prétendent venir d'Irilan-

de. Leur cas a été remis. Les Au-

‘tres H. Casselman, Aldéric I.angevin,

: et Arthur Champagne qui se- disent

de Montréal, et Arthur Roy qui se

dit de Brockvillé, ont été invités à

quitter immédiatement la région. On

rapporte que ces vagabonds allaient

tous les matins au couvent des

soeurs pourleur demander à manger.

Quatre d'entre eux ont été arrêtés au

pied du monument Laurier au cime-

“ tière.
° =*

f On vient de recevoir des nouvelles
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de la grande convention annuelle des

Vétérinaires à DesMoines, Iowa, où

. Ottawa est représenté par le Dr F.

i HH. S. Lawry et le Dr J. B. Hollings-

I

worth: qui ont tous deux présenté un

travail. Plus da 5,000 délégués sont

présents. Le co il d'hygiène mu-

nicipal - ct le gouvernement fédéral

sont ‘représentés. ..

Le jeune Clittord Rhéaume, 13 ans,

, qui s’est reconnu coupable du vol de

‘ Geux autos a été condamné ce ma-

tin en tribunal de police par le ma-

gitsrat Hopewell A 18 mois de prison

plus une période indéterminée n'ex-

cédant pas deux ans moins un jour.

On a .trouvé en sa possession un

 trousseau do clés d'auto.

Durant la semaine du 15 août, #1 y

avait en entrepôts, au Canada, 25.-

; 466,659 boisseaux do blé; 18,256,488

bolsseaux d'avoine: 1.300628 bois-

seayx , d'orge: 291,269 hoisscaux de

lin: 1,954,570 hoisseaux de seigle soit

en tout une diminution de 4,144,544

botsseaux en comparaison de la se-

miaine-«précédente. .

s -Le ministre a travail a décidé d=»

soumettrs a l'orbit-age le différend

entreles télégraphistes et les che-

-mins de fer Canadien National et Pa-
cifique ; Canadien. .

Le premier ministre King part ‘cet

après-midi * à trols ‘heures’ pour ne
rendre à Montréal où 11 prendra part

à.ln campagne électorale de St-An-

toine en faveur du candidat Hbéral,

M: Péchevin’ Hushion. 11 revicndra

lemain, matin

de:

dans la capitale.

;5 INCENDIE1DE54,000
Un incendie dorigne inconnue

ju s’est déclaré au 3e étage des
: Studio Hollywood, dans l'édifice

de M. F. Wilson angle des rues

- Bank et Somerset a causé ca ma-

tin vers 5 heures des dommares

d'environ $4,000. presque entière-

ment compensés par les assuran-

ces, =. Le feu a été découvert par

18 tonstable Pragnell qui aperçnt

les flammes Au troisième étage. Il
donna aussitôt l’alarme-et les pom-
piers des stations 2, 7, 8 et 9 ré-
pondirent à l'appel. Ils -montà-
rént au’ 3e plancher avce deux bo-

yalix a Incend'e. et en moins d'une

demi-heure ils avaient maitrisé

lès. flammes. M. K. Graham, lo-

tatälre des studios Holywood avait]
quittéles studios vers 5 heures di-
manche soir et tout était en bon:

- état. 1 estime ses pertes a 3400.

1.8 ‘chef Burneit des pomruier esti-

gl
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L’ETAT DES VICTIMES
DE L’ACCIDENT DU

CHEMIN METCALFE
On nous informe à l'hôpital

Saint-Luc, où les blessés de l'ac-
cident de vendredi denrier qui a
failli coûter la vie à deux passa-
gers sur le chemin de Metealfe,
ont été transportés, sous les soins
du Dr Alford, que M. Jean-Noël
Desmarais, avocat de Sudbury, le
plus grièvement atteint, se porte

un peu mieux, I! sera cependant
confiné à sa chambre durant
quelques semaines, car une frac-

ture de la hanche droite qui l'a
fait souffrir beaucoup l'oblige à
rester immobile. D'autres lésions
internes, de nature moins grave,
ont nécessité des pansements fort
douleureux.

M. William Laforest, marchand
de Sudbury, a subi de nombreu-
ses coupures sur tout le corps,
lorsque l’auto tourna deux fois sur
lui-même sur le remblai de la
route et que le paravent de ver-
re se brisa en mille éclats. On
croit cependant que son séjour à
l’hôpital ne se prolongera pas

trés longtemps.

LE DESARMEMENT
ET LA SOCIETE
© DES NATIONS

LA PROCHAINE CONFERENCE A
GENEVE SERA SUIVIE AVEC
GRAND INTERET IGI.

 

——te

Les discussion à la cinquième
assemblée de la Société des Nations
qui doivent commercer à Genève
le premier septembre, seront suivies
ic! avec grand intérêt, particulière-
ment les questions du désarmement.
Dans les milieux officiels, on croit
qu'une autre conférence internatio-
nale pour reviser la limitation des
armements sera la conséquence de

ces discussions. On est d’avis que
le gouvernement anglais donnera

son assentiment à une telle confé-
rence. A la dernière conférence
impériale, M. Baldwin alors premier
ministre, signifia le désir du gou-
vernement anglais de prendre part
a une conférence interaationale
pour limiter la construction de
transports aér ens, de même que la

conférence de Washington avait H-
mité les vaisseaux de haut bord.
Le gouvernement actuel d'Anglete--
re est encore plus désireux, croît-
on, d'en venir à une entente inter-
nationale.

On étudiera d'abord la quest'on
le désarmement, 5uls.une proposi-
tion soumise par le gouvernement
Baldwin en 1423. Elle comprend
une proposition en vue de prévenir
la guerre et qui amenderait l'article

16 du pacte de la ligue. En vertu

fe cet amendement, si un membre

de la Société a recours à la guerre

sans égard au pacte, ce membre au-

ra commis un acte de guerre con-

tre les autres membres de la Socié-

té, qui verra immédiatement à le

soustraire à toute relation commer-

ciale.
Le gouvornement MacDonald est

opposé au traité d'assistance: mMuU-

tuelle et les dominions sont aussi

do son avis. MacDonald est d'avis

que le traité amènerait plutôt une

augmentation qu'une diminution
des armements.

| FEU MME CHARTRAND
Les funérailles de Mme Charles

Chartrand, née Bélonise Primeau,

décédée samedi dernier, après une

longue et très douloureuse mala-

die, endurée avec une résignation

chrétienne exemplaire, ont eu lieu

ce matin à huit heures à la Basili-

que au milieu d'un nombreux co:i-

cour: de paren‘s et d'amis.

La levée du corps a été faite par

M. le chanoine Lapointe, curé deu

Notre-Dame, et le eervice a été

chanté par le neveu de la défunte,

le R. P. Albert Chartrand, O.M.I.,

resisté de MM. ies abbés Gagnon at

Courte, comme diacre et sous- dia-

cre.
Les Dames de Sainte-Anne de

laquelle congrégation faisait par-

tie la défunte aesistaient.

La chorale. sous la direction de

*{, F. Champagne, a chanté la mes-

se de requiem de Perosi.

Conduisaient le deuil: M. Char-

‘es Chartrand, con époux; ses fi's

Hector et Edouard; ses petits-en-

fants Georges et Henri; ses beaux-

frères, MM. Evariste,

Codefroid, Alfred, Joseph Char-

trand, Zotique Tessier, Pierre Ber-

gevin et Béloni Huot.
On a aussi remarqué dans le

cortège: M. l'échevin Pinard. MM.

W. Lajoie, R. Paquet, C. Isabelie

L. Picard, M. MeSorkey, W. Ster-

ling, A. Baril, A. Cadieux, E Char-

trand, A. Chartrand, A. Bergevin,

& Primeau, Z Chartrand. A. Char-

rand, U. Chartrand, O. Chartrand

et plusieurs autres.

YIme Chartrand ect décédée 2a-
1 édi après-midi A 1.25 heure. à
l'âge de €8 ans, après une maladie

 

 de quatre mois. Elle laisse pour
!’a pleurer son époux, M. Charles
Chartrand; trols fila: Hector. de
Montr#al; Elzéar, de. Bakersfield.
Cal.: Edouard, d'Ottawa: sa soeur,
‘Mme Alphonse Lacoste, de Sainte-
y Martine; ses petits enfants Geor-
res et Yvonne, Henri. Bernadette
Con-rd et Charles-Edouard Char-
trand.

TRENTON. N.J. £3— Wilsonav

 

me que l'incendie a causé environ. et Cio d'une des importantes com-
$400 Ode dommages.
pas; direcomment 11 s'est déclaré.
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In ne peut| pagnies de mise en éonserve ‘des
Etats-Unis a déposé son bilon. Le
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ENEDICTION D'UNE GLOCHEÀ
ST-BONAVENTURE DEBELLEVUE

Une pieuse cérémonie a lieu
hier après-midi dans la
nouvelle ‘ paroisse ‘ de St-
Bonaventure. Mgr Cam-
‘peau office —Sermon de
circonstance par M. l’ab-
bé Chatelain. ,

—— tier

BAPTEME DE LA CLOCHE
La cérémonie de la bénédiction

de la cloche de la nouvelle église
St-Bonaventure, Bellevue, a eu

lleu hier après-midi tro!s heu-
res, au milieu d'un grand concours
de fidèles. Pas moins de cinq
cents personnes y assistaient.
Mgr L. N. Campeau, P. A., vicaire
général, officiait assisté de MM.
les abbés Laniel, curé de Ste-
Jeanne d'Arc de West-bo-
ro et Deschamps, professeur a
l’Université. L'égl'se était déco-
rée de banderolles et de drapeaux
pontifical, Sacré-Coeur, Union
Jack et français.
La Garde Indépendante Cham-

plain sous le commandement du
major J. O. Deslauriers assistait
en corps à la cérémontie.
La chorale de St-Bonaventure

aidée de quelques paroissiens sous
la direction de M. G. Lebeau, a
tait les frais du chant. M. Louis
Pothier touchait l’orgue.

M. L’ABBE GLAUDE
l'abbé PR. Glaude, curé de la

paroisse, souhaita la bienvenue à

Mgr Campeau. T1 le prie de trans-

mettre à S. G. Mgr Emard, arche-
vêque d’Ottawa, l'expression des

sentiments de soumission des pa-
roissiens de Bellevue et de leur

Il remercie les parrains et
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M.

curé,
les marraines de la cloche, Ja
Garde Champlain, les paroissiens
et tous les assistants. Il accepta

avec reconnaissance les dons of-
ferts à l’église. Il prie les per-
sonnes qui ont l'intention de fai-
re des dons de s'entendre avec lui
afin d'éviter que deux choses sem-
blables ne soient données et que
l'église ne manque peut-être de
choses nécessaires. Il annonce
pour le jour de la fète du travail
une fête champêtre au profit de l'é-
glise.

M. L'ABBE CHATELAIN
Le sermon de circonstance a été

donné par M. l'abbé Chatelain, cu-
ré de Buckingham. Nous ea don-
nons ci-après un résumé.

“Gloire à Dieu au plus haut des
cieux et sur la-terre, paix aux
hommes de bonne volonté.”.

“Ces paroles, dit l’orateur. eon-
viennent bien pour une bénédiction
de cloches. La cloche juue un rô-
le beau, grand et noble. Dans la
cérémonie de bénédiction on com-
mence par réciter un psaume d'hu-
milité: ensuite on procèdé aux
ablutions. On lave la cloche à
l'extérieur et à l’intér:eur. On la
bénit, on la consacre, on l'imprei-
&ne d’huîle sainte. La cloche va
devenir la servante de Dieu. Elle
remplira son rôle de prédicateur.
Sa voix sera écoutée du ciel; elle
sera une prière, son invitation se-
ra la parole de Dieu.

“Le role de la cloche: servir
Dieu. C'est là aussi notre rôle
comme la cloche, nous de-
vons posséder la pureté de servi-
teurs de D'eu… La cloche se mêle
auxgrands événements de notre
vie. Notre Seigneur veut conti-
nuer à parler aux hommes. Y a-
t-il quelque chose de plus beau que
ces clochers échelonnés partout
sur nos routes’

Notre-Seigneur parle par la bou-
che Cu prêtre.- T1 pardonne par
son prêtre, il sanctifie, il sauve par
son prêtre. Il faut au prêtre una
cloche. Il ne peut se faire enten-
dre partout. La cloche est votre
amie. Elle a sonné à votre bapté-
me, à votre première communion,
à votre mariage. C’est elle aussi
qui annonce les deuils. Le matin,
elle rappelle la prière, l’Angelus,
clle -appelle au travail, le midi elle
annonce à l’ouvrier l'heure du re-
pos.  Atmez et respectez cette clo-
che. Le dimanche, ce sera le jour
de son plus beau cantique. C'est
le jour du Seigneur, et vous ac-
courrez à sa parole. Notre Sei-
gneur vous pariera par sa cloche.
C’est 19 jour qu’il s’est réservé.
Vous l'emploierez à l’honneur et
au service de Dieu; au moment so-
lennel de l'élévation, alors que
Notre Seigneur descend du ciel, la
cloche sonnera encore, elle averti-
ra ceux qui n’ont pu se rendre à
l’église d'adorer Notre-Seigneur.
La cloche excitera dans nos coeurs
toutes sortes de pieux sent meats,
de bonnes pensées.’

L'orateur termine en exhortant
les paroissiens à éloigner de leurs
rangs tout l'esprit de division, afin
que la paroisse progresse,
Mgr Campeau procéda ensuite à

la bénédiction de la cloche pen-
dant que 1x chôrale chanta ‘’Mise-
re mel”, “Lauda anima mea” et
‘Vox Domini surper aquas”.

Après la cérémonie, leg person-
nes présentes ont sonné la cloche
et déposé une offrande. La quê-
te a été très bonne.
LE BAPTEME DE LA CLOCHE
La cloché a reçu les noms de

Jaseph, Médard, Léon, Bonaventu-
re, les d‘ux premiers en l'honneur
de Mgr Emard. le troisidme en
l'honneur de Mar Campeau, et le
quatrième est le :nom du patroa de
la paroisse.

Assistajent au- choeur: M. le
chanoine Lapointe, les RR. PP.
Adolphe, O. M. C., Guillot et Ray-
mond. C. 83. R.. MM. jes abhés
Berrette, Racan, Bdlisle et Lemai-
re.

Les parrains et tiarraines de la  cloche étaient: M. et Mme Meil- 
 

leur, de-la.Forme. Expérimentale, -

 

T.Cotes frurnies au *prott**. par J.
Richards ot Cie, ecartiera Canada Lite
Busiding, rue Énarke 7h

VENTES DU MATIN *
Besver . . . “ 14%
Canadian Lorrain Ce 2% 64
Capitol . . . + + à 36 37
Castle . . . oe 71 71%
Crown Reserve . . . 45% 49
Everett . . . + « 4% 5
Keeley « + oo + 2.26 2.23
LaRose . . + + + + ec0000 8
Lakeside . + .. 7 8
Lorrain . . «+ 13 19
McKinley . . . 10% 10%;
Mining Corporation . 2.35 2:40
Nipissing . ,. . + 6.15 6.20
Ophir . . . ve 34 4
Peterson Lake ... 9% 914
Témiscamingus . 174 18

Trethewey . . . . 14 14%
Trout Lake . 1.26 1.80
Wettlaufer + + +. + 214 21%
OR

Algonquin + + » 1% 3
Apex . .... 2% 3
Argonaut . + + +. + 38 37
Apex . . + + +» 24 3
Arzonaut .. . . . 36 37

Atlas . 2 + 4 + + + 3% 4
Baldwin . . . . . 2% 2%
Beatty . . +... 34 3%
Bidgood . . .... 64% 6%
Buckingham . + + 3% 4
Clifton Cons.‘ . - [EI 13

Cons. W. Dome Lake 10% 20
Dome Mines . , , . 15.85 15.90
Dom. Kirkland . . © . ge acces
Goldale . . . +.» 29 21
Gold Reef. . . ... 1.3 12
Hattie . . + + +» 3% 8%
Hollinger » . . , … 14.00 14,10
Hunton . . 42 + 10 11
Indian Mines . . . 8% 8%
Keora . . . 112 12
Kirkiand Laks ... 17% La...
Lake Shore . . 3.92 3.95
Meïntyre . . . .°, 1560  _ 16.65
Moneta . . +... 16% 17%
Newrav . . . + « 21 22
Porc, Crown . , . ©. 6 UE 7

Porc. Tisdale . . . ...... eee
Preston . . + + ++ 11% 13
Teck-Huches . , , . 1.29 , 130
Tough Oakes . . © 59% - 60
Thompson-Krist . . 14 ......
Vickers + + + + + 7 pu 10
Vipond . + +... 1.08 _7 1.07
Wakends . . .. 2 => 4
Wasapika . . 2.» 14 F 242.
West Tree - . . . 4% _ 43
Wright-Hargreaves . 8.50 EA

— —————

VENTES DU MATIN
Argonaut—2200 à 36;
Baldwin—1000 à 24% ; 1000 à 2%4;

Buckingham—1000 à 3%:
Cons. West Dome Lake—2000 A 1915:

2000 à 20: 500 à 19%4: 3000 à 20; 500
à 19% ; 2500 à 19%: 500. à 19% ; 2000
à 194; 500 à 19% : 1000 à 19%;
Dome—20 A 16.20; 50 à 16.20; 200 à

15.90; 100 à 15.85:
Goldale—1000 à 20:
Hattie—4000 À 3%:
Hollinger—10 A 14.00; 100 A 14.00; 25

A 14.00;
Hunton—500 à 10% : 1500 à 10:
Indian Mines—3000 A 8; 500 à 8% :

Keora—1000 à 11%:
MeTntyre—100 À 15.60: To
Preston—300 A -11%: 500 À 118;
Skead—3500 à J9; 300 A 19%.
Teck-Hughes—200 à 1.29: 100 A 1.29;
Tough Oskes—100 à 59%; 500 à 59:

500 A 59%: 2000 A 59%:
Vinnnd—1100 à 1.07; 600_A:1.06; 1000

A 1.06:
Canadian Lorrain—500 à 65: 1000 À

6415: 500 3 64: 2700 à 64; 225 À 63;
1000 à 634 - 1000 à 63%;
Capitol—3500 A 36:
Crown Reserve—100 A 49%: 2009 A

4814; 500 à 49: 1700 A 49%; 2000 à
4314: 500 A 48%:

Lorrain—100 à 17%; 2000 à 18; 1900
à 18:

Kesiler—70N À 2286;
Takeside—100 à 17%:
McKinler—5000 à 10% :
Mining Cornaration—100 A 2.35:
Nipiesing—100 A 6.15:
Trout Take—350 k 1.31; 400 à 1.28;

100 3 1.26
Wettlaufer—200 à 21%; ;

“Total: 71 F0, FUI.
Arsent en barre: 68%e, 0

LA PRODUCTION DE
L’OR AU CANADA

Le rendement aurifère continue
L être bon en Canada. Des chif-
fres publiés par le bureau des sta-
tistiqus du Dominion montrent
qu’en 1923 la production d'or de
toutes les sources au pays s'est
élevée à 1,243,341 onces évaluées
à $25,702,139, soit une diminu-
tion de 1.5 pour cent sur l'an der-
nier. La production en 1923 n'a
été dépassée qu’en 1922 et 1920.
Au cours de cette dernière année,
c'est dans le Yukon que la pro-
duction a été la meilleure, et
dans tout le Canada la production
a été de 1.350,057 onces évaluées
a $27,908,153.

Les minerais et les concentrés
d'or expédiés en 1923 sont éva-
lués à $4,339.860. Les lingots ex-
pédiés des mines de quartz auri-
fères sont évalués à $20,669,529.

Ontario est en tête avec une
production de $20,293,622. La
Colombie Anglaise vient en second
lieu avec une production de $4,-
137,261. Viénnent ensuite le You-
kon avec $1,243,287 .Québec, $13,-
788, Nouvelloa Ecosse, $13,540,
Manitoba $641,

BLESSE PAR UNE
- VOITURE DU C. P. R.
Le ‘Jeune Evariste Tremblay, dix

ans, fils de M. Joseph Tremblay,
351 rue Murray, s’est iait blesser
ce matin par une voiture du C. P.
R., rue Murray entre King et Cum-
berland.

Il était en bicyclette et se tenait
à la voiture quand il zlissa sous la
roue d'arrière. 11] a été transporté
à l'Hôpital Général rue Water, et
est sous les soins du Dr Laframboi-
se. Il s’en est tiré avec dès contu-
sions au genou et au bras gauche.
LaLabicycletteaa été brisée.

— —— rm

 

 

MM. J. A. Larocque, J. H. Lafer-
r'ère, père et fils, Louis Bissonnet-
te, Dr Delisle, Dr Labelle, F. Bris-
son, H. Brisson, pharmaciens, A.

Landry, Jos Maillotte, A. Côté, A.

Fauteux, Arthur Fauteux, Oscar
Séguin, E. Glaude, A. Glaude, E.
C. Désormcaux, Wm. Daoust, Jos.
Perrault et plusieurs autres.

100 FAMILLES
La nouvelle paroîsse de St-Bo-

naventure compte environ cent fa-
milles. La plupart des lots sont
maintenant vendus. L'école qui
est ouverte depuis deux ans, ou-
vrira de nouveau ses portes. ds
deux septembre.

Les gens de l'endroit espèrent
qu'avant longtemps fly aura un
service régulier d'autobus,

—

“Devoir”

 

7 DERETOUR DU PAYS
D’EVANGELINE

LES PELERINS DU “DEVOIR"
REVIENNENT ENCHANTES DE
LEUR MAGNIFIQUE VOYAGE
QUI S'EST FAIT DANS LE
COMFORT LE PLUS ABSOLU
ET SANS INCIDENT.

—eel

La plupart des pèlerins d'Otta-
wa qui ont fait le voyage du ‘‘De-
voir" en Acadie sont revenus di-
manche matin dans la Capitale en-
chantés de ce magnifique pèlerina-
ge. Le voyage s'est fait réguliè-
rement dans le comfort le plus ab-
solu. Ce fut, a tous les points de
vue, un magnifique succès, M. H.
H. Melancon, agent général des
passagers du Canadien-National,
M. Claude Melançon, publiciste
français ainsi que MM. Marion
avaient la direction du convoi.
On a estimé a 2 millions de dol-

lars la valeur des deux convois
qui ont parcouru le pays d’Evan-
géline avec les 280 pèlerins cana-
diens-francals. Dans le groupe on
remarquait un bon tiers de reli-
gieux et d'ecclésiastiques dirigés
par Mgr Richard.
Une température idéale a favori-

sé les voyageurs et grâce à une or-
ganisation complète tout le pro-
Eramme fut exécuté sans retard et
sans incident. I a plu une seule
journée À Falifax, jeudi dernier.
Les pèlerins désirent remercier le

ainsi que la compagnie
du Canadien-National pour leur
avoir fourni Une occasion aussi
agréable de visiter le magnifique
pays d'Evangéline.
Au nombre de ceux qui son re-

venus à Ottawa dimanche matin on
remarquait M. Esdras Terrien, pré-
sident du Syndicat d'Oeuvres So-

ciales et représentant du ‘Droit’,
M. cet Mme Hilaire Therrien de
Hull, M. Joseph Goulet, et M. Hen-
ri Lessard du “Droit”,

CINQUANTENAIRE
DE PROFESSION
CHEZ LES SS. GRISES

LES RR. S83. THA”Z.ESE DU S-
C., STE-ANASTASIE, AIMEE Dg
JESUS ET STE-ROSALIE CELE-
BRENT LEURS NOCES D'OR —
UNE FETE TOUTE INTIME.

—aeen.

Samedi dernier à la Maison-Mè-
re des Soeurs Grises, rue Water,
quatre religieuses, les Soeurs Thé-
rése du S.-C, Me Anastasie, Aimé
de Jésus et Ste-Rosalie, avaient
l'insfgne bonheur de célébrer leur
jubtie d'or,

Nous ne disons qu'un mot des
cérémonies qui eurent lieu à cette
occasion, car cette fête si touchan-
te fut toute intime.

La miesse fut célébrée par Mgr
L. N. Campeau, vicaire général et
uné courte mais vibrante allocution
fut prononcée par le R. P. Beau-
pré,<O. M. I, chapelain dé la com-
munauté. ll rappela aux jubilaires
le souvenir des saintes émotions
éprouvées au don entier qu’elles fi-
rent. d’elles-mêmes à Dieu, 11] y a
cinquante ans, les innombrables
faveurs reçues durant le long che-
min parcouru et le bien accompli
avec le secours de la grâce divine.
Il parla aussi du bonheur de la
paix céleste qui, en ce jour béni
inonde les âmes des fidèles éprises
du Christ et de la reconnaissance
qui doit monter de leur coeur vers
le ciel d’où sont venues toutes grâ-
ces et toutes —bénédictions. Mgr
Campeau adressa à son tour aux
vénérées religieuses quelques mots
empreints de la bienveillante cha-
rité que le caractérise.

Au cours de la journée, les ju-
bilaires reçurent les hommages et
les voeux des religieuses de l'Insti-
tut et de quelques amis. Dans l’a-
près-midi, M. le chanoine Myrand,
assisté du R. P. Chapelain, donna
la B'yédiction solennelle du Très
Saint-Sacrement.

Avec nos sincères félicitations.
nous redisons aux heureuses jubl-

laires: “Ad Multos Annos!”
Puisse Dieu muitiplier chez nos

religieuses, le bienfait des longues

et fructueuses carrières: les pau-

vres, les malades, les vielllards, les

enfants, la patrie entièra a besoin

de leurs services et de leur dévoue-

ment.

CUISINE CANADIENNE
M. D. Laviolette“propriétaire de

l'hôtel  Osgoode Hall angle des

rues Nicolas et Besserer vient d’en-

trer dans la 31ème année comme

restaurateur à Ottawa. En effet

11 a ‘été 15 ans restaurateur sur la

rue Rideau au numéro 106 après

quoi il s’st établi à l’hôte!l Osgoo-

de Hall, angle des rues Nicolas et

Besserer.
M. D. Laviolette se fait un point

d'orgueil d'avoir maintenu pen-

dant 30 ans la même cu'sine et le

même service. Il a foi dans les

mets canadiens préparés à la ‘‘ca-

nadiemne”.
Il y a un quart de siècle alors

qu’il faisait affaire sur la rue Ili.

deau il était renommé pour ses fè-

ves au jard. ‘‘Ce sont les mêmes

aujourd'hui qu'alors” dit M. La-

violette qui surveille lui-même la

préparat'on des mets. I! est con-

vaincu que la population recherche

encore ces mets qui ont joui un
temps d'une si grande popularité.

Chez M. Laviolette la cuisine cana-
dienne est en honneur.

MARSAN-LEDUC
en ia?

‘ Ce matin À l'église Sa™t-Jean-
Baptiste d'Ottawa a eu Îleu ** ma-

riage de Mademoiselle Bérce:isè-
re Marsan d'Ottawa à M. François

Leduc* de IIull. L'heureux couple
est parti c1 voyage à P:mbroke

= et NOTWBY 08% sucifuisisaunia

 

|

 
 

 Dernière Heure

GREVE DE MARINS
(Do la Presse Associée)

BUENOS AYRES, 15.—La fédé-
ration de la marine, comprenant
7,000 membres, entre en grève
aujourd’hui. Cette décision a été
prise à la suite de mesures judi-
ciaires qui ont suivi une enquête
faire sur J'’éclatement d’une bom-
be dans le vaisseau “Asturiano”
il y a une semaine, +

———

CADAVRE TROUVE TT
CHUTES NIAGARA, N. Y+4 = .

—Le corps d’un homme qu’on n’a
pu identifier a été trouvé au-
jourd'hui sur les roclies au pied
de l'avenue Cedar, à environ un
demi-mille au nord des chutés. Le
cadavre fut transporté sur le bord
de la rivière. On trouva dans l’u-
ne des poches un billet pour Buf-
falo poinçonné du 22 août. Un
chapeau qu’on trouva: près du
corps portait le nom d'un mar.
chand d'habits de Rochester.

—————
CONFLAGRATION A L'ISLE

VERTE
ISLE VERTE, 25.—Un incen-

die qui dure depuis trois jours
réduit en cendres une immense
pyramide de bois de pulpe ici. Les
pertes s'élèvent déjà à $250,000.
Le bois appartient à la compagnie
Brown. Le cu a écélaté dans le
moulin qui fut rasé et les flam-
mes se communiquèrent ensuite à
20,000 milles cordes de bois.
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Les Tissus à Long Poil ont été choisis pour la

confection de ces

* Atrayant Manteaux d'Automne

$29.50 $32.50 $47.50
Tit Comportant des modèles tailleurs et d’apparat.

ee

2
.

Les dames aux revenus limités seront enchantées de cette
fascinante collection de ravissants manteaux à des prix aussi mo-

diques. Les mots sont impuissants pour rendre justice à ces man-
teaux. Un simple coup d'oeil vous en révélera tout le charme.
Il faut visiter le rayon des manteaux et revêtir un des modèles
qui s’y trouvent pour se rendre compte de l’effet, de la splendi-
de valeur des attrayants tissus. L'’assortiment se compose de
Manteau : de Poil de Chameau 100 pour cent dans les plus nou-
veaux modèles tailleurs ‘Newmarket’ avec doublures de Crêpe de
Chine de Soie pour assortir. Cotés au prix de 847.50. Il y a d'au-
tres modèles de Camelaine, un tissu À long poil en teinte naturel.
le, en modèles “Newmarket” et d'apparat a $32.50; et d'autres
encore de tissu Folaine coupé dans les nouvelles teintes de gris,
tan, naturel et momie, en modéles de toilette et “Newmarket”,
avec doublures de crèpe nouveaté. Cotés a seulement 839.50,
Pas une dame économe ne devrait manquer de voir cette montre,

 
Rayon des Manteaux — Au Deuxième

H
V
A

S
L
V
R

5
2

“ Costumes de Laine Tricotée pour Enfants
Ces confortables costumes d’un bon user se présentent dans BANDITS RUSSES

VARSOVIE, 235.—Des bandits
soviets conduits par Bar-
toss  Gazcula ont été cape
turés samedi pendant une
descente a la frontière cest de la
Pologne par un détachement de lal
police, nprès quatre heures de
combat au cours duquel on se ser-
vit de grenades à main et de mi.
trailleuses. 11 y a eu plusieurs au-

tres combats entre la police et les
raiders en différents endroits de
la frontière. A RadoshKovichi, un,
autre groupe a été dispersé par
la police. Le gouvernement prend
des mesures énergiques.

nest

COOPERATION INTELLEC-
TUELLE

PARIS, 25. — Le premier mi-
nistre Herriot a invité le secréta-
riat de la Société des Nations do
mettre au programme des délibé-
rations de l'assemblée le projet
d’un institut international de coo-
pération intellectuelle à Paris.

--—-————

CONTRE LE PLAN DAWES
BERLIN, 25. — Le Dr Hergt,

chef du parti national allemand, a
informé aujourd'hui le Reichstag
que le parti désapprouve l'accord
de réparations conclu A la conféren-
ce internationale de Londres et
qu'il s'opposerait a tous les bills en
vue de Je mettre en vigueur.
rt

TESTAMENT DE
M. E. LAVERDURE

Le testament de feu Elisée Gou-
let Laverdure, entrepreneur et

plombir et membre de la commis-
sion d’embellissement lègue une
succession de $127,882.40 à Mme
Veuve Laura Laverdure, a Mlle
Agnès Laverdure, à ses deux fils,
Elisée et Emile Laverdure ainsi
GQU'à plusieurs institutions de cha-
rité. La succession se compose de
$64.000 en valeurs immobilières |
et $63,182 en valeurs personnel-
les. Le Capital Trust et M. Jude
Alfred Chassé d'Ottawa sont les
exécuteur testamentaires. Le tes-
tament a été déposé en cour des
tutelles par M. T. A. Beament
M. Laverdure lègue deux cents
dollars à Joseph Laverdure son
frère, cent dollahs à l'hospice St-
Charles, cent à l'orphelinat St-
Joseph, cent au R. P. Laflamme,
O. M. I. $21,344 à sa femme, Mme
Laura Laverdure, Mlle Agnès. La-
verdure, sa fille reçoit $10,099.-
50; M. Ellsée Laverdure. son fils
reçoit $23.399, M. Emile Laver-
dure l'usufruit à vie, une proprié-
té de $22,500 plus les hypothè-
ques et les propriétés évaluées à
$13,000.

CONTRELE CHOMAGE
——

Toutes les provinces, sauf l'He
du Prince Edouard et les principa-
les villes canadiennes seront repré-
sentées à la conférence du chôma-
ge qui aura lieu à Ottawa mercre-
di prochain. Le but principal de
cette conférence est d’emener une
entente entre les gouvernements
fédéral et provincial et les diffé-
rentes villes pour prévenir une eri-
se de chômage cet hiver. Le gou-
vernement fédéral a déjà fait une
enquête sur les entreprises qui
peuvent être mises sur pieds cet;
hiver. On veut surtout non pas
secousir les sans travail, mais leur
trouver de l'emploi.

DEUX INCENDIES
La brigade des pompiers a fait!

deux sorties vers midi pour des
commencements d'incendies qui
heureusement ne causdrent aucun,
dommage. À 11 heures 35, le feu;
éclata dans la gazoline, que des\
peintres avaient Jaissée couler sur

le plancher de la résidence de M.
G. McMarry, 346 Driveway. Le feu
fut éteint immédiatement.

Une heure plus tard, les pompiers
furent appelés à 101 Waverly près’
de la rue MacDonald. où des maté-
riaux sur la tofture d'une résidence
avaient pris feu. Pas de dommages.

GARDE INDEPEN-
DANTE CHAMPLAIN

Lundi,

 

  
  

le 25 août, à 8 hres p.m,
assemblée spéciale pour les mem-
bres. Par ordre. .

Le Commandant,  m0 +4. .

2

es coloris defauve saxe, Tose et vert réséda, garnis de soie en
n il

Prix seer enRE.$4.48

"Blouses Tailleurs de SoieJaponaise

E

Pour le bureau ou la rue, avec chandails sans manches, cos-
tumes, etc, à attrayants plastrons plissés, collets dans le genre
Peter Pan et manches longues.
pour l'automne.
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Fascinantes blouses

© $2.95

Deux Aubaines au Rayon de la Toile
Serviettes de Cuisine de Pure Toile. Un achat spéciai de 700

serviettes nous permet d'offrir ces serviettes de cuisine de pure
toile à ce bas prix exceptionnel. Elles sont faites de toile de qua-
1ité durable, à ray"res bleues et rouges, dimension 17 x 32 pcs
et sont joliment finies avec galon suspenseur.
Tant qu’il y en aura à, chacune .. .. ..

Pour seulement ..

…25c
Serviettes à Thé de Pure Toile Iriandaise. Voici des serviet-

tes de toile de qualité de choix, joliment ourlées à jour, dans la
dimension”de 13 pouces x 18 pouces,
Offertes en vente à, chacune ..
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. L. NEWCOMBET0 LE CHEF BURNETT
EST DE RETOUR -

 

| - Le chef Burnett des pompiers
M. E. L. Newcombe, C. R., sous-| est reven: samedi soir de ses va-

ministre de la Jastice. est rentré cances au cours desquelles i! a
au pays ce matin. venant de Londres assité à deux convention de chefs
où il a représenté le gouvernement | de pompiers l’une à Québec et
au Conseil Privé, dans la cause l’autre à Buffalo. Le chef Bur-
Caron. Les autorités ont concédé nett insiste sur la nécessité d'a-
au gouvernement fédéral le droit] voir de meilleurs appareils pour
de taxer les salaires des ministres combattre les incendise à Otta-
provinciaux.

LA TOURNEE DANS
L'OUEST DE M. KING

Le premier ministre King entre-
prendra un voyage dans l'Ouest, cet
automne. Il sera accompagné de
I'hon. E. Lapointe, ministre de la
Justice et divers ministres des pro-
vinces qu'fl traverser-. Il partira à
la fin de septembre et TT adressera
la parole à Winnipeg, Régina, Moo-
se Jaw, Saskatoon, Calgary, Edmon-

ton, Vancouver et peut-être Prince
Rupert. La

CONDAMNE
Le magistrat Cummings à con-

wa. A ucours des conventions

auxquelles il a assisté il a pu cons-
tater que les villes de Montréal,
Toronto et Québec étaient à cer-

tains points de vue mieux prépa-
rées qu'Ottawa pour combattre les
incendies.

LE CHANGE
Angleterre: sterling: 4.48 1-2
France: le franc: 5.39 1-3
Italie: larire: 4.41 1-2
Allemagne: le mark:

.000000000023 7-S
Canada: le dollar canadien s'’ez-
compte 4 N. Y. à 1-33 np. 100.
——

UN CHATSAUVAGE

  

damné Conrad Demers, 129 rue -
Kent, Hull, & six mois de prison Presse Canadienne
pour vol d'une bicycle. Demers a SOUTHAMPTON, Ont, 25.—
avoué sa culpabilité. - L'accusation Gordon Keopke, de Southampton,
date du 283 juillet alors que Robert |a tendu samedi soir un piège
Mahliz. orta plainte à la police chez lui, rue Grey, pour prendre
qu'un b'o$tle avait été volé dej|un vison qui faisait apparemment

des visites nocturnes à £es pou-
lets. Hier matin il fut surpris de
découvrir un gros chat sauvage
pris dans le piège.

chez lui a Eastview.
Le magistrat Cummings a fait

remarquer en condamnant l'accusé
que les vols de bicycle étaieiqt trop
fréquents.

Mouvement des navires
ARRIVAGES

Patria, New York, 25. Naples
Orca, New York, 25 Hambourg
Empress of France, Hambourg, 22.
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+ Consultations:
¥ 2A4pm., 74830 pm.

Dr L. P. Mantha, B.A: 
Ste Ex-interne de

Montréal. ! Sa« ,
Saturnia, Glasgow août 23, Mont- #*"" l'Hôpital Général
réal.

Tél: R. 67
—

149, St-AndréTuscania, Gibraitar, août 24, Cons-,
tantinople, pour New York.

TT

PIQUE-NIGUE
et Ralliement Conservateur a Russell |

MERCREDI, 27 AOUT

"se Tres Hon. Arthur Meighen, l'Hon. André Fautcux,

I'Hon. G. Howard Ferguson, l'Hon. R. Monty.

Sports

 

   

 

  

Oratenrs:

— Danse

 

Musique  

   

es

   

GRAND PIQUE-NIQUE
Au profit de l'église.

Organisé par les associations paroissiales.

Parc Laurier -- Pointe-Gatineau -- 1er Sept.
Partie de balle — Courses de chaioupes — Rculage de billets par

des champions —- Jeux de toutes sortes.

ENTREE: 25 sous.MAGNIFIQUES PRIX,
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